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INVASION DE LA COREE DU NORD

LES ROUGES
IGNORENT
LULTIMATUM
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ss CINQUANTE ANS DE JOURNALISME ACTIF _. Les Coréensdu
— Sud occupent
“ Yangyang

TOKYO, 2. (P.A.) — Les com-
munistes, rapporte-t-on aujour-

d'hui, préparent leur défense à
70 milles à l'intérieur de la Corée
du Nord contre les troupes sud-
coréennes qui ont envahi le tere

ritoire ennemi, au nord du 38e
poratièle, hier. Des unités de la

3e division de la Corée du Sud
ont capturé le village nord-coréen
de Yongyang, a environ sept mile
les au nord ds 38e porallèle,
Selon des rapports, les villageois

2 ont salué avec joie l'entrée des
R soldats sud-coréens.

Pendant oe temps, lea Cotéens
du Nord gnorent toujours l'ults-

matum posé en fin de semains
par le général MacArthur. Le
commandant en chel des troupes
des Nations Unies n en effet posé
le d'iomme suivant aux ennem.s;
capituler maintenant vu mourir.
Des priscnniers rouges ont dé

voil¢ que ies Coréens du Noid
préparaient leur defense aux n=
virons de Wunson, port sis sur
la côte est à environ 70 miles
de 1a ligne de démarcation entre
la Corée du Nord et la Corée Ju
Sud. Ce port a diya été lourde

; ‘aviat- 5
M. Oswald MAYRAND,rédacteur en chef de la «Patrie», a} dévoila une plaque de bronze à son effigie. l'œuvre de M. Alonzo TTLEn,Pa hee
été le héros d'une fête organisée par ses confrères en journalisme. Cing-Mars, rédacteur à la « Patrie ». Arthur a êté -adiodiffusé poue
samedi soir, en l'hôtel Windsor. À cette occasion, M. Mayrand (Photo Roger Jamie — La Panes (Suite À ta page 3)
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Les N. Unies favoriseraient
l'envoi de troupes au delà
du 38e parallèle, en Corée

LAKE-SUCCESS, 2. (P.A.}! — Les communistes ef leurs sympa-

thisants tenteront, aujourd'hui, ou sein des Nations Unies, de bioquer
wn plon de lo majorité qui vise à unifier la Corée et à permettre aux

 
troupes des Nations Unies de franchir le 38e porolièle.

IM). 153 pay- « ent déclarés
prets à appuyer une reto:ut:un vi

sant à étendre l'aide der Natio

 

  Unies à toute ta C :. et plusseiir=

pays qui ne se afnt pis encore
pr nencés appiiiersnt pr ablement

“cite mesure, [a Rrisste et ses sa
telhites Sopposernt sûrement a la

Majorité, mais on ne sait pas en-

cote de quel» facon ils procede

Tont pour tenter d'u7fait ir je vote

Mmajoritiire.

Les You.soslaves avaient déjà
Proposé que les troupes des Na-

fivas Unies ne frinchiasent pas ie

Ac parallels tand:s que le délégué

  

de l'Ind« attend ds instruction
a uveTe- Delhi à A -nuite du!

d: cours du ministre des Affaires  

 

n
Uorée,

La rés lution visant à unifier la
utev à été soumise au comité po-
que d-< Nations Unies par sir

 

aire pour re'ablir la paix en

 

  

Kerr-th Younger, de Grand- Bre-
‘at. au cours dr la réun.on de
santdi, Les Etats-l'ais et ia Fran-

ce bien que n'étant pas proposeurs,

[ont immdiatement appuyé le plan
QUI vus a la formation d’une puis-

[sante commission des Na.ions
Uni. qui aurait pour tâche de ré-

habiliter la Corée -ntière, d'en fai-
ire un pays libre, d'y surveiller les
étectinns generals, ot de faire en

la *» qu Upes des Nations

l'a - quittent sol coréen aussi

rapid ment que possible.

wa   

“erteurrs de Chine. Chou En-Lai   
 : à de lité que In Chine enmmu- I< plan a deja l'appui de la Sy-

T.ste Ne tolérera pas l'invasinjTie de l'Irak, du Péron, du Chih.

dan priys voisin La plupart des|du Vénézuéla, de la Grèce, de la

de <Zt+ aux Nations Unies e’nient Grande-Bretagne, des Philippines.
de l'Australie, du Brésil. de Cuba,d'avis que les troupes den Nations ;

Votes avai nt le droit de fian-hiridra Pays-Bas, de !1 Norvège et du

de 3#e quiz +. d'e a la chose «tait Pakistan.

 

 

Nos troupes seraient
envoyées en Europe

KINGSTON, 2. (P.C.) — ‘l'incident coréen à eu pour résultat
de modifier profondément notre politique de Défense nationale. Lo
création d'une brigade spéciale signifie que, dorénavan*, nous au-
roms un contingent militaire copable de nous aider, sons trop de

délais, à tenir les engagements que nous avons pris en signant le
Charte des Nations Unies et le Pacte de l'Atlantique-Nord'', disait
le premier ministre du Conada, le T. H. Louis Saint-Laurent. dons
le discours qu'il prononça à la réunion onnuelle du Club du Royal
Military College de Kingsion./

x
M. Saint-Laurent a dit que le 3hagpour emir -.

Taneds consentirait à envoyer €9 sion ete respect l'agres-
Europe sa Me brigade d'infante-

sie. le Corps de 10000 hommes ETRE PRETS
quid à hve pour aler combattre “Ce qui s'est passé en Corée

en Corée: “Pourvu que incident peut ben se répéter ailleurs dans
de Corée se termine avec succés Ye monde, et mous devons être
avant qu'il De s'écoule trop de; prêts. s: les carconstances le ren-
temps, notre brigade spéciale sera | dent nécessaire et si ze Parlement
disponible pour srvir en Europe. l'autorise, à déprcher ces Jeunes
a sun Utl'iation s'avre necrssuire |) Canadiens vers toute autre dusti-

lfmanact3
dE LaPatrie

LUNDL 2 OCTOBRE 1950
275e jour de l’année — les 55. Anges Gardiens

Le soleil s'est levé à 5 h. 59 et se couchera à 5 h. 40

K>0no:Ïes fon

On prévoit
une autre bel- Ders quart le ¢ 0 1h 33 am

le journee en
perspective

pur aujour-
d'hui dans

1Est du Cana
ea Un cis:en
ecteillé form

monterie mer-
cure à un niveau fort au-dessu-
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Nouv tune le 1). 42h 3am

 

f Prem ques. le 17. 211k 10 pm

 

Pleine lune Je 25. à 3 A 46 pm.   
 

 

de la normale pour ce tempa-ci de
Tannée, Le temps frais continu.
dr sévir dans l'Ouest, mais rien

n'indique encore que ces courants SIGNE DU ZODIAQUE
LA BALANCE

 

air s'avancent vers le sud.

 

du 23 septembre nu 22 ectebre

 

 

Regione de Montre de I'Ou- _ _
t* uais, des Laurenudes, de ia
Mautivie de Québec ot des Can. 1950 OCTOBRE 1950

  tons de DEst: Ensoicillé et tres PL LUN MAR MER JEU VER SAM
chaud. Mu um, Aujourd'hui, a 1 2 3 4 5 7
Montréal. Sherbrooke, Ste-Agathe. © 9 10 11 1273.14

To 8 Ottwa, 3004 La Tugque of IE 16 17 18 1920 21Quétre, To. ze

Régions du lac St-Jean et do 1s £5 23 24 25 2629 28
Due Comeau: Généralement enso 0 308 TT
Ville et chaud. mais Avec que'ques Êourd'Bur, » Chicoutimi et Rivière-

Miiudes nuageuere, Maximum, au du-Loup, Tol
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Rationnement de l'e:u dans l'île Walmi
meme= SO OTTEFSU ET 
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Des prisonniers communisies de Ia Corie du Nord, prisennicss sont
eapturés par les tusiliers marina, qui firent le dibar-
quement initial dans File de Wolmi, attendent a Ia maitres dans N

file Indienne qu'on fear donne leur ration d'eau. Les ‘complètement dé

  gardés sur des terrains entourés
de harboiés Les fusiliers-marine sont maintenant

1, €t les troupes communistes sont
«organisées,
 
 

 

usine1200 militaires de
bien que l'on ne se batte pas eo
Europe. il faut faire en sorte que

le confht n’y éclate pas: “Le metl-
leur moyen d'attemire ret objec-
tif, c'es: de démontrer que. tous

vnsemble, nous summes préts et
que, tous ensemble. nous sommes
capables de résister à toute azres-

sion M. Saint-Laurent termina

Joliette décorés
JOLIETTE, 2 — (DNC,; — Plus

de 200 officiers ot soidats de la
region de Juliette ont r des dé-
corations, hier après-midi, au cours
‘d'une brillants cérémonie à Ja
quelle ont pris rt lea represen-

 

   
son SecCurs sur une cote Opli-lrants des trous pays d'Europe li-
miste, bérés par l'armée: canadienne de-
TT puis 25 ans.

" [rs Le général RO. G. Morton,Canonisation d’une ré ;
commandant de la region militaire

du Québec; i- sousxcnaud général
de France à Montréal, M. Pierre
Gabard; le consul général de Hol
tande à Montréal, M. A. Sevenster;

ROME. 2 (PA) L'Eglise [nt le coneul général de Belgique
catholique compte, aujourd'hui. jà Montréal, M. Jran Quinton —
une mouvelle sainte en la per-jont décerné les médailles de bra-
sonne de la Vénérable Marie de voure et de service aux survivants
Mattias, reiigicuse italienne dont de la dernière guerre et aux pa-
le dévouement envers leg infor | rents de ceux qui sont morts au

tunés lui a mérité le titre “d'A | champ d'honneur.
mie des pauvres”. ! Après la remise officielle des

Près de 50000 personnes, dont Médailles, MM. les consus Gabard
à ri Sevenster ont rendu

1500 religieuses de l'Ordre des [romane «
Adoratrices du Trée Précieux |HOTMMARe à la bravoure des Cana-

 

religieuse italienne

 

 

 

dics, tombés en France, en Bei.

 

 

Sang. qu'elle a fondé. ont az
té. Een a srémoni de ca|SiqUE € en Hollande au cours des

, nies deux dernières guerres. “Deux fois
nonisation en la basilique de St -Pierre en un quart de a le sang ca-

nadien a arrosé la terre de Fran-
Se Sainteté le pape Pie XII |ce, à dit le consul de France. Vimy,

a quitté sa résidence d'été de Dieppe. Caen, sont des témoigna-
Castel Gandolfo, pour présider la ges de l'indomptable courage des
cérémonie, æoidats canadiens. Je m'incline

avec la France dvant tous vos
mora Quant aux v.vonts. tle ont

de

 

  

  

toute ja reconnaisance mon

pays."
De son côté, M. 8 . com

sl de Hullande, a dé. : “Depuis

-la fin la guerre, il un nem
gravé dans tous 1x cocurs des
Hollandais: Le Cunida, l'Armée
canadi-nne”.

Enfin, M. Quint-n, consul de

  

, Beikque, à rag les ravages de
la guerre dars ton pays et les an-

nées sombres de occupation:
“Deux fois en 25 ans, la Belgique
A connu les Tavages de la guerre,

deux fois là Canada a libéré une
grande partie d= notre territoire.”
Le général BR. O. G. Morton, com-

mandamt de la -égion militaire du
Quétine, a déclnre: “Nous garde
rons précieusement dans nos coeurs
te souvenir des héros qui sont tom-

bés chez vous.”

Le maire de Joliette S H
Edouard Gerva ss. et le ministre
provincial du Travail, I'hon. Anto-

nio Barrette, ont tous deux rendu
hommage À nos Morts et aux com-
battants qui. hier après-midi, ont

défilé, un À un, sur l'estrade d'hon-
neur. Une foule considérable se
trouvait dans la salle académique

du Séminaire de Joliette où la cé
témonie n'emt déroulée.

Par In suite, les personnagea
officiels se sont rendus au c«no-
taphe -de la ville où les représen-
tants des trois armes et les com
stls ont déposé des courunnesz de
fleurs.
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de gauche à droite: le diacre, le R. P. Raffaeli, 
 

et le sous-diacre, ke RP. GeorgesMare Ninche

À l'occasion des fêtes du querantième aoniversaire de fondation de lafense. dont l'église est située & 6800, rue Hemri-Julien, le R. P. Guillaume Vangelisti, O.S.M., curéà célébré ses cinquante années de vie religieuse. [| a célébré la grand'messe dimanche matin. On voit ici
OSM, vicaire, le célébrant, le R. P. Vangelist
ni, O.S.M., de Saint-Antoine de Padoue, à Ottawa

:@— Le jubilé de vie religieuse du R. P. Guillaume Vangelisti, O.5.M. —®

 
tPnoto Jacques Sénécai — La prices

paroisse Notre-Dame de la Dé-

 

  



Six personnes ont Perdu la vie au cours de!nouvelles tragédies de toutes sortes enregistrées lors
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Six morts violentes
de la dernière fin de semaine. en divers endroitsdu Québec.
Deux jeunes gens ont été tuéeinstantanément lors d'une collision

d'autos survenue sut la routs de
Granby, pendant que deux jeunes
filles qui les accompagnaient durent
être transporting dans un état
grave & l'hôrital; deux Aviateurs
ont été tués quand leur avion
s'écrasa, sanedi moir, près du lac
Graindstone, au nord de ja provin-
ce: un citoyen de St-Paul l'Ermite
a Été victime d'un chauffard, dans
tra limites de la municipalité men-
tionnée et on a fait la découverte,
dans la forêt de Buie Missisquoi
d'un squeletl> dont on tente en ce
moment d'établir l'identité.

TUES INSTANTANEMENT
Gerard Disaulniers, 21 ans, de

Sourh Roxton, et Raymond De-
rome, 3 ans, du même endroit, ont

observe dés taches de sang sur le
parechoc du véhicule du détenu.
M. Lavivlette traversait la chaus-
sée, Tue Notre-Dame. à St-Paul
YErmite, quand le fatal accident
se produisit.

SQUELETTE DÉCOUVERT
Dans la forêt de Missisuvi. On

& tjouvé un squelotte. Deux chas-
seurs parcouraient cette résrion de
Fuillipsbenz quand îls trébuchèrent
“ur un caiavre décomposé dont
l'identification n'a pu enrure être
établie, Le détoctive Arthur Nor-
mandeau, de la Sûreté de la pro-
vince, s'occupe de cette mystérieu-
se affaire.

M. Fortunat Lessard
décédé à 75 ans

  
LONDRES, 3 _ (ry) — np ya
eu 56 ans hier, M, WINSTON
CHURCHILL était élu pour la
première fois à ia Chambre des
Communes anglaises, Tremain. ls
conservateurs donneront un grand
diner à l'occasion de ce juiilé,

réunis pour leur 4e conc
a Ste-Marguerite,
Pius d 200 avocats ont assis *

au

Au congrés du Jeune Barreau

“Respectezavanttoutla
,

vérité, “dit auxjeunes
avocats[hon.A.Rivard
STE-MARGUERITE du lac Masson, 2 — (Spécialà la "Patrie”) — “Le souci de la vérité doit être laPrincipale préoccupation du jeune avocat qui se

présente devant le Tribunal. Si, une fois, le juge
découvre qu'un procuraur a faussé la vérité, cetaudacieux s’en repentira toute sa vie” déclaretit M,Thon. Antoine Rivard. solliciteur général cde laprovince, devant les membres du Jeune Berreau

congrès. Parmi les \nvi

yrès annuel à l'Alpina Inn,

pla.doirie que l'avoent peut ascomp
(ter là plus grande at’ent. on du

Prrdu la vie, tot dimanche, sur la
route entre Roxton Falls et Grun-
by, quand Désautels perdit le con-
trole de son volant rprès avoir ote
heurté par une voiture venant en
sens inverse et que son auto a’la
donner contre un arbre en bordure
de In routs,

d'honneur. on remarquait la pr
sence de Me Gustave Monette, ri
rrésentant de l'hon Edouard A»
welin, hâtonnier général,

FORMULES BARBARES
Faisant allusion à la rangue pa

lée dans le prétoire, Me Rivaid
ne put s'empêcher de dire qu'ele

lage,
UN NOUVEAU PALAIS

Me Gustave Monette représen
tant le bâtænier genéral hoa
Fdourrd Asselin, à :nisté sur ia
DécessIté de construire un nouveau
palais de Justice, à Montréal.

 M. Ru-né Lessard, ingénieur, prè-
=ident de la Compagnie Canadi nae
de marbre et de terrazo, vient
d'être plongé dans ie d-u par la
mort de sun père, M. J-Fortunat
Lessard, sarvenue hier, à l'age de

La Ville adopte
l'escadrille

HaymonJe Jacques, 15 ans, et
Monique Casavant, toutes deux de
Montréal, ont été transportées à

T'hopital  St-Joseph de Granby.

souffrant de nombreuses et graves
blessures,

FATALE ENVOLEE

Una pilote d'avion, M. J. C. Wil-
eon, 47 ans, de Merritton, Ontario,
et sun passager, M. Iconard Bab

cock, 40 ans agent d'immeuble de
North Tonawadax, New York, ont
été tués instantanément lorsque
l'appareil, à bord duquel ils voya-
Bvaient s'est onfiaummé au-dessus
du lac mentionné pour aller ensuite
s'écraser non Join d'un camp de
bûch-rons, Wilson était marié et
pire de quatre enfants, Les büche-
Tons ont expliqué qu'ils avaient
vainement tenté de porter secuurs
aux victimes

VICTIME D'UN CHAUFFARD

Vers 8h. hivr soir, M. Vrilfrid La-
violetts, 60 ans, de St-Paul l'Ermi-
te, à été heurté à mort par un
chanffard au volint d'une camion-

nette qui a fil* son chemin après
la tragétie, Toutefois, grâce à la
virilance de l'officier de cireulation
Arthue Gagnon, ce chauffard fui
Appréhendé peu après. Le policier
a “ffeetué l'arrestation après avoir

 75 ans et 8 mois
Le défunt la:se dans ie deuil:

son épouse, née Lydia Gauthie
ss fil: M. Gérard Lessard. CA
M. René Lessard,” M. Paul-Emile
Lessard et M. Laurent Lessard: un
frére, Emile Lessard; une soeur,
Dora (Mme S-A  Baulne): un
petit-fils. Robert Lessard: trois
petitea-filles: Francine, Hélène et
Lorraine Lessard.
La dépouille mortelle est expo-

sée aux salons mortuaires JH.
Benoit, 2102 rue Fullum. Les funé-
railles auront lleu mercredi à Ot-
tawa. Le départ s'effo-tuera des
salons J-H. Benoit à B h mardi
matin,

®_ Député décédé —m
CHARLOTTETOWN, 2 — (PC.—

M. Jumes-Lester Douglas, agé ae
63 ans, député à la Chambre des
Communes pour la circonscription
de Queens, Te-du-Prince-Edou+rd,
est décédé à l'hôpital après quel-
ques semuines de maladie.

M. Douslas a travaillé Pour les
chemins de fer nationaux; a été cui-
tivateur et exportateur de pommes
de terre. I) a été élu à la Chambre
dans une élection complémentair> en 1908; il a été réélu en 1940, en
145 ‘et rn 1949,

La police sur la sellette, & New-York
Le nouveau commissaire de police de New-York, Thomas F. Murphy,
une purge draconienne au sein de l'organisation policière, et dès

“Cité de Montréal”
Le Champ de Mars fut, diman-

che après-midi, témoin d'yne belle
manifestation a la fois civile et
muliaire.

Sous un cial bleu et vlair pa-
trousié par des avions & jet Vam-
pire, 5.000 Montréalais encadrant
les quatre faces du Champ, ont!
assisté à l'adoption officielle par
les auto: muni -ipales de l'us:a-

ation 438 qui portera

le nom de “Cité de

A ceite mime occasion. le com-
mandant de l'escadrille a remus à
M. J.-O. Asselin, pré-ident du co-
muté exécutif de Montréal, lea cer-
tificaus le nommant commandant
honoraire de la nouvelle eacadriile |
“Cité de Montréa.”.
Sur l'estrade. au-dessus de !a-

quelle s'étalaient les drapeaux des
unités militaires et des provinces
canadiennes, on remarquait un
grand nombre de personnalités,
Dans une breve allocation, M. J.-

O. Aselin a assuré les autorités
de l'Aviation canadienne que Ia
Ville de Montréal n'oubliera ja-  mais l'es‘adrilie qui. dorénavant,

(Suite à la page 5)

a entrepris

son entrée
en fonctions à rencontré (à gouche) le juge Samuel Leibowitz, et le procureur
de district Miles F. McDonald. Peu après cette conférence à trois,
du déparicment de la police étaient avisés de
jury de Brooklyn qui enquête surles rapperts €
de maisons de jeu. Au nombre des 21 policiers

l'inspecteur en chef August W. Flath, de la police new-

21 membres
se présenter devant le grand

ntre la police et les tenonciers
interrogés, se trouvait (à droite)

yorkaise,

était bron lamentable. “Elle témoi-
zne,

la paresge
Souvent olle est remplie de fo
muks barbares, d'anzlicismes, de
péonaænes, sans compter qu’elle
cst émailiee de fautes grammat -
cules”,

ditl. de l'insouciance eo de
de nombre d'avocats

H a aussi fait remarquer que
l'éloquence aujourd'hui, contran-
ment à celle du
toute simp'icité, “Le pathétique,
dit-H, est une arme dangereus:
ce qui ne veut pas dire qu' ne
faille pas eowlloyer toutes les res
sources de

ce dernier est souvent doublé d'un

19e siècle, et

Torateur parfait Car

homme de théâtre. T1 doit \ntérer
ser l'oreille du juge. mais aussi
Jul plaire par ses accents et sa
langue châtiée”
L'hon. Rivard a ensuite cons.

taté avec regret que les proci-
reurs ne préparent pas suffisarr -
ment leurs plaidoiries. “Une bonn:
piaidoirie ne s'improvise pas. di-
NH. Elle exige une solide prépars-!
Lion. M faut se défier de ja facilité
oratoire que de fortes études n'ont
pas précédé: et que n'alimente pas
le travail” Quant à I'xorde d'un»
p'aidoirie, 11 faut l'é-rire, ssion M»
Rivard. Car c'est au début d'un:

“Il nous faut, dit-il. bâtir un
Palais à Montréal qui soit dune
grandeur extraordinaire, car la
métropole se dév-loppe sans ceass
et il faut pensar a l'avenir, tout
en conservane à Quétre le siège
important d'où do:vent partir tou-
tes les directives
Le congrès a été sous la préei-

dence active de Me Jesn-Paul
Cardinal

Un nouveau record de
‘chaleur établi, hier

Rien qu'on l'ait qualifié de tem-
péré, notre climat canadien, apres
nous avoir fourn: des records de
froid. en septembre, nous a valu,
hier, un nouveau record de chaleur
pour le mois d'ortobre. Le mer-
cure a touché en effet. à Montré:d
hier. un sommet de 77 degrés, soit
un degré et demi de plus que a
record établi en 1922. Et ce n'est
Apparemment pas fini, car Dorval
prévoit pour nujourd'hui un nous
veau record. avec un maximum de
78 degrés.
Chez nos voisins du sud, la tem-

pérature a évalement fait le sujet
de bien des conversations. A New-
York comme a Montréal. on a ene
registré un nouveau record de cha-
‘eur, le mercure y ayant grimpé
jusqu'à R&4 degrés, tandis qu'à Case
per. duns le Wyoming, la nes
s'est mise à tomber, au cours dela soirée. et rontinue encore a tome
er, auourd”
 

Cyclistes victimes
d’un chauffard

La juice recherche activement
depuis her son un automobiiste
YU! a cAausé la mort, vers 8 h.
d'in jeune homme d'Acton Vale
et a griévement bi-ssé le compas
guon de céluixi qui dut être transI@Tté d'urgense à Thopital St
Cha:les, à St-Hyn the. La tra
R'die s'est déruusur la route

« Plès d'Actan Ve
- deux jeunss gens - Forert

Francceur, d'Actan Vaio, et Re
nard Cusson, de Roxton Falls € re
cuirient en bie, y fur ‘a routeqUIRI Uts auto venant en sens
avorse, 18 heurta tous dvux Te
Jeune Francoeur fut tué nstarene
nément. Le d-
mon, de
de ja Sûreté de la prow ce. faitanquete dans cette aff...

La Patrie
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Eloquent témoignage d'estime à M.0. Mayrand
à l'occasion oe ses 50 ans de journalisme

«suite de In page 12)

M LYTELLIER DE STJUST

“A sa demande expresse. Je
viens exprimer & M. Mayrand les

veeux sincires de Thonorahle sé
nateur P-R. DuTremblay et vous |

dire tout le vif chagrin du presi

dent de la Prease” et de in

“Patrie” de ne pouvoir être parmi

mous de 20.1”, à dit M. Leteifier de

St-Just qui ansait comme mai-

tre de rerémonies. IT présenta tour

d'abord M. Fugène Lamarche. pré-

aident conjoint de la fête.

M EUGENE LAMARCHE

“Nous fétons non seulement un

Somme”, dit M. Lamarche, “mais

ausel un exploit. Je nos heureux

r ie, L'Etat, la finance.

Teentoe arts, les professions

bbéraies, le magistrature soient

venus #- joindre à Nous tous, jour-

nalates, pour rendre hommage &

notre distingué confrère, M. Os

wakd Mayrand”

8. E. Mgr P-E LEGER

Larcheseque de Montreal, qui

avait tenu à rehausser de sa prê

sence rette manifestation d'estime

a M. Mayrand. s'est plu à soulxner

Le rôle :nfluent que le journal rem

pist dans la vie tour lex indivi- |

Aux tout en ne manquant pas de

traiter des responsabilités qui 18

combent aux juurnaux et à ceux

qui a leur tete. ont le mission de

guider l'op:nion publique.

Mgr (éver rappela d'abord qu’il

Jui avait eté donné longtemps

avant son avcessivn au trône ar

ctuepus opal de Muntieal de faire

souvent appel à la collaboration

des grands Journaux pour mener

à bien de Nombreusrs oeuvres.

Apres avoir Tappele que eerta.n- :

problèmes semblent eterneis et

prennent une grande importance

chez ns conte nporsins be problè-

me de ia fumée, l'enlèvement de

ja noize, ot tant d'autres faits qui

marquent notre vie qntidienne,

Son Excellence nota que l'Egiise

ue présentait à cette manifestation

surtout pour souligner
|

plusieurs

plus profonds.

se ne peut rester étran-

rere toutes ces activités humai-

nes qu; manquent notre vie quoti-

dren et dont le journalisme se

fait l'interprète auprés des masses
“Reporters des grands et petits

événements. vous devez, messieurs

lee Journalstes, déployer chaque

jour de grandes qualités d'inteili-
gence dans [exercice de vos fone
tions. Il vous faut aussi user d'un

jugement à toutes épreuves pour

que Je fruit de votre travail serve

a bien guider Fopinion publique
Ces grandes responsabilités, vous

les accomplissez avec beaucoup de
soin, et I ise est heureuse de
vous en féliciter,
“Nous devons applaudir vive

ment au mérite d'un homme qui
& su durant cinquante ans accom-
Pplit son devoir d'état avec un suc-

cès aussi remarquable que celui
de M. Mayrand, d'autant plus que
la manifestation de ce soir dé
montre facilement que nous ne

sommes pas les seuls à vouluir

marquer au coin de l'estune et de
Tappréciation. une carrière qui
sat avérée aussi bien remplie ”
Mgr Léger nota alors les grands

mérites du jubilaire et surtout les
grandes qualités qu'il lui a failu
posséder et déplayer pour bten ac

complir son deveir de chaque jour
“Ta pondération. la sageese Té-

quarinuté lui ont grandement aidé

à traverser ve demi-siècle de jour-
nalisme. a dit Mzr féger. Votre
belle profession est de cciire qui

exigent du sang-frod, du juge

ment. Nous savons qu'eile com

porte des moments. celui d'aller

sous pres: surtout. qui r«nd la me
quotidienne du journalists fort
mouvementée.

“Passer 50 annére à ce dur mé
tir tout en conservant une ver-
deur physique et morale, qui ré
vole la possession de touts ces

qualités peu communes lorsque

toutes réunies.
“Nous nous pânisons auesi à fé-

Heiter M, Maiyrant d'avurr trouv”

à Tautomne de sa vie très acti
ve la séréni" dans l'Eglise et au
milieu des siens”.

  
  

 

Me FRANCIS FAUTEUX

Cest à titre d'anclen condis-
ciple du jubilaire, que Me Fran-

cs Fauteux a rappelé des sou-
venirs de jeunesse de M. May-

| rand et le rôle prépondérant qu'il

|8 joué dans ie progrès du jour-
na'isme chez nous.

“Mayrand, ce n'est pas Le jour-

naliste violent, rude. mettant
quot‘dienanement la plume au

aervice des causes  bruyantes.
Mayrand. ce n’est pas non plus

le journaliste obscur, sans cou-

jeur. dont les papiers sont sans

s'rniflration ou à peu près pour
le reste du muade. Mayrand, c'est
le journaluste qui sait travailier
sans coups de tonnerre, mais qui

de jour ¢n jour accomplit sa
tâche de façon pondérée, sachant
ten:r le juste Milieu et diriger sn

plume vers les causes et les

oeuvres de bien”

Tous gultirent beaucoup le
style voisin de la poésie que Me

: Fauteux avait adopté pour ren-
dre hommage à M. Mayrand.
Sa  dv-c:.ptions heureuses des
caractérist ques du jubilaire, de

son tempérament, étaient de vé-
ritables petits chefs-d'œuvre de

! littérature que l’orsteur se plut
à débiter avec l'eloquence qu'on

pui connaît.
Les yournalistes nvaient tenu à

; marquer d'une façon impérissa-
ble cette manifestation d'et-me
et présentèrent à M. Mayrand

june plaque de bronze, oeuvre de
M Alonzo Cing-Mars, artiste, qui

se doible dum journaliste.

M. OSWALD MAYRAND

Le pubiaire, après avoir re-
me:cié vivement tous ceux qui

s'étaient ‘réunie pour le fêter, ci-

ta plusieurs incidents qui ont

marque ses débuts dans le mun-
{de journalistique afin de mieux
; Lustrer 1rs progrès accompiis par

‘la profession depuis 50 ans.

| M. Mayrand évouua les figures
de piusi-urs journalistes dont ke
traits carartéristiques avaient re
Maussé IA profession au debut du
siecke, n'oubliant pas de souligner

leg frasques de certains, les exploits
Je plusinrs autres

UN BEAU METIER
“Pascal à eu beau dire que le

mot est haïissable, #H demeure trés
naturel d'aimer à parler de soi, ~,
par extension. de tout ce qui nous
cet cher. Souffrirez-vous que jc
vous fasse part lei, de quelques ré-
flexinns personnellss sur le beau

métier auquel je m'adonne avec
anwar depuis un demi-siècle? dit

M. Mayrand.
“Le journal est une force avec

laquelle les autres puissances de la

vie sociale duivent compter. Le
Quotidien est devenu le vade-mecum

de monsieur tout le monde. Aussi
at-on raison de mavoir mesurer
importance de M “Quatr:éme

Puissance” dont les journalistes
sont, pour ainsi dive. les artiBeurs
vigilants et parfois redoutables,

MULTIFLES CONTACTS

“De par sa profession, le journa-

liste eat appelé à se mêler à toutes
les clame de la société, ear rien
de ce qui est humain ne doit lui
être étranger. Les multiples con

tacts que lui procure l'exercice de
ses devoirs d'état ont pour effet de

le rendre profondément humain.
Parodiant une pensée bien connue,
Ine peut-i! pas dire: Chaque fois que

lfe suis nl:é parmi les hommes, j'en
suis revenu plus homme”? Par une

| sorte d'endosmose. les sentiments
{d'autrui nous pénètrent et y lais-
sent deg alluvions de parcelles d'hu-

manité: c'est là un depot précieux
dent s'enrichit la conscience du

| journaliste. Aussi ces contacts ines-
timables hii permettent-ils d'’exer-
‘cer un véritable apostotat nuprès
de <es semblables. Et c'est, sans
ldouta, co ql faisait dire à Monsel-
pne:r Ketteier, évêque de Mayen-
ve qui si saint Paul revenait sur
La terre, H se ferait journaliste.

“Ie journalisme n'est pas une
profession fermée. N'importe qui

\peut y entrer sans brevet. Est-ce
tun mal? Le temps se charge, heu-

lrenxement, d’écarter de notre con-
free libérale les aspirants qui
n'a sont pas dignes où Qui, du

  

 

 

moins, n'en ont pas les qualifica-

tions normales.

STATUT DU METIER
“Les journalistes qui ont débuté

dans in carrière dès le commence-
ment du vingtième siècle ont vu
s'améliorer graduellement le statut
du métier. Les exigences croissan-
tes des éditeurs y ont contribué et,
peu à peu, les inaptes se sont effa-

cès, tandis que les compétents s'af-
firmaient et recevaient de meilleurs
traitements. La vie du journaliste
moderne est ordonnée. A la com
pétence qui s'extériorise sous la
direction des chefs de service sa-
joutent l'esprit de travail et ce
qu'on peut appeler l'orguell du mé-
tier. Aussi est-ce plaisir pour les
ainés de voir les jeunes s'escrimer
à faire le plus beau et le plus vi-
vant journal possible. Ft ce qu'il
y a d'admirable dans le déploiement
de tels efforts, c'est qu'il parait dé-
sintéressé. Aimer son travail c'est
y trouver déjà sa récompense. Le
travail strictement mercenaire
n'est-il pas dépriment, puisqu'il ex-

clut la principale joie de la vie?
Le salaire, bien qu'il soit légitime
de l’'exiger juste et raisonnable.

vient alors par surcroit.

CULTURE GENERALE
“Toutes les connaissances humai-

nes sont utiles an journaliste, ap-

pelé a traiter les sujets les plus
divers. mais il doit surtout savoir
où puiser pour se hien renseizner.
Une culture générale lui est nées-

sire, elle le familiarise avec les
tenants et aboutissants des sujets

| qu'il aurs à toucher. Son intelli-

gence ainsi développée, qui lui don-
nera dea aperqus sur tout, pourra

supp.éer à une érudition touffue,

imparfaitement
connaissez la réflexion piquante de
Georges Clemencean sur Raymond

Poincaré et Aristide Briand: —
Poincaré sait tout. mais il ne com-
prend rien: Briand ne sait rien,
mais it comprend tout

ORGANISME COMPLEXE

“Te journal est un organisme
complexe où chagr collaborateur
joue un rôle important. Ta popu-
larité d'une publication s'alimente
surtout du sin qu'on mt à satis-

faire la muitiplicité des goûts. lé

Kitimes, va sans dire. Chaque colla-

horateur doit donc s'appliquer à

bien servir la classe de lecteurs
qui Tui est acsipnée.
“De nos pours, le lecteur vent

qu'on le ren gne bien sur les faite,
dent (1 aime généralement à tirer
lui-méme Jen conclusions. Voila
pourquoi le journaliste doit être
prudent dans l'expression de ses

commentaires. Qu'il respecte l'opi-

nien d'autrui. à moins qu'ele ne
soit manifestement erronée.
Le journal modern» se soucie

donc de renselgmer impartialement
ses lecteurs eur tous les principaux

événements, au fur «t à meaure que
ses reporters, ses Correspondants et

ses agences d'informations les lu
communiquent. Cest dire que son
outillage doit être aussi parfait que
possible et qu'il doit etre pourvu
de techniciens compétents. .

“A son équipe d’habiles chasseurs
de nouvelles. tenus en éveil et mis
en valeur par des Chefs de services
éprouvés. le journal qui veut vivre
doit ajouter des rédacteurs qui sa-
chent commenter l'information. À
ceux-ci incombe le tâche de tirer
les lecons qui découlent des évène-
ments. On a dit avec raison que
lorsque la parole est fixée par l'é-
criture, reproduite par l'imprime-
rie, elle perd sang douse quelque

chose de sa vie et de son accent
communicatif, mals cn revanche.
son action gagne en étendue et en

durée. Les paroles volent. le. ca-
ractères imprimés demeurent. A la
faveur des nouveaux moyens de

traneport rapide, le journal a des
ailes et i} peut rayonner dans tous

les coins du monde, qui se fait de
plus en plus petit C'est dire que
le journal peut exercer son in
fluence méme dans les relations
internationales. L'humanité entière
ne lui est donc pas étrangère. Pour
être téritablement humain, le jour-
nalista doit pratiquer la charité,
ce lien inestimable qui peut et

doit unir jes esprits et lea coeurs

“Dans ea préface du livre de

Jacques Rivière intitulé “A la tra-
ce de Dieu”. Pant Claudel rappeMe

que le principe de la morale chré-
tienne a été posé par saint Au-

gustin quand il promulguait sa

  

fameuse maxime: Aime et fais ce
que tu veux.
— 11 s'agit, écrit-i1, de planter un

principe si puissant qu'il accapere
et informe peu à peu toutes les
forors de l'âme, comme Je levain
qui s'empare de la pâte; il élimine

 
 

assimiiée. Vous.
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en construisant. Aanes-vous les

uns les autres. Voila le commande-

ment évangélique qui s’il était uni-
versellement observé, résoudrait

parfaitement le problème social, Et
c'est en s'inspirant de ce précepte

d'amour que le journaliste peut le

mieux accomplir ia plus haute mis-

sion que puissent en attendre les

diverses classes sociales.

“A titre de renseignements pour

les plus jeunes d'entre vous, me

permettrez-vous de rappeler brié-

vement ce que les lecteurs trou-

vaient dans la Presse de septembre

1900, lorsque je débuta dans le

journalisme?

“Ce journal. qui n'avalt que 16

ans d'existence, était publié géné

ralcment à 10 pages de 7 colonnes

Chacune. maix à 16 pages le sanedi,

I! se vendait un sou. Son Urage

moyen était d'environ 68.000 exem-

plaires. Les dépèches “rangires
nous tenaient au courant des déve-

joppements de la guerre contre les

Boers en Afrique-Sud, ainsi que
des massacres de missionnaires par
lee Boxers cn Chine. où même la
Russie impériale enveyait des trou-
ms pour réprimer ces massacres.
On nous déerivait les horreurs d'un

cyclone à Galveston, Texas, où

Pp: de 10600 personnes ava'ent
été tuves vu blessérs. Le 18 sep
tembre. plus de 1900N0 mineurs

dé la Pennsylvanie se mettaient

en grève. Conservateurs et Tibé-
raux tenaient tour à tour des

assemblies ret. ntissanies à la
veilie des élections fédérales. À
Québec. le cabinet Marchand

éGabrielà siégeait sous la préri-

 

dence du m nistre Dechéne, on
| Tabmence du chef, malade, La

chronique municipale annonçait

que la voirie de Montréal avait
dépensé 3258.00000 au cours de
l'année écoulée. L' niévement de

‘a ville. À même un emprunt, on
avait dépensé $61.00090 aux tra-

vaux permanents, Piusieurs co-
lonnes étaient réser\res AUX nou

 

 

autres principales villes de la

province. Les nouvelles ouvrières,

sous l& direction de M. Jo-eph-
+ Alph. Radier, le digne pére de Me

Charlemagne Rodier, a'ars chro-

niqueur judir‘aire, occupaient

‘deux colonnes. La page des
Sportg donnait les résuitats dea
Joutea de baseball, de la cros

de buxe, des cour-es de btey
ete. Tes évén men's locaux

| étaient bien notés par dvs re-
Porters vigilonts, avides de pri-

meurs Le 18 septembre, par

exemple, la Presse 5
hénédict

| 4+ Sainte-Anne des P
, Monscigneur Paul Bruch

\ te-Anne des Plaines, la petite pa-
trie de S. E. Mer Chaumont. Le

{compte r«ndu de cote cérémonie

ne manquait pas de mettre en
, vedotte l'écroulement de la plate.
forme où me tenaient un grand

i nombre d'invités, Hanreusement.
personne n'avait été blessé
En Premier-Montréal, la Presse,

sous la sage direction politique de
M. Arthur Danserenu. le prince
des journalistes de son temps, pè-
re de M. Lucien Dansereau, pré-

chait le nationalisme canadien birn
compris. Elle revendiquait avec vi-
gueur ten intérêts de notre pays
d'abord. Ainsi à l'Exposition agri-
cole de Paris, Ja Maison Galibert
& Fils, de chez-nous, avait obtenu
un grand prix, mais son succes
industrie] avait été enrogistré ex-
clusivement au crédit de la Gran-
dc Bretagne, sans aucune mention
du Canada Cependant, la partici-

pation de notre pays A cet'e ex-
position nous avait coûté $1,000-
000.00. La protestation de la Presse
en faveur de l’industrie canadien-
ne ne manquait pas d'à-propos.

“Ai-je besoin d'ajouter que déjà
fe journal quotidien asseyait sa

stabilité financière sur la publicité
commerciale? Plus son tirage était
fort, plus les annonceurs s’y inté-
ressaient. Rendre le journal de
Plus en plus populaire, c'était évi-
demment la clé du succès,
“Voilk un bref aperçu du tableau

qu'offrait ia Presse, au commence-

ment du vingtième siècle,
“Peu de temps avant la fin de sa

vie, Charles Gounod, septuagénaire
parlant de lui-même, disait: “L’Ap-
partement a vieilli. mais le locatai-

re est toujours jeune.”

Roger Duhamel écrivait récem-
ment dans Montréal-Matin dont H
jest le talentueux directeur: “L'âge
est beaucoup plus un état d’esprit
qu'un phénomène biologique. TI y &
sûrement moyen de tirer bénéfice,

  

  

  

     

  

 

 

 

la neige avait roûté $7A00000 à!

; velles d'Ottawa, de Québec et des|

pour ja société comme pour eux

mêmes, de toue les hommes dont le
coeur ne connaît aucune ride.”

“Voilh un encouragement pour
lea hommes Âgés qui . prennent
encore plaisir À travailler et à vivre,

puisque travailler, lutter# c'est
vivre.

Encore une fois chers amis,
chers confrères, qui avez daigné
fête- avec éclat le cinquantenaire

professionnel d'un vieux journaliste
encore militant, je vous remercie

tous, du fond de mon coeur.
M. Oswald Mayrand remercia en-

suite les convives de langue angiai-

se pour avoir tenu eux aussi à fé-
ter ses 50 ans de journalisme.

M. CAMILLIEN HOUDE

Le maire de Montréal profita
d'une expression de M. Letellier de

St-Just pour agrémenter ses remar-
ques d'une pointe de gaieté. Il ra-
conta avec humour ses malheureux
efforts pour devenir propriétivre
de journal. Heureux de se retrou-
ver parmi un si grand nombre de
“sen journalistes”. M. Houde dit

tout le plaisir qu'il prenait à par-

tir.per à cette marque d'estimi à

M. Mayrand.

PERSONNALITES PRESENTES

Outre les convives de la table
d'honneur, on remarquait de nom-

|breuses personnalités à cette fête,
entre autres: lhon. juke Charles
Auguste Bertrand: l'abbé Etienne
Blanchard, FSS., l'honorable T D,
Bouchard, sénateur; j'hon. juxe
Louis Boyer. ‘hon. sénateur Tho-

mas Vien; Me Leon Faribault,
I'hon. juge T. A. Fontaine, Mgr Eu-
zine Gareau: l'hon. sénateur Leon
Mercier4souin, l'hen. juge Omer Le
grand: M. J.-E. Moreau, P53,

Me Victor Morin, l'hon. E. L Fate-
nude. Ihon. juze lé-vtor Perrer,
Me Charlemagne Iudier, Euvrne

| Tarte, C. Donat Turcotte, M. Jean.
Baptiste Vinet, PSS.

 

  

  
  

Parmi les invités on remarqui:tt

MM. Noisaque Apru, Me Frans
Auciair, l'hca, Hector Authier, ML
J.-P, Baillargron, MM, René Bel

lesu, Henri Besuvhamp, Emile B
uoist, Gaétan Bunoit, M. HeLa Bere
nard, M. Fernand Biondi, le no-
taire J-H, A Bohémivr, M. JE.
Boucher, MM. Aldr:ie Bourgeois;

Joseph Boardun, Claude Bourgeois
M. J-Utbald Buyer M. J. Télese
phore Brassard, br J. André Br
MM. Resnire Carbonane au, Murr.

  

  

  

 

  

 

..R. Chipman. Alenze Cing-Mars, ML

Marcel Clément, A.mé Cousineau,
| Dr Abert Couturier. L J. D'Astou,

M. René Desearie, Me Ignace Deg
l'auris rs, MM, Fernand Denis, Jules
!Prrome, Me J-E-N. Resrocheis,
Me J-AA.-E, Dion, Dr Eudore Du-

beau, Me Thomas Ducharme. M.
Jean Dufresne, MM. A-J. Dugal,
Roger Duhamel. Me Ubald Dupras,
Uhon. eénateur Vincent Dupuis M.
Gerard Filion, M. J-N, Funst
l'abbé Ovila Fournier, Me Atha-

nase Fréechette, M. Arthur Gahou-
M. Al-xis Gagnon, M. Maurice

Gagnon, MM. Chariss-Auguste Gas-
con, Aibert Girard, Mt-volonel Ro
dolphe Girard, MM. Phitias Gosse
lin. M. Léon Guindon, MM. Alfred
Gouiet, Auréle Gay-r, Léon Gray,
Dr Adélard Groulx, MM. BC. Hé-
bert, J.-P, Hogue, Léopold Houié,
Maurie. Huot, Me Adolphe Hur-
teau. M. Philippe Hurteau. Me

Marcel Jalbert, MM. Donat Kava.
nagh, A¥r-d Labelle, Albert la-

   

 

   

berge, Dominique Laberge, Fer-
nand Lacroix, Marcelle Lafaille,
Ernest Laforce, Gilles Lalonde,
Phil Lalonde. Georges Langlois.
Dr harles Lefrançois MM. Jean-
Charles Lmfrançois, Guy Lanctat,
L-A. Legault Me Arthur Léger,
MM. René Lescop, Victor Levesque,
Me Wencelas Lévesque, MM. Ovila
Lefebvre, Alphonse Loiselle, Léon
Lorrain,

M. C-E. Marquis. Me Paul Mas
sé, MM. Irénée Masson, Charles
ayer, Claude Melangon, Guy Mcian-

con, Jean Mercier, A-8. McNicho's,
Dostaler O'Leary, Denys Paré, Me

René Paré, M. Edgar Pelletier,
PSS, Me J-Alex Prudhomme,
Pierre Ranger, M. Alphonse Ray-
mond, MM. Georges Richer, Char-
les Robillard, L.-Philippe Robi-
doux, Doliard Robitaille, PSS. M.
Paw Rochon, le Dr L-P. Roy, M.

Jean St-Georges, Me J.M- Savi-
gnac, MM. Ernest Tétreanlt, Léon
Trépanter, Jacques Trépanier,
Christian Verdon, M. Désiré Wad-
del, PSS, M. A.-J. Wet, et nombre
d'autres,
La tète de samedi avait été orra-

nisée par un comité composé de
MM. Eugène Lamarche, Eustache
Letellier de St-Just, O. L Bourque,

ASuite à la page 5 
 



 

d'accroître ce nombre à
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La Cité de St-Jérôme dotée
d'un hôpital de $1,750,000

(par JACQUES TREPANTER )

La Cité de St-Jérôme, la “Reine du Nord”. est
maintenant dotée d'un hôpital moderne, très vaste,
un édifice de neuf étages où l'on pourra. dès son
ouverture hospitaliser 152 malades. avec possibilité

250. Le bâtiment, qui est
entièrement à l'épreuve du feu. a coûté $1,750,000,
dont la majeure partie a été donnée par le gouver-
nement provincial, avec un octroi du gouvernement
fédéral en vertu du plan de santé nationale. Le
terrain a été donné
Rolland.

par

*L'Hétel-Diey de Saint-Joæ ph de
Baint-Jérome, tel est le nom de
l'hopital, à été béni, hier apres.
aude, par E. Mgr Conrad Cha
Mont, évêgue-aux:liaire de Mont-
real, et tnauguré officiellement
Par ‘hon. Altiny Paquette, minis:
tre provinc:al de la Santé. lors
d'une cérémome à laquelle hon.
Paul Sauvé, ministre du Bien-Etre
et de la J«unesse, représentut of-
fo icllement Je premier m.nistre
Baurise Duploasis.

INVITES

Au nombr» des invités à la céré
morte, on remarquait egalement
8 H. le maire Leopold Nantel, de
Saint-Jérôme. le député fédéral du
comté de Terrebonne, M. Lionel!
Beitrand, le député provincial de
Terrebonne, M. J-L, Blanchard, le
Dr Rosaue Lapointe. chef du
Corps médical) de SaintJérôme,
Soeur Irène Ling. Supérieure de
l'hôpital. et Sveur Maria Thibault,
assistante générale de la commu-
nauté e: fondatrice de l'hôpital, le
Dr Alfred Duval, qui sera attaché
à l'hôpital ; l'abbé Paul Labelle,
qui reprémentait le curé de Saini-
Jérôme, le HE, P. Hector Bertranc,
8.1, président de l'Association des
Hôpitaux Catholiques du Canada ;
MM. J-LL & Fernand Guay, les
runtractews responsables de laconstruction de l'hôpital,

DES STATISTIQUES
Dans le discours qu'il & pronon-

sé. l'hon. Paquette a donné plu-
sieurs statistiques intéressantes
aur la santé dans la province de
Québec. D a mentionné, par exem-
ble. que, depuis 20 ans, la morta-
Eté infantile avait diminué de 78
pour cent. “Avec plus d'hygiène,
nous Rardons nos patits, mainte-
nant. Et ces petits peuplent la pro-
Vince et asurent la continuité de
la race canndienne-francaise.”
Depuis que ia lutte a été com-

mencée contre la tuberculose, celle
el à diminué de 50 pour cent, à
aussi révélé le ministre,

C'est dans la province de Qué-
bec que les gens vivent 1e plus
longtemps. “Nous avons le cham-
pionnat des longues vies” a dit
M. Paquette.
Le ministre a parlé de l'argent

dépensé par les gouvernements
pour la Santé du pays. Ainsi, pour
Ja construction de l'hôpital, te gou-
vernement contribue $1000 par lit,
montant réparti sur une période de
cinq ans: le gouvernement provin-
ela) fournit le reste, soit ja majeure
partie,

 

CONTRIBUTION
Le gouvern-ment provineisf con-

tribue aussi à l'entretien des hôpi-
taux, dépensant rhaque année une
somme de $15.000.400 pour l'entre-
tien des hôpitaux du Quêbec.
Quant au budget de la Santé.

“alors qu'il y a six ans, ce budget
n'était encore que de $5.300,000, il
est rendu À $30.500,000 aujourdhui,
moft un sixième du budget provin-

cial’ ‘a dit le ministre.
“Mais le gouvernement ne re

vendique pas de gloire pour ces
réalisations”, dit je ministre Pa-
quetts, “car c'est son devoir de
mettre du soleil dans la vie de
chacun, de prévenir des désastres
Moraux souvent causés par des
mauvais états de santé. A quoi
sert d'être le maître du monde sans
In santé

LIRERALITE
Mgr Chaumont, qui avait d'a-

ford adressé la parole. à dit que
In Providenre a mis dans le coeur
du ministre de la Santé une gran-
de libévalité. soullznant en même
temps le rôle des Soeurs Hoepita-

  

la Compagnie de papier

 
 

libres, qui marchent sur les pas
de leur fondatrice J-anne Mance
dont elles ont gardé la charité
émouvante”,

M. Lionel Bertrand a mentionné
Île fut de la collaboration des gou-
vernements fédéral et provincial
dans la construction de l'hôpital.
faisant remarquer que la santé
était du ressort provincial.
M. Bertrand a ajouté qu'il ne

pouvait pas ne pas mentionner la
part immense du gouvernement
provincial dans la construction de
l'hôpital. tout comme M Duples-
sis à Macamic, avait bien voulu
souligner la “large part” du gou-
vernement fédéral.

LA PROVIDENCE

L'hon. Sauvé a dit comment la
Province de Québec avait été une
terre privilégiée à laquelle la Pro-
vidence a donné Leaucoup, res
sources, talents, et, “ie plus im-
portant. la Providence a voulu
que nous restions fidéles à nos
traditions religieuses” Le minis-
tre à comparé notre province à
l'un des “rares rochers Qui résis-
tent encore à la furie des flots”
du communisme.
Le notaire Blanchard, député de

Terrebonne, le maire de St-Jérô-
me, l'abbé Labeile et le Dr Lapoin-
te ont aussi ¢té Invités à parler. M.
Simon Latour ag:amit comme nar-
rateur durant les cérémonies, et M.
Lucien Thin& présentait les ora-
teurs. .

L'un das orateurs a fait remar-
quer que depuis que St-Jérôme a
son hôpital, cette ville a acquis le

droit de porter te nom de “cité”.

  

Après la cérémonie de bén“diction de la paroisse S aint-
vil. On remarque, de gauche à droite, à la table d’
de la paroisse de Saint-F.douard, M. l'abbé Paul-
Sainte-Catherine de Sienne, qui
Emile Aubin, président des syndics de la paroisse,
teur de Saut-Thomas-Apotre, Son Exc.
banc, Mme Roberge,

Les Rouges ignorent..
(Suite de Ia lere page)

la première fois à midi, diman-
che. La radio commune de
lyungyang. ia cap.tale de .a Co
fee du Nord, nen a pas parié.
Elle n’a pas fat allusion. non
plus, à J'invasivn du pays par
‘es troupes sud-coréennes.

Hay Buyle, correspondant de
ja lresse Associÿe, mande que
In Ze divsiun de la Corée du
Sud a franchi le 38e paraliéle
sur la cute est, 15 minutes avant
l'emission radiophonique du gé-
nérai  MarArthur. Boyie révèle
que l'ordre en fut donné par le
licutenant-général Waiton- H
Walker, commandant de ja 8
armée amér caine.
Vers le mudieu de l‘après-midi.

deux compagnies de la 3e div-

sion sud-curéenne avaient péné-
tré d'un mille en territoire enne-
mi et elles avaient envoyé des

patrouilles jusquà 7 milles en

avant. On rapporte aujourd'hui
que la 3e d:vsion sud-coréenne est
rendue à près de 30 milles à l'inté-
rieur de la Corée du Nord, le long
de la côte de la mer du Japon.
Avant Jultimatum du gnéral

MacArthur, le premier ministre d
la Corée du Nurd, Kim I) Sung. a
adressé un message à Mao Tsé
Tung. chef de la Chine communis-
te, pour Jui apprendre que les
Nord-Coréena ‘étaient fermement
déterminés à continuer, avec l'ap-
pui du peuple chimois. la bataille
jusqu'à l'ultime victuire”,
Le premier ministre chinois.  Tchou En-Lai, dans un discours

belliqueux de 11.000 mots qu'il a
 

Son sxMgr Paud-Emile Liger,
dimanche après-midi, la nouvelle  
€&— Mgr Léger bénitl'église Saint-Thomas-Apôtre —M

‘Photo Roger Janelle—La Patries
archevéque de Montréal, n béni,

église Baint-Thomasz-Apôtre, située

 

 

 

Emile Robillard,
avait prononcé le

prononcé a l'occasion du prem:er
anniversaire de l'avéncruent du té-
Rime de Pékin, a dit de son cuté:
‘La Chine ne tol¢rera pas, en cour-
bant l'échine, de voir ses -visias
sauvA@ement enVahis par les impé
rialistes”,
A Fusan, P-H. Shinicky, préci-

dent du Parlement cutéen, analy-
sant les paroles de Thou En-Les,
a affirmé: “Un geste tout au plus.
des abotements”. .
Entretemps, le général MacAr-

thur et ses priacipaux commain-
dants gardent le silence sur la 1é:¢
poussée sud-coréenne en territoire
rouge. Un porte-parole du cumman-
dant en chef a déctaré qu'il s'agi+-
sait d'un sujet délicat. tant mii-
taire que politique, et qu'on ne
POUVA:t en discuter librement, On
croit qu'un communiqué officiel pi.
raitra prochainement,
Des soldats américains cont a-

‘uellement à moins de 30 milles da28e parallèle et s'en rapprocher?
toujours. Tia n'ont pas encore reç:
l'ordre, cependant, de le traverse:
U n’en est pas ainsi, de l'aviation
américaine.
Des bombardiers of deg cha

seurs américains, profitant de 1belle température d'hier, gont ajls
très loin au nord du 38e paralle €
et y ont arrosé d'un. Plule d'acieret de feu des centres “rroviaires
et des centres de ravitailiomer*aussi éloignés que Tamhung ot
Chonjin, sur Ja ¢ote orientale,

 

 

 

 

Opposition a une loi
du Barreau
 

QUEBEC, 2. (D.N.C) — On at
que par décision assez récente, lesétudes de droit ont été Dortées à
quatre ans dans la Province. Ia o:
Que le Barreau de la Province afait modifier, est entrée en vigueur.
Mais il semble qu'elle ne sera Fasappliquée immédiatement, à la
suite d'anomalies à corriger.
Par exemple, 1a Chambre des no-taires n’a fait modifier la iol que

‘an dernier. Au mois de mal p-o-
chain, les universités accorderent
leur licence aux étudiants en no:a-
riat, mais ne pourront décerner lalicence aux étudiants en droit. si a
Loi ds Barreau n'est pas modifiés.
C'est pourquoi le conaei] Réné-a!

du Brrreau de la Province, présidé
par l'ion. Edouard Asselin, C.R. a
rris connaissance de cette anon a-
lie à une récente réunion tenue à
Trois-Rivières. Une autre réunion
est convoquée pour octobre, et iI
semble que l'on demandera à la
Législature de modifier ia Loi lu
Barreau afin de mettre les futurs
avocats sur le même pied que Is
futurs notaires, en ne soumettant
les étudiants en droit au système
de quatre ans qu'à commencer le
septembre 1950. Les étudiants on
droit de 3e année attendent ave
anxiété la décision du conseil eu
Barreau, car actuellement ils ne s1-
vent point si leurs études se te-
mineront en 1951 ou an 1952,
D'autre part, l'Association au

Barreau rural s'oppose au systèmede quatre ans,

LaVilleadopte l'escadrille…
(Saite de M page 3)

sera Connue dans le monde entier
sous le vocable de “Cité de Mont.
réal”.
Farmi Jes invités d'honneur, on

remarquait l'honorable Brooke
Claxton. le colonel Clement Dick.
le commandant P. A. Langlois,
vommandant de l'Unité navale

  Donacona, le vice maréchal de 

5
#— Banquet après la bénédiction solennelle de St-Thomas-Apétre —

@

EE

——
(Photo Roger Janelle — La Patrie)

Thomas-Avôtre, J y eut un grand banquet ci
honneur, Mge Eudore Charbonneau, P.D.. curé

curé de la nouvelle paroime de
sermon de circonstance, Mme Emile Aubin. M.
M. l'abbé Charles-Henri Robillard, curé-fonds-

Mgr Paul-Emile Léger, M.
ainu que Son Honneur le maire de Montréal.

F.-C. Roberge, marguiller du |
M. Camilien Houde.

l'Air C. BR, Siemon, le capitaine de
Rroupe W. RR. MacBiien, S. H. E
W son, maire de Verdun: S. H.
J. 8. Cameron, maire de Wast-
mount, le vice-maréchal de l'Air
Aibert de Niverville. le vice-mare
chal de l'Air Adclard Raymond,
e cap.la:ne J. Archambault, de
Saint - Hubert, le commardant
Claude Hebert, le brigadier Guy
Gauvreau le directeur Alber: Lan=
Hiois.
M. JO. Ass'in, le commandant

honoraire de la nouvelle unité de
"Cité de Montréal compte son
fils Edmond parmi les ofikiers
pilotes de cette escadraille.
S H. le maire Camillien Houde

avait reçu à un Cocktail, en ses bu-
reaux de l'hôtel de ville, lee .n-
vités de Ja cérémonie d'adoption
de l'es adrille 4538, et. à € heures,
les officiers de l'escadrille de la
Cité de Montréalont requ en cur
mess du boulevard Suinl-Joseph.

Trois autres évêques
partirort pour Rome

‘Trois autres évêques. Leurs Excel-
lences Mer Romeo Garnon, évéque
d'Edmundstan, Mzr C-L. Nelligan.
evêque à sa retraite. et Mer Damase
Laberge, ofm. prefet apostolique
de l'Amazone, part.ront pour Rome,

le 26 octobre. à bord du “Pélerin
canadien” de Curtiss-Reid, pour
assister à Ia définition du dogme de
FAssomption et à Ia béatification

de la venérable Marguerite Bour-
Reoys. Sept évêques canadiens voya-
geront dans l'avion de Curtiss-Re:d.
C'est vraiment ce qu'on a appelé

“Le Pélernage des évèques du
Canada “.
Une quarantaine de prêtres cana-

diens doivent les accompagner dans
leur voyage, Plusieurs autres quitte-
ront Dorval dans le ‘“Pélerin cana-
dien”, le 8 et le 14 octobre. Mer
J.-Aderville Bureau, officiel du trie
bunal métropolitain de Québec, est
parti ce matin avee M. le chanoine
Morasse, d'Amos. et M. l'abbé G.
Champagne, de l'Ouest canadien.
Dans ces voyages, on compte ent

autres, Mgr Emule Tessier, de Mo-
rinville, Alberta, M. l'abbé Paul
Bouillé, cur* de St-Malo. Québec,
MM. les curés G.-M. Bilodeau, de
St-Raymond de Portneuf, Solyme
Azzie, de Ste-Anne de Madawaska,
D.-A. Robert, de St-Esprit de Mont-
calm. Emilien Girard, de St-Gérard
des Laurentides, et Joseph Cham-
pagne. de St-Majorique de Drum-
mond, M. l'abbé Camille LeBel, su-
périeur du séminaire de Gaspé, et
MM. les abbés Ch.-Aug. Boily, de Ia
Malbaie, et Lionel Larocque, de
Hawkesbury,

Sept autres prêtres du diocèse de
Bathurst vont assister au couronne-
ment de la patronne de TAcalie,
Notre-Dame de l'Assomption.

Eloquent témoignage...
{Suite de la page 6)

Hervé Mnjor. Gaétan Benoit,
Roger Champoux.
Pour ajouter à l'atmosphère de

la manifestation. les Orzanisateurs
Avaient fait couler dans le métal
le nom de chacun des convives et
cette ‘sluz” remplacait devant
chaque couvert la traditionne.:e
carte blanche,
On avait ézalement eu l'heureuse

pensée de décorer le centre de a
table d'honneur d'un de
fleurs parmi lesquelles de hel'es
roses trônaient en face du jubüaire.

 

 

 

 

  

   

 

ot  



_ = =

| À la Semaine Sociale de Nicolet
NICOLET. 2 — (De notre envcyé spécial, René

Bonin) — “Les étrangers t les institutions
ménagères québecoises des Ecoles de Bonheur”.
Elles sont déjà de vrais foyers attirants et attrayants,
la meilleure voie pour aller vers une vie familiale

féconde et rayonnante. À vivre dans un climat aussi

réaliste. les élèves découvrent, sans qu'il soit

nécessaire de leur redire constamment. que la

mission d'épouse et de mère de famille, exige une

intelligence aifinée et bien meublée, un coeur

courageux. un esprit pénétrant, une me maîtresse
d'elle-même. un grand sens d'autorité et
d'administration”.

Cost le tabvau de l'oeuvre d'a
pustoies familial accomplie duns

uae clade d'écoles ménagères

ae la province, qu'établiasait Mer
Aid rt Tessier, conférencier à la

Semaine Sociale de Nicolet, samed:
œuir. svua le titre: "Le foyer. cen-

tre d'attruction”. Mi avait éte pré-
senté par M. AH Tremblay, pre-

mde®t de la Fédération des Ligues

du Sacré-Coeur du diocèse de Nico-

 

 

 

jus villes, petites coûmme grandes
; A l'époqu' où les jeunes files s'abe-
(remaient, pour leur réputation, d
jfréquenter ces lieux de plaisir. à
se laisser amener seules en auto

| par des jeunes gens. le mal restait
limité. Depuie qu'elles ont appris
qu'e! avaient les mêmes droits

que les hommas, qu'elles pouvaien:
se modeler en tout sur eux il ar
leur paraît plus anormal de passer

  

  

let M le juge Arthur Laramée. des heures accoujées à un comp
ge en “he? de la Cour du Bien. soir dd" rataurant ou sttablées
Etre Sa. al | preadent _ dhonneur | dana wa gril”.

dr In soirée. l'A remercié “Du cot: famitial expliquait-it
le I nl main matin. M. le cha‘les cruses sont fuciles a dicouvrir

none Charies-Edruard S-Germain. | logements trop étroits. pour les fa
aumônier de Thépital du Christ ‘milles ouvrières surtout: impossi-
Roi a Nicolet, a chanté ‘a grand’|pilité dv trouver Teapace voulu
messe À la cathédrale Le RP. pour s'y ébattre. organiser log jeux
Henri Gnundon, SIM, supérieur |des enfints. les réceptions et fêtes
du Jumivrat des Tére Montfor- "ame ndoiescents. Dans bi-n des eax
tains. a promoncé le sermon à |ausei la femme n'a pas la prépara-

e:rronstance. {tion morale et technique su“fieante
A la conférence de samedi soir, pour tenir et diriger un foyer. En-

remarquait ja présence de fin plusieurs animent mieux que les

EE. NN. SS. Albertus Mar-‘enfants aillent s'amuser dehers.
tin. condjuteur de Nicolet, Char- lca déranve moins les grandes per-

le-Omer Garant, auxlisire de ltomnez In coutume traditionnelle

Québec. et Charles-Eugéne Pa- | de s'amuser ches soi se perd de

rent. auxsaire de Rimou-lu; Plus en plus. On reçoit peu la pa-
Mgr Rene bvianger, V.G, repré |Tenté et les voisins, om omet les

charmante fêtes de famille.”
sen'an: Son Ex: Mgr Napoléosn-

A xendre Labrie, éveque du SOIRFEES DF. FAMILLE

Fuite Saint-Laurent: Mgr Hiaire| Se demandant sl est possible de
Chartrand repeésentant Som Fe

Mgr Alexandre Vachon évegue
d'Ottawa: Mge Wilfrid Lebos, dr
Samte Anne de ja FPocaliere, M.

réagir contre un mal auss géne-
ralisé, Mgr Tessier a dit que sur

lle plan paroicsial malgré toute Li
Hone voionté possible, les foyers

 

 

  

Léo Pel:amd. professeur à lUn- ne peuvent lutter seuls contre lu

vers:ité Laval de Québec: M. je 'rrone.rrenc des plaisirs cammer-

motaire ladowceur. de Shawini-

|

‘ialisés I! convient domc, semble-t-

rar. M. Le jure Th-rons Trem li. de favariser l'organ:mtion des

hay de ju Cour des Sessions de [vs populaires, de eux de groupe.

la Paix. a Québec: M. Albert An sali paroissinies, Les terrains

Rioux. président du <‘nnseil de

Télectr fication rurale: M. Paul-
Temps peuvent rendre de grandsEmile Gingras, necrétaire réné- | On sait que l'art € r

MPinemater Amara.pro (71 dediriger dlacréterent une soi
fesseur vax H utes Etudes Cum: famie di compte mé ze es

marais” 'asté Incques Lara tâches les plus délicates ot les plus
me ie RP Pierre Jamert. | S202 d'une bonne maitresse de
provincial des Peres Momtfor- maison Un plan de soirée me doit
tains M Alfred (andet. maire . :

’ € | pas s'établir au petit bonheur. Les

de Nicolet. de BR. P Gérard Da! \circonstances particulivres. Le nom
toire, SI. auméner de TUCC arc des participants. leur âge, leu:

Mer Jos pk Dufour, PD. suPÉ- | condition sociale, leur degre de cul-

tour du Séminsire de Chico: jure. tout cela entre ea lpne de

   

m. M Arthur Germain, Vice Pré .-umpte et doit étry souneusement

#.d-Rt du Comité à sain d'A Cian | pesé. Ou repondrn AU besoin d'acu-
Con M ratbé G- "rm x De 54

 

1vité physique par des Jeux de rapi-

    

 

‘eur du Sémonaire à | dite «t de prcison, des chants mi-

: RP Jo. ph Pipn ÂF méa des rondes et danses de foi
At ST pre: Ent des Se pre”

> ns =. ab M Renal “La form. di sunieté cxpeue des

Capa + Pac Acthur Tre gens Ma:ies”. disait Le R. 1. Geor-
Yoo avs M Mun Gennes es Desjardins, SJ. Au cours du
« T: Rostér s 1 M Giles Te ae conicrence pomcacce G.mak
5 1 TT "RE ‘be soir. “cam: elle uuss:, ses

PHOBLIME DES LOISIRS bares ses canonses. La mariage.
“Le
ver,

probléme des Jours au
ago tait Mar Tessier, ne

omprendie Sans une Vi

E: la vid s'accroche.

 

san-uf par le Chrst, est sant.

fant. la grace de sacrement sur-

naturalie “le develr conjugal”,

Tamour charnel luismérme, qui ne

  ~
s ce furr.

mime de Rous de roses. à tou |
wd minuien ¢ la prurne. a

toate ies aciiviles famiseles L'art

Cr JRE ret damiuser les autres

   
J.

té que <i les époux le détourment

ar la fin qu'il deit servir, sis vioni
Ct wm maven pus-ant de garde: | la lo, de nature preserite à
VV.ns autour de - + de favor ar y Erspéer humaine: “Croissez, mmui-

tiptea vou”. Mathetrens-mert,

traucoup violent cetle loi, faute
de veritable esprit chrétien la fa-

mille doit être un: pourvoyeuse
de ta Cité d Dieu La iaison ñ est

 

 

 

    
 

 

   

  

 

 

te - «+ le goat dune i. anctiliante que si les parent- ap

ps he cat le conf on puient de leur exen.ple leurs ex-

© - ec evmid POPES 0 OBI CCM Le <tati ons à la vortu et à ta peat
« PUR zoUVeR® AU ash AE ue relcieuse Teller sont Tos u-
ai 106 € PÉFS TOUJOU TS € VELPNSET conne de l'apactolat famitai”
a. fac lewment IT de TOUVERUX 1 Papin des orennismes fami

Fos La fr ed our-digpement : Lux M. Fineet Forest a dit que
ie rien rinaeee onsen des families dot me faire
pagnes sont durem nt touchées| Fur 1» pian Inca] on parc par
¢ ae ave Les facilités dc trans 1 11 TT91PMent de foyvrs, si po-

 

i
aune tava awe bee. fein |

migrations ea masse ver. s

putaire en France +t en Bel-ique.

“1. upon lo ale des f5.-s,ten:

 

 

« natitine un obstacle à la samte- |
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Eroupés autour de leure intéréts, ‘paroisse a été notre force, avec la — frcondité — travaux
vivant profondément leur vie chré- famille et je travail sur ce terrain, benediction ajostolique.
tienne, s’unissant autour de tous la tiche sera facile à entrepren-| Montini, subatitut”.
!leurs problèmes, matériels et reli- dre”.
|Bteux, sert de base à Tunion na- 8. F. Mer M ROY
tionale et. ainsi la loi de 1945, ac Son Exc. Mor Maurice Roy. ar-
tucliement en vigoeur en France, chevèque de Québec, a prononrè

établit la forme comstitutionnelle l'allocution de conclusion de la Se-
de ces unions locales, leur donne le 11215 Le texte se In comme suit: [maine Sociale dimanche soir, après
droit de vote. Les élus. sur le plan Mgr Albini Lafortune, évéquelle discours du RP. Dessardine. 1
paroissial, vont représenter les pa. $ Nicolet % d'abord exprimé res regrets mar-
roimses au département et les élus| Occasion XXVII session Sema; |Qués par l'abesnce a cance de ms-
des divers départements stégent i |Des Sociales canadiennes sous pa-|ladie de Son Exe. Mir Albin La-
pe table des ministres, et voient le Lronage — Votre Excellence, fortune. eveque de Nicolet; puis,
j cabinet leur soumettre les lois tou- Séint-Père envoie — présidents |*N admiration envers Son Exc.
{chant la famille: c'est um grand CoNférenciers, auditeurs — très pa Mer Ailbertus Martin: «t enfin, un
| pas en avant! La Belgique et l'Ita ; termels encouragements — étudier |devoir de justice et de commune
"he marchent sussi dans cette voie,‘ Stlon directives pontificales — su. |KT8litude à l'égard du RP. Joseph
de meme la Suisse, la Finlande, ot jet opportunément choisi — félicite [FAPin Archao bault, SJ, qui, avec
l'Argentine. La famille est donc ræthtiiques canadiens — fidélité, clairvoyance, avait fondé les Se

! ‘Imaines Sociales. à y n plus de 23
années. et “maintena avec une per-

speciale

|
TELEGRAMME

De plus, la Cité du Vatican a
‘adressé un télégramme aux Semai-

 

  
ainsi l'utijet de congrès des nations. traditions familaies éducatives —

|I! y a purtout un grand réveil en exhborte à résclutions adoptées —

 

 faveur de la famille. I semble{présentes conditions économiques[Tévérance acharnée cet ensemble
Ibien que le travail sur le pian pa. scciales, et accorde tous partiei- de travaux documentés marguant
tüissta! sets lacile, chez Bou Lac panis — gages, meilleures graces (Bulte à bn page 17)
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Au Cap-de-la-Madeleine

—

IR

AUS
TCINE

DÉMONSTRATION GRANDIOSE
DE LA CROISADE DU ROSAIRE

 

L'hon. Onésime

LUNDI 2 OCTOBRE 1950

Gagnon a lu l’acte de consécration
de la province à la Vierge Marie

CAP-DE-LA-MADELEINE, 2 —— Une cérémonie grandiose, hier,
grand ralliement gén

archevêque d

a marqué le
Mgr Maurice Roy,
Son Exc. orMar Norbe

Montréal a prononcé
l'après-midi,
Te matin ne srañde procession,

pr-édee diy corpa de Zouaves du!
Cap-de-la- Madeleine dem Trois
Rivières et de Shawinigan, a von
duit Son Exc Mgr Roy au kiosque
Le long du flewve, ou aust celobroe
la masse on plelne wr. Une foule
énorme de fidèles se pressait au-
tour pour amsister à la cérémonie.
Au cours de l'après-midi, la garde
du Sant-Sirement dus Tros-Rl-
Virres a accompagne la procession.
Les Petits Chanteurs de la Croix
de Bow, de Paris, sous la direction
de M. l'abbé Maillet, y ont aussi
Ppartivipé, M Onésime Gagnon. mi-
Nistre des finances duns le gou-
vernement provincial. à consacré
la province à la Saimte-Vierge. au
nom du premier Dunwkre, M. Mau-
rice Duplessin,

PERSONNALITES
On remarquat la présence de

Li. EE. NN. 8S Geurges-léon
Pellntier, évèque den Trois-fliviè-
res, Joseph Guy, O-M.I.. chargé des
Missions Indiennes, Arthur Faut
fieau, éveque de Jolistte, Charies
Eugece Pareat, auxi:aire de Ri-
muuaki, Henri Routhier, évèque de
Grouard. Lionel S-heffer, OMI.
vicaire apostolique du Labrador.
Edouard Jetté. auxiliaire de Joo
Mettre, Churles-Omer Garant, auxi-
Maure de Qué, ot Percival Caza, ;
anxiliaire de Valleyfield. D y avait
aussi Mgr Paul Nicole, GS. de
Québec. Mer René Bélanger, P.D.
de Haie Comeau, Mgr PaulÆmile
Doyon, PD., deg Trom-Hivières, le
chanoine Joscph - Louis Beaumier.
des TroisRiviéres Mgr Maurics

®_ Le général MacArthur observe un groupe de prisonniers nord-coréens —5 :

Au cours de sa tournés au front d'Inchen-Séoul, en
Cerée du Bud, le général Deucias
arrêté pour obaerver un Ereupe de prisenmiers nerd- .
serions, capturés par les soidais de débarquement 1ère divison de la marine

 

Mgr Paul-Emile
une retentissante allocut

(De notre envoyé spécial, René Benin)
au Sanctuaire du Cap-de-la-Madeleine,
éral de la Croisade du Rosaire. Son Exc.
e Québec, a célébré la messe

rt Robichaud, archev
sermon de circonstance. Son Exc.

pontificale.
êque de Moncton. a prononcé le

Léger, archevêque de
ion au ralliement de

 

  

Te due Trois-Riviéres. le chanoine
EZziar De Carufel, de Yamachiche,
le chanoine Paui Gaudet, des Tro:s-
Iivières, des RR, PE, Paul-tienri

»Barabé OMI et Edmond Le}
(mM'eux, OMI, du Sanctuasre. M.
|l'abte Joseph-G Turcotte a dirigé
(1a Chorale dn Grand Séminaire
des TramRividres et M l'abbé
Clande Thompson € tuuché Yorgue.

Parmi les personnalités civiles.
on remarquait MM. Omer Millot

bde Yamachiche, et Axariss Gor
| Main. des Trms-Rivières, Cheva-
Hers de Satnr-Sytveatre. J.-L. Sans
chagrin, des Trois-Rivières, le juge
Maurice Laurin, de la Cour du
Birn-Etre Social. aux Trous-Rivia-
res et le notaire J-A. Trudel, des
Trois-Fivières, Chevaliers de l'Or-
dre de Saint-Grégoire. Emile Lau-
rin, des Trois-Fi:vières, M.daille
Bene Merents, Maurice Bellemar-
re, député de Champlain, J-A
Mongrain. maire des Trois-Riviè-
res, Alexandre Taché, président de
l'Assemblée Législative, Mare Tru-
det et Antonie Elie, ministre dE-
tat.

LFVEE DE BOUCLIER

Son Exe Mgr Norbert Bob
chaud, présenté par Son Exc. Mgr |
Georges-Léon Pelletier, a Tapprlé
l'ère des Croisades au XIe et XIIe
sivcles, où les peuples de l'Europe
à l'appel des Papes, entreprirent
de vastes expériences en Asie, pour
délivrer les Lieux Saints de ia do-
mination des Turns et pour jibérer

  

MacArthur s'est

du ciel et de la terre

phatry, D, supérieur du Semmpai-

;

l'Europe elle-même de la menace
toujours grandissante de l'Islamis

me. “Ce fut une véritahle guerre

sainte. dit-il, dont

etait In gloire de Dieu et le saint

de la civilisation oevcidentale.

Plein XXe siécls, dans un monde
parvenu à l'apogée du progrès ma
teriel et scientifique. au milieu de
ruerres et de bruits de guerre, une
autre grande Croisade s'organise

le but ultime

En

Il ne s'agit pas, sans doute, de met-
tre sur pied de nombreuses armées,
mais d'une levée en masse de bou-
chers, d'un vaste mouvement de
fui et d'enthousiasme, d'une autre

guerre sainte, la plus glovieuse

qui soit. la plus impiricuse aussi.
Comme au Moyen-Age. il s'agit de
sauver la civilisation chrétienne,
non pas cette fois de lislamisme
barbare, mais, ce qui eat aussi gra”
ve, du commuausme athée et mi-
litant”.
“Comme aux heures les plus

kraves de l'histoire de l'humanité,
ajoutait Mer Robichaud, devant
une menace particulièrement insi-
dieuse de Tesprit du mal, Ihoure

a sonné de précher Ia Croisade.
De par la vulont: de Dieu. et par
une ange disposition de la Provi-
dence, qui nous est manifesté per
la voix infaillable de som Eglise,
la Directrice de l’armée du bien,
en Ce siècle, In Coordinatrice des
activités de l'Eglise militente, ce

n'est autre que la Sainte, la Glo-
rieuse, Ja Blenheureuse Vierge-Ma-
rie, Mére de Meu et Souveraine

Le premier

 

den Ftate-Unie, lors de In réomte descente A Tnchen.
A La droite du géadral
majer-génétai Oliver Smith,

… on remarque le
le commandant de la

des Etats-Unis,

7
«H-—— La Corée honcre son libérateur ——

=

ane. le président de la république

Rhee, qui denne lecture de la «4,

dans la salle de |

On voit ict le général Douglas Mac Arthur, écoutant

 

debout, tête
dr ta Corée du Sud. M. Synyman
ation dw çrand général à l'Ordre

du Merite de in république corévame. La cérémente t'est déreuke
\seemnblée, à Séeuk
 

indice de la victoire de Marie sur
le démon. nous le trouvons dans
les zraves e* proptrétiques paroles
prononcéez per be Souveruin Ju-

ge. A l'adresse du acrpent sédue-
leur, au paradis terrestre: "Je
mettrai des inimillés entre toi et
la femme, entré sa race et la tien
ne: elle t'écrnaera la tête et tu t'ef-
forceras de In mordre au talon”.
Marie à parfaitement res an
détron danse ses trois oeuvrrs: le
peché, la comcupscence o la
mort”.

& Fre Mer LEGER
De son côté, Jon Exe. Mgy Lé

£rr disait dans som alocytion :
“Qui est celle-ci qui s'élève du dé-
art pleine de délices. appuyée sur
son Bien-Aimé >” voila ce que les
Anges devaient penser en contem-
plant l'apothéose de fAssomption
de Marie. Dens um mois exacte-
ment, le premier novembre pro-
chain, l'Eulise proclamera. dogme
de foi et vérité révélée, ce mystère

 

 
  

 

le l'Assomption de Bienheureuse
| Vierse Marie. Le vicaire de Jémus-
Christ. dans Pexercics mime du
| privilège de son infailiibilité, aver-
jLira solennellement les hommes que
juuiconque osera penser autrement
aura dé;A ‘2.1 naufrage dans la foi.
Tour nous, fidéles serv.ieurs d
Mari, cette proclamation ne chan
Hera rien à notre attitude de coeur
+ d'esprit Ce jour de triomphe
nous l'attendiozs avec impatience,
pous € désirions avec ard‘ ur. Aux
si. en inaugurant cette Croisade du
Rosaire, vou'ons-nous lever les yeux
vers le ciel et contempler longue
ment Cele qui s'élève pieime de

UN GRAND DRAME

“Avons-nous assez remarqué.
aoutait Mur Léêxer, rie tous les
Mystères du Sæint-Rosaire se dé
rouleront, comme les différentes

premier Flat de l'humble Vierge de;
Nazareth et la splendide Apothéose |
du couronnement de la Vierge re-
Montée dans les cieux. En contens-
plant Marie aux différents tour-:
Danis de ce chemin, nous sentirons
grandir en nous le désir de la su
vre et, ainsi, le Rosaire sanctifiera
nos laheurs, nos Jo:ies et nos peines,
il nous conduira vers notre giorifi-
cation personnelle O Marie, que

t

 notre monde moderne a besoin de
vous contempler dans votre as
somption, pour apprendre que C'est
dans l'humilité que réside le secret
de ia vraie grandeur; Lui qui est

scènes d'un grand drame, entre ct;

en train de se repetisser, de se

diminuer. à force de vouloir ar-
vuellleusement se grandir. L'on

vueil a été à l'oririme de tous :es
maux dont souffre l'humanité: € ent
pourquoi be Fils de IXeu a voulu

sauver le monde par «on nbaisse-

ment. Marie avait bien compris
cette grande leçon du Royaum-*.

L'HCWILITE

“Te Roetre, disait encore Mer
(Tégen n'est pas une prière face,
Si les doit issent distratement

ur les grains da chapelet, l'eaprit
entre dans la voie douloureuse. Le
disciple de Jésua-Chrie doit néces-
sairement marcher. à la suite de

son Maitre, sus la voie royale de
la Sainte Croix, Cette nperteuse
cbligation à la pénitence ast une
!nutre toi fondamentale da Royau-
me. L'humuilité est "attitude de ‘a
création devant som Maitre Le
monde danjourd’hui a beroin de
rédemption.  L.npuiets la lusure,
SOUR toutes :0s formes, le trafic les
pia.-irs. ont gone touts cbr, Or,
'! my à pas de tédemplion sans
effusion de sang. Récitons donc
notre rosaire af.n d'obtenir .s fuc-e
de suivre Jésus et Marie <ur ‘a
douloiurruse afin d'entrer dan:
voie de la glaire”
Son Exe. Mor Léuer a

  

 
a

  

Tem-nt
lu un message du Sunt-Pére of
‘rant sa bénidiction apomolique a
toutes Yes Ames presences

OLAND‘COLETTE et R   

 

|

| Demain Matin
et Jeudi Matin
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MONTREAL, 2 OUTORRE 1950

Mgr Leger a la Radio

Hier soir. à CKAC. Son Excellence
Paui-Enule Leger a :naugure le Tren-
tan du Rosaire. En compagne du
Chapitre metropolitaun, 11 a recité pieu-
sement le chapelet. faisant preceder
chaque dizaine d'un suave commentaire
et la terminant par un soupçon d homé-
Le s:mple et prenant.

C'était véritablement la prière en
famille. faite par notre pere commun. à
laquelle répondaient les chanoines de
! Archevéché et s'associaient à domicile
les fidèles du diocèse, voire de l'exté-
rieur. Cette croisade d'oraisons, elle
montait. ardente et alee. vers le Trone
celeste. cou siege le Dieu de la paix.

Cette émission iNauguraie Sera suivie

de trente autres. au f.1 des journées.
durant tout le mes du Rosure. Elle
nous est venue de l'oratoire particulier
de Son Excellence réverendissime. Les
premiers accords d'un motet trom-
phal (Chr<tus vince, Christus regnat.
Christus imperat) ouvraien: et term.-
nnent la recitation,

Musique discrete et délicieuse. déta-
chée en douceur. avec ses staccal: et ses
arpeges” Sante imtiative. en verte

 

 

Notre monnaie s'apprêcie

par E LETELLIER de SAINT-JUST
H NV AAIUNÉ fassON de croire que

la valeur du dollar canadien. lain wo aux
fluctuanons du marñhé des monnaie
s'abaissera au-dessous du niveau qu: hw
avait été Fixe il v a plusieurs mois, par
ke gouvernement canadien. Tout au
contrnre, | apprécistion de nos réserves
de doilars americ.une. le dyn.am:sme de
notre production generale et cœur en
parteuirr de notre production dor,
feront que la valeur du dollar canadien
«ever rapadement vers la parte ave
le deU tr des Ets<-Un-- Sal eur dù en
tre av tement le gouvernement fedora
roar ros levee le decret qui avait depre-
«+ Noire monnaie de doy pour cent.

us heureux effque lon pusse
sn du A:
nent du où

we {
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LA PATRIE. LUNDI 2

téraux, et il vient de faire un geste
fegique en libérant la monnaie cana-
dienne.

Le nouveau Rubicon

par Alonzo CINQ-MARS

La grande question du jour, au sein
des Nations Unies, est de savoir si leurs
troupes qui repoussent les agresseurs
communistes en Corée du sud doivent
franchir le 38ème parallèle et les refou-
ler plus avant, ou s'arrêter à cette Lgne.
Le 38ème parallèle est ea tra:n de passer
dans [histoire comme le Rubicon. cette
minuscule rivière du nord de l'Italie qui
a donné lieu a une allusion httéraure
souvent employée au sujet d'une deci-
sion à prendre d'où peuvent resulter des
consequences graves.
Quand Jules César se décida à

franchir le Rybicon pour marcher sur
Rome et abattre son rival Pompée. il
savait qu'il posait là un geste sur lequel
il ne pouvait revenir et d'où dépendait
le sort du monde. Il lui faliait va:ncre
ou périr. Il hésita longuement, puis
s'écria: « Âlea jacta est!» (Le soit en
est jeté‘) Et il devint l'unique maitre
incontesté de Rome et de presque tout
le monde alors connu. La décision que
les Nations Unies ont à prendre à
l'heure actuelle est autrement plus
grave. C'est peut-être une question de
guerre ou de paix pour le monde entier.

C'est une ligne bien arbitraire que
celle qui fut tracée par la conférence de
Yalta. oa les Allies délimitérent leurs
zones d'occupation respectives dans les
pavs d'où ils devaient chasser les
ennemis. en Asie comme en Europe.
L'histoire dira quelle erreur déplorable
ce fut. Les Russes ont communisé
toutes leurs zones d'occupation et y ont
rastallé des gouvernements à leur merci.
tandis que les puissances occidentales
ant établ. des gouvernements democra-
tique“ libres dans les pays qu'elles
excupaient, Moscou a voulu faire da-
vantage en Corée et il a chargé le
gouvernement communiste fantoche
qu'il avi:t établi dans le nord d'unifier
tout ce pays sous le signe de la faucille
et du marteau en envahissant la Corée
du sud. Le coup a bien faills réussir.
Tous les Coréens désirent l'umfica-

tion de leur pays. Ceux du nord n'ayant
pas réussi à effectuer cette unification
sous la tutelle de Moscou. les Nations
Unies vont-elles tenter de le faire au
nom de la hberté ? Faut-:1 franchir le
Rubicon ? Autrement dit. faut-1] dépas-
ser ie 3Rème parallèle en Corée ! Telle
est la question qui se pose aux Nations
Unies depuis que leurs troupes ont
wommencé a repousser les agresseurs
«orvens du nord. Des optimistes la
posérent même, assez prématurément

d'aulleurs. à l'époque où les troupes
iméreaines, qui avaient été les premié-
res à répondre à l'appel des Nations
Unes, se faisaient culbuter par les
agresseurs qui menaçant de les rejeter
aiamer. Îlest plus opportun de la poser
maintenant que les agresseurs sont en
piene deroute ct même encerclés dans
un tan dou sis ne peuvent se titer sans
“e rendra ou pénir.

C'e-t a un problème sur lequel il faut
prendre une décision sans tarder, car
les Svénements se precip:tent. Les trou-

nne- du nord ont reçu ordre
« retirer derniere le 3Sème paraîléle.
s des Nations Unies doivent elles

< poursu.vre au d'à et risquer ainsi
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Serventen de Ta Chine rouge et de
R: estoandize éventuclement

re noavlle guerre monduie? Les

 

roons Unes n'ent pam.ns été appelées
dre une d'eccon plus lourde Jde

Ta defame Sead des
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ne devrgient pas

nouveau mandat.
re l'annion géné-

un monde harassé por la
: © et qu: espère, malgré tout,

ao. La question corcenne pourra être

"a par les Caréens eux-mêmes sans
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Surlendemain de fête

1950

 

par Léon GRAY

La fête semi-privée de samedi soir à

Fhôtel Windsor. en hommage à notre

Directeur, se survivra longtemps à elle-

même. Gala pour ainsi dire doré sur

tranches. qui célébrait les noces d'or

professionnelles de mons.eur Oswald
Mavrand et chantait les hauts meries

du jubilaire. Et il fut tellement heureux.

ce long ménage du journaliste avec la

presse quotidienne, ou ce mariage de

l'esprit avec la pensée, sans cesse renou-

velée et sans cesse stéréotvpée, au Cours

d'un demi-siècle de fidélue.

Ce banquet parlant, 1! fut surtout la

cène de l'esprit et de l'amitié reconnais-

sante, avec ses joies capiteuses, ses
plaisirs raffinés, son humour subtil. À

la table d'honneur. l'Eglise coudovait

l'Frtat. dans une commumon 1nt:me.

L'Eglise saura-t-elle jamais ce qu'elle

doit a son prestigieux servitesr de la

plume? Chevalier du Samt-Sepulere.

monsieur Mavrand s'éta:t constitué,

bien avant enn accession à cette cheva-

serie. le gardien du Tombeau que garde
le Temple de Jérusalem.

Si l'Eglise était présente aux agapes

de samedi c'est que notre Directeur
avait accepté depuis sa lointaine enfance

cette Eglise dont il est le fils soum:s et
militant, Non seulement. a-t-il accepté

l'Eqlise. mais 1! l'a toujours recherchée.
devinée dans sez coke et singuhere-

ment aimée. Que d'articles na-t-il pas
rédigés ou autorsés, à la gloire de
l'Eglise ! Les jores et les peines de cette
Mère. elles furent toujours celles de
son fils affectueux.
Sen Excellence révérendissime Mon-

seigneur Paul-Emuile Léger. archevêque
de Montréal, a inscrit son admiration
pour notre Directeur dans le journal et
l'histoire de noire profession. Îl a publi-
quement confessé la puissance de la
presse, et souligné la collaboration pre-
cicuse, empressée. que valent à l'Eghse
métropolitaine les journaux de Mont-
réal. C:nquante années durant, monsieur
Mavrand a fait le coup de feu pour
Rome. en croisé pontifical: et c'est ce
bon combat. que notre bien-aimé Arche-
vêque a voulu attester samedi soir: et
c'est à cause du bon milcien. que
l'Eglise était présente au Windsor, aux
côtés de la Cité.
Dans une aliégorie. simple et heu-

reusé, un ancien condisciple du jub::aire
en a note la noblesse* la pondération et
l'efficacité. L'œuvre professionnelle de
monsieur Mayrand n'a rien du gave à
l'eau tumultueuse qui bouscule et ren-
verse tout au passage: elle tient plutôt
du fleuve majestueux, large. profond et
bienfaisant : sorte de Nil qui irrique et
féconde ses bords. après nous avoir

conservé Moise. pour le plus grand bien
de son peuple.

Monsieur, Mavrand nous a conté des
histoires savoureuses, moins corsées
cependant que celles du Maire. ll a
rendu hommage à la mémoire d'un
Trefflé Berthiaume et d'un Honoré
Beaugrand : puis aux mérites de l'hono-
rable P.-R. DuTremblay qui a su
marier, dans un consortum harmonieux,
les anciens fondateurs et imprimer à
leurs œuvres respectives un mouvement
d'ascension dynamique. avec un surcroît
de puissance.

L'heure matinale à laquelle nous
allons sour presse nous empêche d'en
dire davantage. Dunanche prochain,
nous essaverons d'v ajouter. En bref.
La fête fut parfaire digne en tous points
de l'homme qui l'avait rendue néces-
saire. .

 

 

Les mots qui vivent
 

—Le christianisme € 4 une relivion de joie
parce qu’il parle sans cesse de beauté et mé-
me à la béatitude parfaite. Or, pour goûter
pleinement ce qui est beau. al faut la frai-
cheur d'une âme d'adclexent qui s'ouvre à
la vie, pour qui tout est neuf, dont le clair re-
gard embrasse l'univers comme le domaine
sur lequel vont se l'épenser noblement ses for-
ces trop longtemps contenues...

F'n Pere de Ste-Croia.

la vie souriante

par Maurice HUOT

On a souvent plus raison par le facon
dont on expose ses arguments que par

la force des orguments eux-mêmes.

 

Quand se convaincra-t-on que seul le
présent compte pour l'homme. Le passé
est irréporable. l'avenir n'est pas à nous,

 

Il faut regarder même les moins indi-

gnes avec indulgence. On ne sois jamais

si le coupable n'o pos décidé de mieux
faire.

 

Rien n'est plus contraire à le sagesse
que de souhaiter trop ardemment que
telle ou telle chose arrive. Une sereine
indifférence, du moment que l'on tient
l'essentiel des bien, suffit.

 

La meilleure recette pour dormir, c'est

encore la paix de la consciencs.
 

Ceux qui ont la manie de tout refran-
ciser ne doivent pas oublier que tout

de même les Anglois habitent le pays

depuis un certain temps oussi.
 

Un morchand de camions annonce ses
bagnoles et, en indiquant un gros co-

mion, dit que ce modèle est trés en de-
mande pour ‘‘l’embouteillage”. On le
pense bien.
 

Un peu de tout
 

Pee botanistes de Gran-

Mystère  de-Bretagne re voient en

du face d'un problème, c'eet-
cratère  à-dire le mystère que re-

présentent le vingt a

quelques plantes étrangères au Rovau-
me-Uni qui ont poumé dans un cratère
de bombe en bordure d'un bois du
Surrey. l'après une shévrie. quelqu'un
a. de propos délibéré, apporté dea
semences d'Europe, peut-ire après un

congé. et les a pemivw aver malice dans
le cratère pour semer la confusion
parmi les botanistes. Mais le cratère
est d'uccce malaisé. peu de gens en
connaissent l'existence « be mauvais
plaisant au pu difficilement +
procurer toutes les symences, car il est
douteux qu'elles se trouvent toutes
réunies dans aucune collection botani-
que de l'Europe, D'après une autre
théorie. un oisau mier r les aurait

apportées mais il n'existe pas de
plantes semblables dans les crate res
avoisinants et il est peu probable qu’un
oi<au migrateur ait pu apporter une

telle variété de graines. Si lee graines

s'étaient trouvées dans le melange
explosif de la bombe qui a causé le
eratère, l'explosion les aurait à peu
p certainement détruites. Les bota-
nistes avpuent leur iznorunce. Pendant

ce tempa, le mystire d'épaissit, car on
découvre toujours de nomelles plantes
dans le cratère.

« + a

  

  

  

— Fas l'atumône de ta
biens et ne détonme ta
fave d'aucun pauvre. Alors
la face du Seigmeur ne se
détournera point de toi.

En autant que tu le pourras, sois miss
ricerdieuxr. As-tu beaucoup, donne

largement: as-tu pers p-irtage ce peu

de bon coeur. Ainsi tu l'amaserrae le
trésor d'une bonne récompense pour le
jour de la nécessité. Car l'aumône dé

livre de tout péché at de la mort. et
ne laisse point l'âme descendre «ana
les ténèbres, L'aumône donnera à tous

ceux qui la pratiquent une grande
confiance devant le Dieu souserain.
Mange ton pain avec lea pauvres of

lee indigents: couvre de tes vêtements

ceux qui sont nus... Bénie Dien en
tout temps «t_demande-lui de diriger
tes voies et de garder =n lui tous tes
dessins, Tobie 4. 7-12. 17-20. (Texte
choisi par la Société eatholique de ta
Bible).

Paroles
de

la Bible

 

  

*

 



LA PATRIE, LUNDI 2 OCIUBRE 1750
 

  En marge de I'actual

Pour notre argent

" iPaicment intégral
| du bonus sur l'or
OTTAWA, 2 — (DNC) Le

tenus anr l'or produit dans !
[mines canadiennes sera PAye into
“nrsiement à rtir d'angeurd hu
sans tenir compte de la réduction
de $130 l'once qui avait été dv:
tee l'an dernier. Le ministre d
Finance, Douglas Abbatt a annon-
lc cette nouvelie, samedi, en a
{temps qu'il an ait que se

1

é

(Par Paal de MARTIGNY »

 

Les dépêches

nous signalent

que la batail

dure et la «
né

 

  

 

ee
  

 

  tieune en Corée,

  

       
     

Nos Ears de ta lar canadien serait etabli à une
nouvelle parité.

Marine ont ia tf Le gouvernement PO
main dure décide bunus sur For permitpoint de ‘ontinUÉ à la fin de l'anpée cou
digits, leur tua (Panto. mais une déclatution sur is
nière ne compnre Tprlitique qui sein sw eal utter,

due Lies prochainementà celle des “bulles” d'Angleterre| —
Anciens de Brébeuf

et den “6.1den Etats-Unis Avant
La bagarre, le Coréen n'était pas

 trés outillé, n'avait pas heaucnup Me Antoine Biron
de vaiseile chez lui. Lersqu'eile hivr président de
sers finie 11 est probable qui) ne, 154 Anciens etevre
restera plus rien. Or, selon Je pro, J ‘0 4 -Brébeuf: | La réunion d'hier. tenue
verbe, qui casse les verres, les paye, | co.ivge, sous ja présience Jd

Me Maurice Jtinfre. cuincida
1 faudra s'en rappeler lorsque son|
fera le quart d'heure de Rabelais, |
c'est-à-dire le moment de payer,

“vec le vinitième anniversaire d.
L'eau dont Me Biron. aio:

1
|

 etuidiint en droit à l'univers:
Nous commençons à faire figure! Laval, avait ête je premier piodans Le monde Cala entraine à de,, lent. ANC en bâtennier du barfrais auvru- _ reau d'Arthabaska et presidenta AHR Rs ne PAu REG gy club Richeheu de DrummondRous Solsiraite; noblesse ob A wile Me Bien est aujourd'hu:

 

tenie mon sang. Il est des (cons maire de Cette viile et président

 

mics quinone pew faire: il faut * + Commission mmagre à
. . > de 350 anviens du coliègeCe qu faut Cast ni ous us ! :© au fay i t æinst qu'il nous asscitrent d'abord u une féefaut une armée, une ? BNC

|

aportive dont le principal élé-

 

Bvittion. Nous les aurons bientôt.‘ mwat fut in outs de crosse en-
tre les colièges Sle-Marie et Bre

|beuf. Brébeuf remporta une v.e-
toire farce de 12 a 7. Une partie

Te ministre vient de passer à nos
chantiers maritimes une comman-
dr dv 42 millions Après une autre
de . Coin fait 66 wt c'est beau-
coup de mililons, mris tout est re-
latif et eas: beaucoup moins que; par une ;tester cette fois.ce que les gens de Moscou nous | À 10),
fersient pay-r alls Au cours du banquet qui sult-dans notre riche paver, faudra

|

vit, le président des fin; nieeen tapp-ler lorsque pa! Yvan Sénécal, offrit les homma-
moment d'acquitier l'impôt

I re Res des élèves au R. PR ctegr
T° | et souhaita la bienvenue aux An-faudra fas oon p'us oublier que” clens, M. Roger Dussiult. treso-le gouvernement

autant qu'il reqait.

ne donne qu'enirir de lAssoclat:on. lut le 1ap-
Si le grand ar-, Port fnancier et M. GérardRentier du pays nous demande pus! Plou-de annonça que Ja cam.d'argent 11 no faudra 3 it prgne du Prêt d'honneur. amorx nr faudra pas sen éron-f TT ure de l'année, avoirDer: ce séta le prix de la gloire. déja recuellli plus de $1200000

. qui permettront à des élèves peuEn ce moment um tur de la fortunés de terminer :eurs étudesMarine cueilient des lauriers: jis au coiêge.
sont macçnifiques. Mais attendons Le nouveau
Qqu'entrent dans la danse ceux de, lon. fut

 2 ment aux prises les équipes de
Brébeuf et Ste-Marle. ge termina

re victoire, plus con
de Brebeuf 12

 

s'inatallaient

In

viendra
  

  

 

président. Me F1
ensuite présenté par Me1a Mrlgude Ceux qu'ils cuellleront | Maurice Rinfret, president so.races f tant @ chirke. Après quelquesprétendent Us, seront plus beaux en.

|

noté de Mo Biron le 1 bacore, Serace en Corie, en Malak

|

bodesu, recten- de a mason,sie. en Indochine? I n'importe!) ranpe'a les débuts de 1 Assoc a-… ten, ily a 20 ans, sous la direc-Cetix de Ja Bricade sub rong les ion du R PO Juseph Paré et
vivlons et loraquils entreront dans: p en revue log nombreusesla danse les clous de leurs bottes linitiarives de l'Association donten feront dra fam d'Horneur ret asturément

 

a 
   

Fetes, comme! lo TTR
erux de Jon. Monferrand! Nous U0e des plus heureuses.pouvons étre . les, de 1 A Un spectacle de cinéma mon-

» de ta klob un ies activités aportvs desFO. ls ea AUFONS, Pour notre ai ê: termina ‘a réun on
gent!

Irs membres du nouveau

 

  at     

  

   

 

 

   
  

eis a.
E P FuzèneSociété d'une Messe ô, Jean-joffre Gourd:Ç secrétaires: Mare Poletier Guy. Pager: trésorier: BE rnard ForM. l'ahté Moime Gervox sun cuer à) ein chron queur: André Forget,4 MAlsON de retraite da zoe rs Mime At Charest, Jean RenaudSionnatres de l'Immacuterdoneeptin qu Sert Granger; conseiller.: Rodesde le 28 sept

de 1

 

t membre  
  

| diphe Casgrain. Claude B-anre-
j Ford. Jacques Prince, Franç
Dronin, Roméo Gélinas: che? du
Rcvétartate Gérard Archamthauït

Les Canadiens vont pouvoir
dépenserplus aux Etats-Unis

té d'une M ee
hoine G-Robert Bite hel],

Cruaneeier

sm
  

 

 

OTTAWA, 2 (DNC) o Tes Canadiens, Qui dépeneent cotta anndeau Ivthme de $1iR0000000 pour leurs voyages aux Etats-Unis,tensfic eront d'une augmentation dans le total de monnais américaineQu'ils sont Kutorisés à dépense à l'étranger. À Theure actuelle, unCanadivn ne peut apporter que 5150.00 en dullars américains pourun voyage aux Itats-Unis. “Les Canadans, a annonce le ministre desFinances, devront encore avoir un permis pour l'exportation de fondspeur des voyages à l'étranger. mais on se propose d'augmenter leMontant qui sera autorisé pour fins générales de voyage en vue dePryer les dépenses de voyage raisonnahles. Les nouveaux règlementsseront anmoncés d'ici quelques jours reque tous les anmangementsausunt été <omplétéa.* . —= 0amta

 

 de balleaucamp, qui mit egair-:

 

 

{8—————— Au tournoi de golf des marchands de radios

 

t

 

&
 de radios au ctutsde goif de St-Lambert. Te droite à gauche: MM. F. Vaillancourt. de ia maison L.-N, Messier; RernardDupuis, de Northera Ele-tric; F.-X. Fonton, de la malson l'unton, dr Verdun; Raoul Guimont, de lamaison Dupuis Frires; Alex. Plourde, de RC A Victor, Adrien Berubé, de Fred Hudon Axracies. Latrophies de Westinghouse, dans la catigorie des manufacturiers. a ote remporte par M. I. G. Dunn,et celui de Canadian Marconi dans 1a section des vendeurs. par M. BR Robert

| Photo prise au toenrnoi de golf de l'Association manufacturers ot ceudeurs

f

 

Disparition de la prime de dix Tomes25700io
pour cent du dollar américair

ressources productives Ou moyens
d'exportation

“Pour toutes ces raisons il était
plus Qu'upportus Je mettre fin a
ce rythme extraoidinaire dem-
prunte involontaires des Etatœ Ur

- Nous aurior.< pu rétadbl'r la par:téOTTAWA, 2 — (DNC) — La prime de 10 pour entre le dollar canadien et le dot-
‘cent dont jouissait le dollar américain relativement
{au dollar canadien disparait officiellement et la far yr Jats

un

tel changement" - a da e au u HY re 1monnaie du Canada trouvera d'elle-même sa voleur nas cena dorée jaa par ces
d'échange selon les conditions de l'offre et de la | conditions fondamentales et pour

2 3 î “ra NSA, 5 uite-fa …demande. sur le marché libre, pour les devises T5! nécessa.re une voite-face vu
étrangères au Canada.

ar pourrait arr.

S'AULres ajustements dins un Ave.

1 4 7
nouveik des Etats-Unis

   

  

       
ter l'entrée de fonds pour fins spé-
culutives, mais UN tel changement

nr Assez rappraché, L'étab! <

ment d'un taux fixe, autre que a

   
  

En annonçant cette Oil bientot peta parité entre le dulat cinadien etapres la fermeture des trunsne- | ", le dollar américain, aoutàverait ‘estions, samedi le ministre da F: On ne peut di'e quelles propo:- |mémes oh:ertions Dans mo- 
ment un taux entre la paced et le

nan-es Douglas Abbott a signalé | ttuns oe mouvement auta.? pu a-

taux de 9 pc d'escompte ré-em-
que le gouv rn-ment du Canada ‘teindre, aussi longtemps qp'ex:sta.t

   
 

 

avait prefcré colle mesur- au licu le prime de 10 pour cent sur le do - ment en ueur conviendrait pro-
de r-piacer offi lement Ie dalat liar américain et que je public hablement En somme. dans >
canadien au pair avec le dolar Croyaut en la possibilité ou ia prit circonstances que je vivne de dé-américaia, peur éviter les sproula- habilité dun chansement officier «‘tore. Con spec j'ations en vue d'un autre taux fixe. tel que La pantsrétablissement de la parité étant ldu dollar canadien vie-@-vis du du
déja déclnchées sur une vaste (lar américain”.
é helle particuler-ment durant le DETTE ET INFLATION

moisdnptombre,—thearo| Alvottexprique que cette en
> érab'e : 3 bbott, seitive de doilars america ns au Ca-|considérab di MA nids pour des. fing spéculttives!faient de nature À exercer une in- l'accentu.t l'inflation des prx etj

 

te, per onne ne pent détormrce
à l'avance dune façon ra:sonnatre-
"ment certaire un nouveau mieu
auyisl la valeur paritairs du d'inr
PANAd en devrait être fixee et pour

fres Faisons le Gouvernement estime
que le taux de change devrait être
déterminé par les forces du mar-
“hé.

 

  

  

  

    

finen + inf Glonñaire Au Canada. ; —- eees 2e: : augment iit 1a deste du Cafada enjà UN moment ol la politique du . D ee "ay; vers le pays voisin - i :|RouverA-ment dans tous lea do “las ies de fonis nmiinse vise à combatte Vinfia| a8 00 vies de fon ls CUT UN On peut tacitement prendre foi! dans feson.” échelle aussi con-itérahle «1: >> dos oui les remis © vat peut quon des nol-OR continrunient seraient de nature x liers de Rens onttoujours <nue la muunPar ailleurs le gouvernement [exercer une influence inf: tionniat ag Dilute « Tr gère pour feu Rens etoe contrôles rex € > à où !- : hate Cu remife égrouss cuit

:

4PMAÎR'I"RE ls controles sur lex- ‘nu Canada à Un moment où ‘+ POL lage le nuit +
  

 

Turtation dus Capitaux, tandis qu'il |
Annon € que ls restrictions su

les achats a Tétranger suhiront, a
à la fin de l'anné-, Une nouvelle

série de coupures, En c+ qui cn

diver produits manuise"u-

Tes, qui sent fabriques au Canada
nnest bn qu'à ranger. le mi-

ri-tre du C.mmerce co rve
pouvoir de Ls abolir où d.
maintenir.

HAUSSE DES RESERVES

En expliquant (as raisons qui ont

Mutivé ct» politique. M. Abbott |

a s'enaié l'augmentation can….dé-

rable des rés-rves en di liars amé-
TiCAINS Qui Sent À $1,78 Millions

lroit Une augmentation d- 5534 ms:
Hons au cours des derniers mas
Durant le mois de septembre, le
arrivages de dollars américains au -
Canada ont dépassé $283 millions :

“TH s'agissait en partie de place
ments utiles à longue échéance ba-
acs sur la confiance en l'avenir du
Canada au point de vue financier!
et économique”, dit le ministre |
Touterois. en grande partie, surtout

depuis quelques semaines, ce mou-|
vement a pris une tournure apécu-
lative dans l'espoir que Ia parité;
entre le dollar canadien et le dollar

tique du gouvernement dans tou.
jrs domunes voé à combattre lin.
flation. De plus l'accumulation d
change étranger dans dr tell-s con

ne sunif.nit que le Canad
mettait sens ment sa det*
€ à l'étrancer ainsi que jes fra

Wais tonctionn-me      PILULES  
        

  

 
 

 

 

Hosoratle OMER CÔTÉ. Ministre. PAN BRUCHEÉSI
SECRÉTARIAT DE LA PROVINCE UE QUIBEC

ÉCOLE DES BEAUX-ARTS
DE MONTRÉAL

M50. ‘ue Se Urbain

COURS DU SOIR
Inscriptions reçues à compter da 75 septembre, de 2 heure à J bourses.
Dessin d art — Modelage statuase — Dessin architectuial
Ateliers dans les districts centre. nord. est et ouest.
Concours d admission le lundi 2 ortobre.

PROSPECTUS SUR DEMANDE

ROLAND-HÉRARD CHARLEBOIS, directeur,

Sous
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Réponse à TOUS
Q — J .…ne "in jeune honume d-

MON Tite etrar 2ère qui mé para”

Ai sine NE dune dde esnflianc.

Mis mis cn butte à l'or-posit.on
dr me wv nts qui atadmetient pu

que j'ejvane un homme wing de
bon dent ba antécsdents et la fu
m.ile nous ‘ont but à fat incon

nus Que fraiuwv? Je vina d'avear

vingt et un ane

COEUR INQUIET
MR — Vous êtes écitemment

libre de prendre vous-meme une
décision, mais ne deve pas ou

Mier que tes problémes posis par
le mariage avec un rtranger sont
multiptes et delicats, plus ou
moins compliqors aclon la reh

rien du fiancé, le caractire de

aa nationalité. sa farnantion, ses
Projets d'avenir. Le mieux en
parvif ens #st de ne point prendr
de décisiva rapide et impulsive
Ne connaissant pas vos dispe

aitions prræsnselles à vous adup
ter à un milieu diff-rent de celur
ea vous nves vécu jusqu'ici où à

vous conformer aux cirronstan-
tra je ne saurais vous donner
un conseil prévie Ne nézBigrz pas
de vous emtourer d'avis éclairés.
«t de recourir aux Informations
L'emsentiei est, bien entendu. que
veus partagiez in méme croyanc.

Q — Quipton aero ols?
LAURENT N

R. — le terme neientifique
“ae-temnl” signifie fine «uspension
de liquides et de solides dans
Fair. On l'utilise pour designer
Lea Insecticides antimites, deta
cheurs, rires vaporis vs, agents

 

 

  

 

climatiœues plastiques  atomises
«t decadorisants de toutes sortes
mis à notre disposition par la
science mmnlerne. Ve petit conte
nant métallique léger pourvu
d'un vaporisateur et utilim= pour

 Elégance et distinction

 

CHUTES.
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Four l'étud'ante qui fréquente Je

v-pande- dans l'air era liqnide< —
me none bombe acranel et de

vient plus populaire de jour en
Jour.
A laide de cet apparril et des

divers avrosols en vente. la me
menarire peut, nous dit-on, soif
‘rer en trois asinates les meu-

Mes d'une pièce, désenfiimer et
desodoriner la cuisine. lmmuniser
on deux minutes tin romplet con-
tre les mites. Rétoucher un eal>-
rifere a laluminiam, cirer um
automobile où cendre une pelli-
ewe plastique sur lea outils +

conserirr s'effectuent sans he
moindre effort et en zu mini
mum de temps

Les particules liquides proje
tres par la bombe æronol a bas-

n°4 pression envahissent pleine-
ment même la plus vaste pirce et
restent lonctemps en suspension
dans l'air. 5) <e vend depuis que
tre ans des bombes a-rmois ao
Canada. Vu d-het. LE n'agissait de

bombes insecticides sou. hante
pression rechargeables, puis vin-
Frnt bes bombes sons faible pres-
sion, contenant plus attrasant

en acier, ct, finalement ane ck
ruate bombe d'aluminium mise
sur le marche par une firme
américaine. (Ces renseignements
extraits dde a Mevne “Liha

be f'urimetique de Is firme C11).

Ab nai dents 16 ane :

On me dit que cvs paçiere mocues

ere vous =f votre (lis cone rannt
lu donation d'un lorin de terre peu
Vont repris nn F une Corte

LEmous ei Ve 18leur
tra pointe do vue avantaqeus à

“re à ba +. le

 

 

   

 

hs swum

eus vous ar Hi:
sem nt

i urer la val lite parfaire
sut et a 2ostament clogephe

ler at pec ADU Gemme va
Host «a0 toa v cation en

© ne de € 4.
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dervae “tudiante :

Pour La jars de prie torren
tite ou lea bourras gos des pro
edhaines “ocre, Vois Rimen 2 por
tre une casqu tte de motile nou

tan en pi ardine, A large

v lire protectrice et pourvue d'un.
mo v'unnière sajust ant hermétique

Frere

 

 

 

  

Four,

Chez les enfants
 

3 accidents chez les

sang-froid, rélléchissez un pau et
tappelez-v dus conseille donnés.

LES DANGERS

La plupart des accidents qui ar-

rivent aux ‘tout pet's” peuvent

 

 

sont presque tous dus a la négli-
rence de quelqu'un.

Bébé vs: un petit être qui ne con-

nat pas !e danger. M faut dore

rvarter de Jui toutes €hns-s qui

pe Ixent de -vnir une source de dan-
Ber.

De la naissance à un an, les ac-
cidents Is plus ordinaires sont les

utrs, la suffocauon: de plus, Lé-

aval. ra des jouets, des épinz:i 5,

yds grains de chapeiet, de l'argent

‘des Loutens, ete,
D'un an cinq ans, les accidents

les plus or ires sont les brû'u-

“res, les chutes, l'empoisonnement

ni encore it avalcia des corps

| trangers. La suffocation T:ut sur-

Tvonee Ie mm pendant le hoire ile
ue A maman tombe endormie,

la ménie chose put arriver à Un

“wl couché avec s puronts
Les biñi.res peuvent etre infli-

Eves à débié, en le plontrant dans
un bain dont l'eau ert trop chaude,
ou en le baignant dans une bn-si-

ne qui est sur un poêle. «t dont
cenu se à aulfe grudut! ment.

Ou erroire. #41 y a sur le poél> des
mairnites dont les anses Joncues

je passent ce dernier: Fenfant en
passant arrache où saisit C°s an-

ss et remverse le contenu boul
lant sur iu
Fos étranger 1s plus dange-
Feux à être avale est l'épingte de
sûr té cuverte. Vous devez donc

stoner cee dernières dans un endroit
que bébé ne peut atteindre.

Les rscvaiiers dolvent être munis

de barrière. Les médicaments et
les poisons dont vous Vous servez
iftaquem ment à la maison, eumme

 
 

 

  
 

  
  

 

  

   

  

  

 
et il arrive souvent qu’ ta

‘pronos’, les mamans s'affolent et ne savent que iaire.

Si Ia chose arrive. gardez votre

presque toujours être évites. Hs!

 
collège ou Funiversité, on «suggère

cet ensemble pratique comprenant Jupe droite et jaquette à double

| revers que poursoat campléter chandalls ou blouses de tons

contrastants.

! Prévenez les accidents
 

enfanis sont très fréquents
en présence de certains

 

l'ammoniaque, la :rssi tes diffé-
; rents nettoyeura de toilette doivent
étre *oujours tenus sous clef,

On ne devrait pas dunner a bébé
de tout petits jouets, ou des jouets
composés de pièces faciles à dé-
tacher, Tr&s dangereux aussi sont
les arachides, le blé d'Inde soufflé
et les petits grains de chapeiet qui
peuvent être aspirès et ainsi se 'o-

ger dans les bronches ou les pou-

mons,

Ii ne faut pas fatiguer votre en-

fant avec de constants: “ne fait

pas ceci”, “ne fais pas cela”. Vous
le rendriez craintif. Faites-lui con-
naître le danger qui existe et com-
mont il faut procéder pour l'éviter.
N'effrayez pas votre enfant avec

dea histoires fantastiques de cham-

bre noire ou de cave hantée. 1)
pourrait en ré:uiter des Jomma-

| ges sérieux pour sa peute inteili-
genes,

  

PROMIFERS SOINS A
DONNER EN CAS

D'ACCIDENTS

Suffrcation: Appelez le médu-
em Transportez l'enfant au
grand air et commencez la res
pira*.on artife cite,

Brûlures: Couvrez la brûlure
d'une compresse trempée dans
une infusin de thé froid ou une
zaze stérilisée couverte d'huile
d'olive ou vasetine. Si la brûlure
est étendue et profonde, appelez

ie médecin ot n'applquez jamais
d'huile où d'onguent avant lar-
rivée du médecin.

lessure: Une compresse d'eau

froide peut être appliquée pour
diminuer l’enfiure. Si la blessure

est A In tête et que le bébé
vomit et saigne de la bouche.
ou du nez, où des oreilles, U
peut y avoir danger grave. Appe-

| ter te médecin.
Coupures et égratignures: Le

 

l'our les Gourmets

 

3 livres de viande
+ à thé de seul, poivre
oeufs
un utit oignon haché

£ tasses de chapelure de prin

1, tanse de lait

. de tasse de sauce aux fomates

6 tranches de lard salé
: «an chaude,

au hachoir.
1rs oeufs

l'oignon. 8

ajoutez la

€ du lait

tomat-s, Pon-

    

 

  

  

 

legerement

sous le drsirrz
chapelurs et h
Ajoutez la sance au

nez ja forme d'in gaté, plirez
dans un plat à rôtir. Faitrg rotir
au four chaud pendant Une heur-
et demis en arrosant fréquemment

avec une drmi-tase d'eau chaude
Faits une sauve pour s-rvir eur ta
viande en vous servant du liquide

qui reste au fond du plat a rotic,

SALSIFIS A LA SAUCE
BLANCHE

Gratter « déposer immédiate
ment dans l'eau aver un peu de

vinaigre pour prévenir la decolo-

ration. Couper en tranches d'un
1-2 pours. Cuire dans l'eau boull-

lante sale pendant environ 20 mi
nutes. Egouttir et servis avee une

«iuce blanche ny corer et ujon

ter un ouf battu. Firmer en po
tits pâtes ot faire brun:r dans \

ras
POIRFAUX AV GRATIN

Couper les meines et les fruiltes

Twre dans l'eau bouillante et
égoutter. Déposer dmuis un plat
Mecouvrir d'une sates blanche

Saupoudrer de fremace rape æt
cuire ay four jusqu'a ce que le

fromage soit fondu.

  

  

 

saignement d'une légère coupure
peut être ATiete en faisant un

peu de pression avec vos doigts
Ensuite vous lavez ia petite cou-

pure et appliquez une compres

se très propres. Su im coupure

est profonde ou que l'égratignu-
re a été causée par un clou
rowilé, anpolez Je médec'n,

Corpa étrangers: Si bébé ava-
le un objet. n'essiyez pas de
l'atteindre avec vos doigts: vous

risausz tout simolement de le
pousser plus loin. Trnez ia tête
de bébé penchée et frappez logé
rement dans son dos: on tous
sant. bébé peut remettre l'objet.
Si non. appelrz le medecin.

Poisons avalés: Appelez le mé-

deein immédiatement. Si bébé a
avalé un posnn que vous <on-

naiseæez. ou s'il a pris en grande

quantité un médicament, 11 faut
ls faire vemir immédiatement.
Donnez de l'eau chaude et du
sel. ou de l'ewu et de la moutar-
dr, et si c'est nécessaire, met-
tez votre do'gt dans la gorge de
bébé, afin de le forrer à vomir.

 

PATE DE VIANDE SAVOUREUX

E—— Dunouveau —

 

PATRON NO, 863 — Quai faire

de vos dix doigts, en ces grises
journées d'autamnes .. Le filet

crochet, travaux spécifiquement
féminins apportent une Ingique
solution à ce problime, Cette jo-

lle nappe dont vous rêvez depuis
longtemps, peur votre nalle-à-di-
ner, pourquel ne pas La conf«etion-
iner vous-même, Le moilf trs dé-
lirat a ua cachet tout à fait how

; pitalles,

LE PATRON 968$ comprend 1

motif de 12 pes, et les instructons
d'usage.

Pour obtenir les patrons de la
“Patrie”, envoyez la somme de 30
cents par patron, taxe comprise,
en mentionnant très lisiblement:
Nom, adresse, taille rt numéro du

patron désiré. Adresser le tout à:
Burean des modes ln “Patrie”
Montréal.

 

  

Donnez ensuite du lait & boire.
Si bébé avale de la lessive, don-
Meslui un jus de citron ou du

vinaigre dans de l'eau immédia-
tement. suiv. ensuite d'un verre
de lait. SI eest un acide. donnez
deux cuillerées à thé de soda à
pâte dissoutrs dans an verre
d'eau, ensuite, un grand verre

de lait,

Tous les accidents ne peuvent pas être prévenus. Et parmi
erux<!) notons le danger grave

qu' pent exister en donnant à
votre bébé du lait contaminé.

 

 

L'ART DE BIE

 

qu'il y   
Vous n'êtes pas

assez grande...

Ne portez pas le
manteau court à

rayures horizontales
et à larges poches.

La jaquette quadrillée,
de coupe sunple cet ce

votre avantage.

N S'HABILLER
 

    a de mieux à
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Ayotte-Dumoulin
Mercredi, le 27 septembre, à dix

heures, en la chapelle du College
St-Laurent, le Révérend Père Clé-
ment, CS.C, bénissait le mariage
de Mile le, fille de M. et de
Mme René-A. Dumoulin, de Côte-
des-Neiges, avec M. Maurice Ayot-
te, fila du docteur J.B, Ayotte,
décédé, et de Mme Ayotte, de Trois-
Rivières. Pendant la messe, un
programme de chant fut exécuté.
L'église étaitd écorée à profusion
de fousères, de
Kiaieuls et de pompons blancs. Les
bancs réservés aux invités étaient
marqués de gerbes de <chrysanthé-
mes nouées sous de larges boucles
de tulle M. Yves Dufresne, cou
ain du mutié et M. Jacques Du
moulin, frére de la marice, pia-
Caient les invités.
JA mariée. accompagnée de son

père, portait une robe de satin
duchesse blanc à encolure sweet-
heart avec corsage plissé soil et
brodé de perles. La Jupe lourde-
ment froncée retombait très am-
ple et formait légère traine, Un
halo de tulle parsemé de perles
satin retenait son voile de tulle
fllusion semi-long. Sa gerbe se com-
posait dorchidées t'anches et de
stéphanotis. M. Jean Ayotte ser-
vait de témoin à son frère.

Mile Claire Bélanger, dame d'hon-
meur était revétue d'une robe de
velours vers Sonate A corsage
ajusté et dont l'ampieur de la jupe
formait iéger mouvement de trai-
ne; elle portait un bonichon de
plumes de cygne bronze et un
croissant de pompons bronze. La
mère de ‘a mariée portait une robe
de crêpe romain bley nocturne, à
encolure montante garnie de motifs
Pperlés, un léger drapé enjoiivait
la jupe. Un chapeau de muselure
de teinte “Clover Perck” surmonté
d'aigrettes d'un ton plus soutenu,
Une parure de martre d'Hudson, et
des roses “Sweetheart” au corsage.
Mme Ayotte, mère du marié, por-
tait un ensemble de velours-chiffon
brun Savane, un chapeau garni
d'ailerons neige, des accessoires
Assortis, une jaquette de martre de
Russie et des camélias blanca à
l'épaule.
Mme B. Dumoulin, grand'mére

de la mariée, avait une robe de
orépe francais gris Orient, légère-
ment drapée, un chapeau de ve-
Jours noir garni de plumes d'au-
truche et une parure de renard
argenté.
Après la cérémonie, y eut ré-

ception au Club Canadien, où les
æalons étaient décorés de Rlaïeuls
et d'oeillets blancs. M, et Mme
Ayotte purtirent ensuite en auto-
mobile à destination de la Virgs-
nie. Pour voyager, Mme Ayotte
avait cho.si un costume de velours
vert corcerto, un manteau d'iu-
sion lan ct des accessoires assor-
tis. A ur retour, M. et Mme
Ayotte habiteront Trois-Rivières,

Fiançailles
Dernièrement. au lac Rouge,

en la villa du notaire et de Mine
Armand Lavallée, de Joliette, ont
eut lieu les fiançailles de leur fil-
le, Micheline, avec M. Yves Hé

bert, fils de M. et de Mme Adrien
Hébert, d'Hampstead.

M. et Mme Gerrett Murphy, de
Détroit, Mioh., font part des’ fian-
Gailles de leur fille, Patricia, au
docteur Maurice-R. Dufresne, file
du docteur et de Mme Edmond-
R. Dufresne, d'Outromont, Le
mariage sera célébré en novem-
bre prochain.

Prochains mariages
Me mariage de Mile Pauline Li-

moges, file de M. Antoine Limo-

Res, décédé, et de Mme C.-L. Tou-
tant, d'Outremont, avec M. MI-
vhel de Lorimier Milette, fils de
M. Chariles-Albert Milette, décédé
et de Mme» Milette, de Verdun. se-
ra célébré le samedi 14 octobre,
en l'église Sainte-Madeleine d'Ou-

tremont. La bénédiction nuptiale
leur sera donnée, dans tu plus
stricte intimité, par le RP. Pier-
re Angers. S.J. cousin du marié.
Pas de faire-part.

Le 6 octobre, à 9 heures, en l'é&-

  

 

 

corbeliles de:

slise St-Paul de la Croix, d'Ahunt-
£ic, éera béni le mariage de Mile
Simone Gauthier, fille de M. Léo-
pold Gauthier et de Mme Gau-
thier, décédée, avec Me Raymond
Julien, d'Outremont, fils de M.
Léon Julien ot de Mme Julien, dé-
cédée,

On annonce le mariage de Mlle
Charlotte Dufresne, fille de M. et
de Mme Romulus Dufresne, da
cédim. avec M. Paul Fisct. fils de
M. Francia Fiset, décédé, & de
Mme Fisot. La bénédiction nup-

LA PATRIE, LUNDI 2 OCTOBRE 1950

(mondæniles.
;Farrell-Olivieri

Le mariage de Mile Nataline

 

(Noella) Olivieri, fille de M. et
de Mme Antonio Olivieri, avec
M. Daniel Edward Farrcil "Us

ide M, et de Mme George Farrell,

A été célébré, samedi m tin, à dix
heures, en l'église St. Aloysius
M. l'abbé M. D. Dubee leur donna
la bénédiction nuptiale et pendant
a messe M. Edward Wooley chan-
ta et M. A. Guillmette toucha l'or-
Fue. Mme Viment Olivieri était
dame d'honneur. Ms Marie et

3Boursier du gouvernement ————

B
E

<> r

Le Dr
Roland FAILLE,
de Montrail,
boursier du
Touvernement
provincial,

photographié
avec son épause

à bord du
paquebot

“Empress of

France”
du Pacifique
Canadien

«n partance pour

Liverpool,
Le Dr Faille
poursuivra

ses études de
chirurgie
à l'hôpital

Edouard Herriot,
de Lyon, France.

24.

«Photo
Pacifique

Canadien»,

<—
tinle leur sera donnée par M

bé Jules Dufresne, frère de la ma-
riée, le lundi 1€ octobre, à neuf

heures. en l'église St-J-an-Baptis-

te de Lasalle.

Vai

Pagé-St-Cyr

A Saint-Viateur d'Outremont, sa-
medi matin, & onze heures, avait
lieu dans l'intimité, le mariaze de
Mille Madeleine Saint-Cyr, fille de
M. Thomas Saint-Cyr, décédé, et
de Mme Saint-Cyr, avec M. Guy
Pagé, BA. fils de M. et de Mme
Lione! P'agé. La bénéliction nup-
tiale leur fut donnée par le T. R. I.
Lucien Pagé, supérieur provincial
des Cleres de Saint-‘'iateur, oncle
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RBena O!iviert. soeurs de la ma-
jt ans que Mile Marceia Fare
(re, socur du maiié, dentoiseilos
| d'honneur. MM. J.-Aurtie Leblanc,
(Car! Getiel, et Plalippe Buono,

sons d'honneur. La pvtite bou-
i

|‘iuetière était Helen Vicaro eL le
Pige Anthony Olivieri, La ma-

 

five portait une robe de satin naj- |
Ke avec empiecement ¢t man.hes
de dentelle de Bruges; le Cursage

«lait brode de perles et de pierres
(du Rhin et la jupe très ample à |
«arrière formait longue “raine.
Son voile semi-long de tulle dlu-
--08 était maintenu sous une re!
sisle de dentelle et son bouquet

| retombant on cascade, composé| d'orchidées, de pétaies de glaieuir
let de feuilles de caladium. M. Far-

11

LES PATRONS
{DE LA “PA

en version françaies, en l'Audiio-
rium de Saint-Laurent,

    Mlle Jeannine Plante recevait
samedi soir, au Manoir des Où
viers. en l'honneur de ses parents
M. et Mme WH. Plante, à l'occa-
sion de leur 25e anniversaire de
mariage.

Déplacements
Après une année d'études à Lu

Sorbonne, Mile Lucy Lafontaine,
fille de M. et de Mme Gérard-H
Lafontaine. arrivera à Montréal! à
bord de !““Empress of Canada”.
mardi le 3 octobre.

Mme Fric Taylor, de Québec,
passe qurique temps en ville, l'in-
vitée de MLes Hazel et Kath:een
Cole.

 

 

 

Mlle Marie Anger, de Québec, eat
ar:ivie sur le “Scythia” d'un voya-

,xe de quatre mois rn Europe.

Me + Mme Philippe Corriveau
sont rentrés à Québec après un
Séjour & Kingston,  
M. John T Hackett, CR, et

Mlle Florence Hackett se sont em
barqués, vendred:. à bord de "lie
de France’ pour un voyage en
Europe. |

 

Mme Geoffrey Porteous ent re-,
venue de I'lle d'Oriéuns où elle a;
été l'invitée de Mme CE L
Torteous, t

se i
Mme J.-A. Quelet boulevard

Srunt-Joseph, et sa fille,
sont rentrée en ville, ap
Passé Un mois a Mout-R

trude
avoir; ;

nd i SATKON No. (609 — la pips
ilient une place de choix dans in

M. et Mme E. Ghysens partiront FaFde-robes des jeunce files Fa
ces joursci pour New-York dou|Velcl ume nouvelle qui saura plai-

  

 

  

 

 

   

 

{da s'embarqueront sur le “Queen Fée DAF sa simpliclte of «a coupezaheth" à detiranon de la Mmineissante,
(France où js passétont lluver sur LE PATRON 1609 eut offertjla R,viera, flan fos taille 24, 25, 76, *8. Uno

seule verge d'un tissu de 54 pos
cag requise.

Pour obtenir tes patrons de le
"Patrie"; envoyez In somme de =»

- j cents par patron, taxe comprise,Des produits de plus de 40 pays | EN mentionnant très lisiblement:zLo. . - Nom, adresse, taille et numere defurent exposés à la Premuère Ex- patron désiré. Adrenser le tout A:| position Internationale des Etate- l'Gureau des modes, la *Patrie®Unis à Chicago au mois d'août. | Montréal,

M. et Mme Paul Bienvenu sont
rentrés d'un voyage sur la cote
du Pacifique.

 

  
» reli etait le te i 8 5dû marié, et pendant la messe

|

"°" fit le témoin de sun fils La |Mme Jean-Maurice Benoit, soeur , dame d'honneur portait une robedu marié, et M. Yoland Guérard [02 taffetas rose centré dont laexécutérent le programme de chant. LPFramtas pis ù var.Mme Fernand Graton tonchait: T2 UN +S meme fare unl'orgue. L'église était alors décorée 780d chapeau de méme ton et

 

 
de chrysanthèmes et de glaieuls
blancs. M. Gaston Saint-Cyr ac
compagnait sa nièce et M. Paré
était le témoin de sun fie. La
mariée portait une robe, d'une
grande simplicité de lismes. de sa-
tin bleu de Sèvres, dont l'ampleur
de la jupe formait courte traine,
Un voile de tulle illusion de même
ton maintenu sous un béguin de
satin et un bouquet d'orchidées
blanches et de stéphanotis. Mme
Saint-Cyr, mère de la mariée, por-
tait une robe de crèpe de Lyon
noisette. un feutre italien de même
ton avec accessoires assortis. une
cape de taupe et des roses Talis-
man. Pour raisons de santé, Mme
Pagé n'assistait pas à la cérémonie,
Mme J.-A. Jeanneau, grand'mère
du marié, portait une robe de ro-
main perle noire. un feutre-anti-
lope noir rehaussé d'une aigrette,
une cape de broadtail et une touffe
de mses au corsage. M. Jean Pagé.
frère du marié, et M. Raymond
Saint-Cyr, frère de la mariée, pla-
calent les invités Après une ré
ception au Club de Réforme. où
les salons étaient décorés de chry-
santhèmes et de pompons, M. et
Mme Pagé prirent l'avion pour
New-York. Pour voyager, Mme
Pagé portait un costume de ga-
bardine marine, un feutre ot des
accessoires de même ton et une
orchidées à l'épaule

une gerbe de plaiculs crème et
de feuilles de caladium. Les de-
moiselles d'honneur portaient des
robes de taffetas, l'une azur, les
deux autr:a Jonqullle et lavande.
dis capelines de même tissu et de
Yascades de pompons roses, jau-
nes et mauves, La petite bougue-
tiere était en robe de taffetas
blanc avec au bras, une corbeille
de pompons multicolores Mme O-
livier, mère de la mariée. portait
tne robe de crêpe faille tourterel.
le, rebaussée de dentelle, un cha-
peau de vaiours noir avec acces—
soirem amsortis et un bouquet de
Tases rouges Une réception suivit
la cérémonie. M. et Mme Farreu
partirent ensuite, par avion, pour
New-York, Nvw-Badéord et Bos-
ton. Pour voyager. Mme Farrcil
portait un costume de gabardine
brun Camee garni de velours d'un
ton plus soutenu. des Accessoires
beige et brune, une cape de ra:
musqué et dee pompons bronze à
l'épaude.

Réceptions

Son Honneur le maire Maurice
Cousineau et Mme Cousineau
étaient, avec le nouvel échevin
Léopold Saint-Aubin et Mme Saint-
Aubin, les invités d'honneur au
Cimé-Club Saint-Laurent, dimanche
@vir, à la projection de “Hamlet”
  

#— Cet étudiant est un fils de l'Aga Khan ——8
|

  
|

Ce prince hindou, Sadreddin Khan, fils de
dius riche au monde et demi-frére d'AU-Khan, est photographié aa
moment où il quitte l'Université de Harvard où il vient de s'inscri-
ro comme Étudiant. Le prince tient à <e qu'on oublie sa situation
ot sa famille. TU a demand? A être conuu comme M. Sadri *. Khan

un ctudiant comune ley autres,

Iga hhan, Themm. leo 
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La Mtr qui 8 marqué, samedi soir, lea 10
ane de journalisme de M. Oswald Mayrand,

rédacteur en chef de la ‘Patrie”, growpait
a ia tale d'honneur les représentants de
toutes leu sphères où [homme rxerce som
activité. De gauche à droite, autour dn
Jubilaire, sont masis: MM. Roger HAM-
POUX, vice-prénident du Cercle des Jour-

Ralivtes de Montréal; Charles-Arthur BLR-
THIAUME, directeur du pate CHLP: We
Léon MAYRAND, sous-ministre adjoint des

Affaires extérieures. fils de M. Oswald
Muyrand; Henri GAGNON, directeur du
“Soleil”; Lacien DANSERFAU, directeur
de la “Presse”; Romuald BOURQUE, maire
de in Cité d'Outremont; J-0. ASSELIN,
président da comité exécutif de in City de

Montréal; Mr Francis FAUTEUX, CR

SE Mer Paul-Emile LEGER, archevêque
de Montreal: Je jubilaire, Oswald MAY-
RAND, rédacteur en chef de la “Patrie”;

Fugène LAMARCHE, président conjoint, ot
rédacteur en chef de In “Presse”; Eustache
Lateltier de SAINT-JUST, président con
Joint, et éditoriniiste de ka “Patrie”; S. H.
le maire Camillien HOUDE; S. E Mgr
Conrad CHAUMONT, évêque auxilisire de
Montréal; hon. J.-H. DELISLE, ministre
d'Etat dans lr eabinet provincial; Fhon
Edouard RINFRET, ministre des Postes;
Gilles BERTHIAUME, vice-président de Ia
“Presse” et de la “Patrie”; Me Albert

MAYRANT, avocat et professeur à l'Uni-
versité de Montréal, fils de M Oswald
Mayramd; Pierre Paul LAFORTUNE, pri-
sident général du Syndicat des Journalistes

de Montréal: O-Louis BOURQUE, secré&-
taire-trésorier de la “Patrie”; ot Hervé
MAJOR, directeur de l'information, à la
“Presse” et président de ia Presse Cana w
dienne.

{Photo la ‘Patrie”, par Roger Janelle)

CODICCOOCECEJ0C26000000400

Eloquent témoignage d’estime a
M. OswaldMayrand, à l’occasion
de ses 50 ans de journalisme

{par Benoit-C. HEBERT)
L'Eglise,l'Etat, les professions libérales,

le commerce, la finance, la politique, les

. arts, les lettres et surtout le journalisme
canadien s'étaient tous donné la main
pour celebrer avec éclat samedi soir les
cinquante annees de curnalisme actif de

M. Oswald Mayrand, rédacteur en chef de

la Patrie” et ancien redazteur en chef de
la ‘Presse

En effet quelque 300 personnes,
Szeniant toutes les classes de notre

. s'éta:ent réunies en l'hôtel Windsor
ou un banaguet fut offert par ses confrères
et ses amis ¢ co'u qui avait accompli ce
remarquable exElcit de consacrer tout un
demi s: cle dans cette profession.

   

la plume a
ce rare acC
rendant :
& colt! an. on était l'auteur. ‘Avoir su tenir
le coup durant congquar'e ans dans le
journalism- est un fait dime d'être
souligne, car 4 faut pour cela des dons
tout à fait excoptinnr

La fra était s lx présidence

conjcinte de M}. Eustache Letellier de
S*Just et Eugène Lamarche, respectiverrent
de la ‘Patric” et d~ la Presse”, qui se
partagèrent cette agreable tâche en
l'absence de l'honorable sénateur P.-R.
DuTremblay, président de la “Presse” et
de la “Patrie”, retenu chez lui par la
maladie.

wa marquer diment
issoment journalist:queen

  

 

  

      

 

A LA TABLE D'HONNEUR

On remarquait, à la table d'honneur,
outre M. Oswald Mayrand, l'invité
d'honneur, et les deux présidents, M.
Eugène Lamarche, rédacteur en chef de
la “Presse”, et M. Eustache Letellier de
StJust, éditorialiste de la “Patrie”; S. Z
Mar P.-E. Léger, archevéque de Montréal;

S. E. Mgr Chaumont, évêque auxiliaire;
Son Honneur le maire Camillien Houde:
l’hon. Edouard Rinfret, ministre des Postes
dans le cabinet fédéral: l'hon. J.-H. Delisle,
ministre d'Etat dans le gouvernement
provincial: Me Francis Fauteux, C.R.: M.
].-O. Asselin, président du comité exécutif
de la cité de Montréal: M. Romuald
Bourque, maire de la cité d'Outremont:
M. Gilles Berthiaume, vice-président
de la ‘Presse’ et de la ‘Patrie’; M.
O.-Louis Bourque, secrétaire-trésorier da
la "Patrie: M. Hervé Major, chef de
l'information à la Presse” et président da
la Presse Canadienne; le colcnel Henri
Gagnon, du "Soleil", de Québec: le
lieutenant-colonel Lucien Dansereau, da
la “Presse”; Me Léon Mayrand, sous-
ministre adjoint aux Affaires extérieures,
fils du jubilaire; Me Albert Mayrand,
avocat et professeur à l'université de
Montréal, fils du jubilaire; M. Charles-
Arthur Berthiaume, directeur du poste
CHLP; M. Pierre-Paul Lafortune, président
général du Syndicat des Journalistes de
Montréal et M. Roger Champoux, président
des Cercles de Journalistes du Cancca

(Suite A In page 4)
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50.“ANNIVERSAIRE

DE JOURNALISME DE

MM OSWALDMAYRANDEE =

 

ma Tape Ete

    

 

EES

 —

M. Oswald Mayrand, rédacteur en chef « ais.

. ses Confreres et amis célébraient, samedi «…:, ie 50 ans de
* journalisme. photographié au milieu de confrre< qui étaient à
ses côtés lorsqu'il était à la «Presse». où il fut. de longues
années, le rédacteur en chef avant de passer à la « Patrie».

    

   Ria dango.5

+. dont: De gauche à deste: MM. 1 L D'ASTOUS. Aldérie
BOURGEOIS. Léon TREPANIER. M. MAYRAND. MM.
Albert LABERGE, Rodolphe GIRARD et Alonzo CINQ-
MARS.

 

m__ Un petit ours bien léch ————Æ E-_——— Quelle vie de chien! —————

 

 
Cet eurson qui a sppris à ne pas craindre Mhammoe € même à
estimer !n frisudise favorite de nos enfants, fers Plus de conquêtes
à lui seul dans le gent touristique que tous les pæ«ards de publicité,

 
Quand um homme se sent malheureux, fl g'exclame immediatements

“Quelle vie de chiens!” Et pourtant une vie de chien n'est pas tou-

Jours tellement embétante. Exemple: ce petit chien coréen, que l’on

volt sur le tank américain, a été adopté par le capitaine Robert A.

LIenteïs, commandant de le division blindée américaine.

A la table d'honneur au banquet du 50c anniversaire de journalisme de M. Oswaldaq
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s E. Mar PE LEGER REND HOMMAGE A
8e M O. MAYRAND

wv

A l'occasion du banquet offert à M. Owwald Mayrand, rédacteur en
chet du journal Ia “Patrie”, à l'occasion de “on cinquantième anni-
versgire de la pratique du journalisme. HS. E. Mer Panl-Fmile

LEGER, archevêque de Montrral. à rendu ho nmage au journalisme

canadien et narticuliérement à Ja brillante et active carrière de
«hhoto Dog - Jante ta Fatre)M. Oswald MAY RAND,

   -GG Kase 5
\ l'occasion du banquet qui marquait les 58 ansde Journaligme de
M. Oswald Mayrand, ridacteur en chef de Ia “Patrie”, & H lo
maire de Montréal, M. CAMILLIEN HOUDE, a fait Péoge du
mélies de journaliste, en général, et de ia carriére de M. Mayrand  

di
n
i
l
e
B
m
m
i
n

2
e
a
m

 



 

LA PATRIE. LUNDI 2 OCTOBRE 1950
 

 

 

 

 

REVUE DES CINÉMAS
 

AU ST-DENIS
“Bal Cupidon”, principal film à

Taffiche pour la présente semai
ne au théâtre St-Denis met en
vedette les incomparables vedet-
t-a du cinéma français que n'ont
cessé d'être la charmante Simone
Renant et le non moins captivant
Pierre Blanchard, depuis Jewry
teut pr>miers débuts à l’écran.
Dans “Bal Cupidon”, il s'agit

duse intrigue policière dont le
Leros est um détective (Pierre
Blanchard), qui se croit le meil-
leur “floc” du monde. Mais il de
vient amoureux et là commence
pour lui une série d'aventures
Gu pour maintenir sa réputation
il s'ingéniern à dejouer les plans
mème des plus babiles ennemis
des lois établies
Pierre Blanchard personnifie

Un inspecteur de police, un peu
lourdaud, toujours prét a se lais-
srr tromper par les évidemces qui
lui sont sormises. Mais il me réus-
sit pas moins à faire chaque fuis

timber d'adversaire dans le pan-

Bean,
Quant & Simone Renant, elle

fncarne à la perfection la prési-

dnte d'une ligue féminine pour

l-x bonnes moeurs En cette qua-
Ll» elle we répugne à travailler
ave le pseudo “meilleur détecti-
ve au monde” et il s'ensuit des
incidents qui ne manquent pas

tre drolatiques autant que par-

fo:s drainatiques au possible.

L'excalient programme que pré-

nite erties semaine la direction
du St-Denis à ses habitués, se
“mplète du film intitulé “La
Nernière c'evauchée”, avec com-
me vedettes. Jacques Dumesnil et

  

 

    Mireles Bain

AU LOEW'S

“The Black Rose”, em Technico-
lor et au programme du théâtre
Loew's, est um gramd conte d'aves-

tures qui nous fait parcourir l'An-
xleterre, l'Afrique, l'Asie. Ce qui
nous vaut un extraordinaire fouilli

de costumes de touse les genres, de

frandes caravanes de guerriers,

bref de décors. la plupart authenti-
Ques puisque je film fut tourné en

Europe, qui en jettent plein les
yeux.

Ajoutez à cels l'élégant et roman-

tique Tyrone Power, la bionde
Cecile Aubry (qui joue le noir rôle-
titre), le cynique et fantasque Or-

son Welles et les excellents artistes
brntanniques Jack Hawkine (coe-
pagnon de fortune de Power), Mi-

chae) Rennie (Le sympathique et

intelligent Roi Edouard) et Finlay
Currie (Alfgar) et vous avez un

pot-au-feu fort sujet à vous piaire.

U y a peut-être, en vérité, trop
d'ingrédients et un scémario assez
fou qui. de fait, ne sert qu'à la

présentation de scènes de grande
envergure. Mais comme celles-ci
ne manque justement pas d'enver-

Eure, “The Black Rose” vaut donc
18 peine d'être vu Cécile Aubry, à
ses débuts au cinéma américain se
défend amez dien, .néme tras bien.
Ele est jolie. ingénue à souhait, et
Joue avec intelligence. Tyrone Po-

wer a peu à faire tandis qu'Orson
Weiles est typique, parfois intéres-
sant.

Ce sont surtout les artistes an-
Rlais cui prennent le haut du pavé,
Jack Hawkins, ce char.pion du tir
à l'arc. est excellent, de méme que
Michae! Fennie, Finlay Currie et
Herbert Lam.

 

 

Les récitals | !

JAMES MELTON |
;+

Comme premier concert de ol
"SON, Canadian Concerts and
Arras présentait vendredi soir,
au their: Naint-Denis = tenor
James Metton

 

 

 

Ce fut ce qu'on appe'!- un con-
Evrt populaire dans tout le sens
de Ce terme. Le programme allait
du chants d'opéra, passait par
le. tendres chansons de Fauré et‘
Debussy pour se terminer dans.
Le balrdes sentimentales com-
me “The Way You Look tonight”
Jd. Jerome Kern, les negro spiri-
tirs et mime les chants de cow-boy,
Dire que Melton qui possède

ANS cont-ste une fort belle voix
fur égal dane ee répertoire aussi
Vid, composé d'ailleurs pour at-
Unde tone les Fouts, serait exa-
Rère 11 fut en tout ex brillant
dans © 1x airs de la Tosca On
Int reps -herait toutefois ses atta-
ques qui! prend en aflongeant
«t glissant la note Initiale. Pour.
GIT De pas aller droit au but?

Dans le groupe de la musique
Sas M Melton à passé à

l'expression, des nuances
#: subt s Que comporte cette
musiques ute apirituell> et com-
n vive. Mais il faur tout de

> tomir compte de in bonne
é du sokst< qui voulait ain-

pivirs aux auditsurs français
à…-Moncréal

L'auditaire wi fit de fréquentes
riotiors à mesure quill tt|
quit A dee oeuvres plus tégéresl
«* Plus accessibles. M. Metton |
<<mbla aussi pius en volonté de!
chanter cs pages de foiktoe
noir, ces mélodies, irlandauses, ‘et
autres “encnes”,
Ea résumé, M. M-lton fut le:

chanteur ‘dé. de cet auditoire re
crulé surtout parmi les fidèles pat

     

  

 

coté de

    

 

à trouvé son âme soeur dans son
accompagnateur M. Trowillo, Ce
dernier a manqué de voies la ve-
l¢tte au chanteur par ses soll de
piano notamment quand ii donna
une version moderne de Mogart
Arrangé scion l'idiome sautil'ant
du Jazz Cela dénotait tout de
sults |: degré de culture musicale
de ia majorité de l'audituire réu-
Bt oc soir-la Mais ai le public
H'exuze pas davant- 4 faut sup-
ser que tout va pour le mieux
dans le meilleur des mondes,

Maurice HUOT

 

"HORAIREDU FILM
CANADIEN — “Kmfer du Jeu”.

11.00, 1.57, 514, 431. “L'Homme sux
Maims d'Argiie”, 1279, 346, 7.08,
1020.

CATTTOL — “The Furies”, 10.20,
1233, 9.50), 5.06, 7.20, 9.35
FLECTRA — “Ney Large”, 12.45,

A510, 4.57, 7.03, 9.00.

IMPERIAL — “Caribes Trail”,
1120, 300, 440, 7.30, 1000. “Buses
Squad”, 10.05, 1245, 325, 6.05, 845.
LOYW'S — “Black Rage”, 10.00,

12.15, 2.30, 4.30, 7.06, 9.25,
ORPHEUM — Fermé pour répa-

ratons,

"PALACE —Whdte Tower”. 10.05,
1235, 245, 509, 7.25, 9.45.

PRINCESS — “Forbidden Joov-
ney”, 10.20, 1240, 3.00, 523, 740.
10.00. ;
SAINT-DENIS — “Pal Cupéden”,

12.25, 343, 642, 955. “Derniere Che-
vauchée”, 156, 514, 822

SAINT-LAURENT — “ Hamlet".
3.30.

SEVILLE. — “Night Seag”, 1.30.

 

  

405, 550, 8.20, 1030, “Carmera”, 2.15. |
730, 1000.

CHANPLAIN — “Les —_—|

|
i

120, 450, 822, “Une Frmme sans
Ament: 1290. 315, 63%. 950.

CINFMA DF. PARIS ”,disque et de In radio M. Melton 11.45, 207, 4.29, 650, 313

 

|

 

Mireille Balin ot Jacques Dumesni) dans ane scène de “La Dernière
Chesauchee”, qui a pris l'affiche, samedi, au Saint-Deais

 

Avant nous, la critique parisienne
qui n’est pas particulièrement tem
dre pour ces versions, a qualifié
“miracle du cinéma” l'adaptation
française de ce film

“Hamlet” est donc présenté em
soirée tons les jours de la semaine,
avec une nouvelle matinée jeudi le
$ octobre prochain.

  

MEME SEMAINE

“THE WHITE TOWER"ze sooml
Clean Ford - June Clayworth
rer

A L'AFFICHE
“THE CARIBOU TRAIL"

Aue
“BUNCO SQUAD"

 

 

 

A L'AFFICHE
“THE FURIES"

Wandell Corey - Barbary Swawyek

 

Les rumeurs de la ville
À la galeri- d° l'Art Français rue Laurirr ouest à compter du 13

Octoitr, expusition des œuvres du peintre Henri Jacques Masson
*- = * ~

\ a galerie des Arta rue Sherbrooke 5 compter du 4 ectebre, les
pe res de Paris. Groupe de peintres qui ent truuvé l'inspiration dans
irs divers coins de la Ville Lumière.

* *  # +
Vondrad: soir prochain au St-Denis, première du film “Les Lanmères

de Ma Ville”. On en Jit b<aucoup de bien.
* * * *

Ce voir au His Majesty's In célèbre comédie remvicale:: “Brigadecn”.
Cest un hommage en musique à l'Ecosse. L'oeuvre n été jouée des
milliers de fois sur le Broadway et en tournée,

* * * x
Le premi-r concert de la Community Cone-t Association de Notre-

Damde Grace aura liu be 16 octobre, Fa vedette: Edna Phillipa,
*oprano coloratura

 

 
  

* * * »
Les Petits Chanteurs à ia Croix de Bois de Paris se forent entendre

dans un répertoire de pièces choisies à Gramby au théâtre Rita, le 11
octobre.

* * * *
Parlant de Granby, la Manécanterie de ontte ville s'est Choidies sesnouveaux officiers: Paul Courtemanche, président: Gilles Dubé, vice-President: Gay Boudrenu, secrétaire-trésorier: J-R Coté, secrétaire-archive : C. Paigneault, directeur de L'Echo: MM. R-M. Dubé, JeanWilcoot ~t Alfred LarocheDe, conseiller: MM. J.-A Daignemult ot RolandMartin. organisateurs,

 

* * * *
Chez les “Petits” de La méme Mancenaterir. Lac Larese devieni . Patrice Larochelle, vice-président: André Morvim, sscrétaire-trésorier; Gaston Côté, secrétaire-archiviste: MM André Beandry, AndréMartin rt Reger Sév ixny, conseillers,

* * * *
La ‘ompagni- Ronaissance-Filma serait encore réorganisée of relan-Ge dns ia prutu-‘ion de filme canadiens. On sait que les studios de jaCote dus Neiges pourrau-ne rapidement devenir un centre de fabrice-tion «de filma pour t is.0n qu'on nous annonce LouJou”s pour prochai-ne. Ma Svwur Anne ne voistu rien venir. . :

* * * *
A en juges par la liste des invités d'honneur à la premiere dn Frait- 'd'Union, Le théâtre serait très encouragé à Montréal Des juges, desfinrncivrs, des hommes de lettres et même la Karnison de Montréal, MI+ Maire, des Teprisentants de tous les Touvernements seront parait-il àIa lie St-Atphonee d'Youville, Souhaitons Hue catte rombustion <pon-tance de ferveur théâtrale ait au moins ue lendemain

  

   
 

semaine. Ce sera irrévocablement
la dernière.

“Hamlet”retenu à
Ti les ciné lesrontvivementdecettedécieE

Saint-Laurent
parce que ce film exceptionnetLa version française du chef- “Hamlet”, um chef-d'oeuvre de lad'oeuvr- de Laurence Olivier ob-|littérature anglaise, mérite d'êtretient un tel succés en l'Audito-|va au moins deux fois

rium de Saint-Laurent qu'elle est Point n'est besoin de dire que Je

 

gardée a l'affiche. une deuxième doublage de “Mamiet” ext parfait.

  
  

  

 

  

 

 
PIERRE CARTIER

COMIQUE FRANÇAIS
°

Stationnement par le portier  
 
4206 Ste-Catherine Est

— MER —
A L'AFFICHE

 

 

 

 

 

 

GEORGIEKAYE
Le qrand comique de l'heure

$ autres bons zuméres  
Féuaré 6. ROBINSONHumghrry BOGART

1116 Mecatherine Fas CH. 9177

“BAL CUPIDON"*

Aussi

“LA DERNIERE CHEVAUCHEE"

‘2 GRANDS FILMS@

[EN

PRIMEUR } |

MALT   
  

   

 

    

  Blanchette

BRUNOY  
NYIT

FR. Site
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HORIZONTALEMENT
1 — Fromage ft:Hen
2 — Borne. Uslire — Epoque.
3 — Transport du bois par eau (pl)

 

Solution du
de samedi dernier
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LA PATRIE, LUNDI 2 OCTOBRE 1950

  

4— Fieuve d'Eeypte — Une des colil-
nes de Jerusalem.

S— Qui ont prruu in raison — Inter-
jretion Qui marque Je dégoût —
Enirve In vie.

6—Placer dans un certala endroit.
1— Trusn. manière d'aller. .
8 —Petit ruisseau — Trots fols — De

in pature de Ia graisse
9 — Lettre rrecque — Voyelles jumel-

les — Filie d'Inachos.
10 — Réparur
11 — Fleurs du rosier — Enlèves la vie

VERTICALEMENT
I— Clourmandise sans aucune delica-

  

{Nos entrevues

Robert Elie

prix David ’50
 

Robert Elie, l'auteur de “La
Fin des Souges’, roman prmé
par le gouvernement de la pre-
vince de Quebec est nu à Munt-
réai en 1915. II ft ses études
classiques au collége Sainle-Ma-
rie et 2e lança peu apris dans
je journaibme. EF rollabura nu
tsmment au Caneda et à ia
Prezse, puis entra au service de
tad oCanada où il occupa di-
verses fonctions. Aujourd'hui, à

est adjoint du Directeur du ser
vice de presse. M. Jean Sainte
Georges, et a été nommé direz
teur de la revue La Semaine à
Radio-Canada qu  paruit:ia au
début d'octobre,

Robert Elie est l'auteur d'une
plaquette sur le peintre Borduas

I vessa toujours  v vement

À 4 pein‘ure et aux artistes et
c'est lui qui s'occupa de recueil

tir les poèmes epais de Saint-
| Denys Garpcau ep vide de l'édi-
tion complete de ses oeuv:es et

qui écrivit l'ntroduction du vo
(ame. M. Elie est aussi l'auteur
de plusieurs articles sur les peir-

| tres tels que Goodridg- Roberts,

Lyman, etc.

 

 
“La Fin des Songes”, le raman

primé, est l’histoire d'un jeune

homine qui ve sa vie mais qui

un jour consiale qu'il ne presse
pas d'assez pris la réalité. En
voulant ainsi devenir plus réalise

‘te, il constate s& faillite.

 

 

2— Métal jaune — Fille d'Inachos - |
Petit risseau — Conseil du Rol

3 — Revenir vers le leu dou lon est
part! — Inter!ection

4— Cicice des eaux — Créatures.
S—Purtie dure du corps bumain —

Dir: des vents.
6 — Faire savoir dans les formes léga-

les--Partte dure du corps h
7 Couverture -—- Préposition.
8— Année — Qui ne peut se différer.
®— Jumbe, anglais — Kquerre —

APosaéaé, .
10— Mesure azraire — Ville de Chaîdée

— Lieu où l'on bat le grain.
11 — Crochet de fer — Préfixe mar-

Quant l'égalité.

 

 

Au Trait-d'Union
C'est par une piéce de 4 actes de |

deux auteurs canadie “Dernière Flam-
me” que le Trit-d'Union commence
sa saison théâtrale le 11 octobre à
l'Auditortum Saint-Alphonee d'Yourilis.
Nous rappelons q'ie 45 acteurs dont
Henrt Norbert vedette dre scenes et
de la Radio francaises et canadiranes.
Réjane des Rameaux, Ginette Letondal.
Julien Besset'e, Victor Paré, Jean-Louls
Paris, les danseurs intteruationaux de
tango Armando et Tina, la div-tte
Claudette Jarry. la danseuse étoile du
“Washinston Concert Ballet” Geneviéve
Balhaing et un corps de ballet, «tc
font partie de cette création dont ies
décors sont ernés par Jack Pell.
La présidence de la première re-

pr:sentation est assurée par le malor-
général IL. Tremblay (héros de la
guerre 1914-13, ex-colonel du 22ème qui

 

 

AESOP

we déplace spécialement de Québec)
el par je :najor général R, O. G. Mor.-
ton, comrs-u 1ant de ia Rérion de Gué-
dec, assistes de MM. Jean Pruchési, se-
crétaire de lu province «t président des
ecrivains—Fortin président de l'Ame-
cale du 22e— Charlebois directeur des-
Beaux-Arts, Mme Maurault recteur de
‘Universit, M Gilbert A. Latour, pré-
sident d« la Chambre de Commerce—
‘e sénateur Gouin. M. Jacques R. Au-
mals, secrétaire de le Chambre de Com-
merce des Jeunes, M. Berthisume, di-
recteur du Poste CHLP, M. Lalonde, di-
recteur de CKAC.

Au cours de 1948 plus de
1,125,000 permis de frontière fu-
rent émis en faveur de chauffeurs
américains désireux de visiter l'On-
tario. -

   

Ce roman, de nous dire M.
Elie, je : avais conçu Hl y a deux

ans. Je l'ai écrit lentement com-
me tous ceux dont Ja littérature
n'est pas le garne-paîn et qui y

travaillent à petite journée. C'est
donc un roman psychologique.

L'oeuvre est encore en manus-
ent mais sera incessamment im-
primée et mise en lbra‘rie. Déjà
des offres ont été faites à l'au-
teur par les éditeurs. Comme
projets d'avenir, M. Elie a celui

d'un radio-théâtre et 1! a dans
ses cartables ia matière à plu-

| steurs monographies d'art sles.
| “Ce prix est un encouragement
et marquera un début pour moi”.

! dit-il modestement.

Maurice HLOT

CONVOCATION
 

Mardi. le 3 octobre, reprise de l’ac-
tivité de In Sccléte Médicale de Mont-
réal, par une séance qui sera tenue A
9 heures. à l'hôpital St-lue, xus la
présidence du Dr Origêène Dufresne,

  

 

Soyons
joyeux

LA
  
 

PAT VRE MARS

— (Mest elfrajant d'avoir

femme comme la mienne. Elle ne
s'endort jamais av int trois heu-
res du matin.
—Hxle seuffre &'invemuniet

— Non, elle atiend que je rentre
à la maison.

une

UN GRAND LAC

L'autre jour, Grant (rep ionçur-

ment festoyé avec des copains, le

 

e

 

célâbre dompteur bfinmy n'ose
pine rejoindte la roulette conju-

Kile,

le grand be re, oem effet.

tremble desnat wa femme, frile
beuydre de quara Kilwa. lle
dérida done A er terminer le
nuit auprès de sea bêtes.

Et Mme funy, Inquète,
tendit Jusqu'à Paube. Pais

heures du matin, prise
elle me rendit à la

  

  

rat-
vere
aan
fau-

rept
soupcon,

verie,
Bellamy était blen Eh

fints, paimblement allongé
d'Antinéa, ta trerible  pamihire
noire, dont aa simple froncement
de mutle nème ln panique ches lew
plus courageur,

1! rom-

le lens

 

Gai lon la...
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— Mon mari est si peu compré-

hensif… Vous ne pourriez pas

mettre eur la facture “panne de
carburateur”, par exemple?

—tGrnd lb eTla alors Mn
Bellamy À l'adresse Ge non ma
rs...

LNTRE BroUX

Fe “je

premier jour où
vous wanes dt
Lei— Je m'en mula apercu.

ce qui m'a donné de Vespoir.
Jean RILOLE

vous

Je

disait que +
al

ant goth og.
Ces

sous w

 

 

Plusieurs émeutes  
matées en Allemagne
DUESSELDORF, Allemagne, 2

«PA.» — Les autorités policieres de

l'Allemagne occidentale ont rem-

porté une victoire décisive sur les

communistes qui avaient menacé de

faire, de la journee de dimanche.

une journée de manifestations tapa- |

geuses à travers toutes les cites de |

l'Allemagne qui ne sont pas sous le

contrôle soviétique.
Des arrestations massives ont ête

effectuées dans tout le pays et le
nombre de communistes, présente-

ment sous arrêt, s'élève à plus de
1400. Les plus fortes manifestations
ont pris forme de batailles de rues
au cours desquelles les manifestants

lancerent des cailloux aux policiers.

Les jeunes communistes ont tenté
de fomenter des émeutes dans les
grandes et petites villes, mais, en
face d'une police forte de 100.000
membres. ils furent obligés de re-
brousser chemin.
Dans la journée de dimanche, Ia

Police effectua l'arrestation de 900

en prison 500 camarades arrêtés li

veille.
Durant le temps que durcrent ce

manites'auions bell queuses à l'egara
des Ailes, M. Paul-G. Hoffman lut
à la radio un message du présider
Truman dans lequel 11 assurait les
Berlinoi: que les forces allées con-
uinueraient & combattre pour que

la cap:tale allemande demeure une
cité libr:. malgré le fait qu'elle soi:
entouree de troupes soviétiques.

ir NE
 

À PLUS DE 60 ANS, IL
SOUFFRE PLUS DECONSTIPATION
“Après avoir anuffert toute ea vie de
constipation, j'si enfin retrouvé une
régularité maturelle en mangeant de
PALL-8tAN KELLOGG “au déjeuner.
C'est nerveilieux! Je n'ai plus besnin
de pilules, ni d'autres
remèdes!" Voilà es
Qu'écrit R. E. Schuttz,
& Bedford Kd., Kit-
chener, Ont. Ce n'est
là qu'un des nombreux
temoignages envoyés
apontunément. Si vous
souffre, vos aunsi, de
constis ation due au
manqu» de volume dana votre régime,
n'attendez pas davantage. Mangez une

once à ALL-BRAN doré au déjeuner, et
buvez Deaucoup d'eau. Si vous n'êtce
pas benucoup plus régulier au bout de
10 joure, envoyez la bolle vide à

 

 comununistes, qui allérent retrouver
Kellogg's, London, Ont. Vous aurez
remboursé da DOUSLE DU PRIX!
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FINANCE
Bas loyer pour
MontréalEst Scol.

La commission scolaire car
vi te la wvilie de Montr-

> ont de faire une finance tr-< in
tervasante sur le marché tex oh
rations. La maison René FT.
Leclair Inc. à payé, lund: - + M 2<
pour uns émission de $451 vM) par

sé. m4 Vingt ans, d« cette commix
stom scoiaire. L'offre a sté €
pour $123,500 de Li*res à 247
57 562700 à 37 1958-60 et $M
a Ihe 1981-70. ve qui rep.
UN cnft* net de
"pou
cité te

 

 

  

   

  
  soup 4dntéré

the comme on peut

par le ‘nyer moyen des
missions ceques et qu: VASTE sATre
3247 ot 2368 pe

La finance pré:édente de cett,

 

CoONUMiSION sé ‘aire ant été fais
en décembre 1946 avec ia vente de‘ M PAU
$7,000 d'obligations a 3e, au comp. detre :

tur. as pair Maison Genin Trudeau & Cle Ltée
de Monter M. Dubue est gérant
des ventes de Ia compagnie.

Int Newantper Service Por'd.

FUIT OL IS.N qui vient

   
L'emprunt a éte on

   

 

 

 

Les ventes des magasins à
rayons augmentent de 2 p. 100 du-

Tant La scmane terminée le 15 scp-
tembre. en comparaison de la se
maine correspondante l'an dernier,

| d'après lee statistiques préliminal-
ses li se prouit des d:minutions
dans les Maritimes, le Manitoba et
la Sasskat hewan, tandis que les
Vin‘es en Alberta demeurent sans
changement Au Québec, elles

pany limited ont été libérées pour avancent de 9 p 19; Colombiele compte du fonds d'amartsse Britannique. 5 p. 100- Ontario. 4
ment. II y à 7420 action porveté- | 1. Colies de ia Saskatchewan© ; diminuent de 22 p. 100; Manitoba,mièes actuellement «A circulation. 4 p. 190: Maritimes, 1 p. 100.

Ia construction d'itne é-0.0 et À

résidence pour le personnel ense:-

L'évaluntion imposabi- pour fin-| Actions en cours de
avolaires cathol.ques de La ville Jde

375,67 532. La comm csi ><a <cotaire! Bell Telephone
catho’ique n'a pas d'autre dette à; -

; eu > aire 1 TeleLa populntion de la ville de Mone. “UNS ordiniires de BelV-A-E4t est de 4663 ames. .phone Co. of Canada a été inscrit

- tions en Cifeltiation sont m.int=

+ . inant au nombre de 6,464,029.
Cons. Candego Mines | —

annonce vu Curb de Montréni que ICS MAGASINS à rayons
Sadiston & Co. Inc. a hibér} le

aous engagement forme à 20 cents,
d'unit-

nant.

Montréal-Est s'élève pour 1960 a!

long terme que le présent vaprunt

|

A Erupe additionnel de 47

.ù la Bourse de Montréal. Les ac-

Ventes accrues dans
Consotidated Candegn Mines L:d

premier groupe de 200.000 actions

Dominion Meltine Co.=
 

Le Curh de Montréal a été avisé
que 55 actions privil-grées adi:tion-
nelles de Dominion Mailtine Com

ry

æ Cette antilope joue au saute-mouton ——8

+

 
Tater par besoin ou par fantaisie ..© De toute façon, ectte antl-
lope des Indes, qui habite le 200 de Francfort, en Allemagne, est
npuicc pour ws sauts rm hauteur. C'est protmihiement be pire

qui enseigne l'art du saut à sa filla 

élu aduinistrateur de la)

Production

de réfrigérateurs

électriques et de

La production de réfrixérateurs

«.ctriques de ménage (excepuion
te des appareils d'appartements)

d'uieve A 20041 unites en juilic!

soit pr-aqwe le doublye du chiffre

ze 1410 en ju'Het Fan dernier. Du-
rent les sept premiers mois cuite

! anne elle est de 186, unites,

0.t un guin de 8 p, 100 au regard
‘ues 9888) unités fabrijuees durant

: période correspomlinte de 1.34.

{os stocks dans les fabriques à ia
a de juliet augmenient à 2,356

unités de 1514 il y a un an. ;
La production de lessiveuses mé-

negéres en juillet baisse a 17,519
lunités de 18705 ii y a un an; du-
tant les sept mois, «lle s'établit a

Z7 p, I) de moins, soit à 148.922
unités,
période correspondante de

La produ lion de lessiveuses élec-

triques, & essence et à bras baisse
durant le mois et la période cumu-
lative. Les stocks à la fin de juillet
cette année augmentent vivement
18 16418 unités, de 4.481 le 31 juil-

let 1949.

Nominations à la Great

West Life Assurance Lo.

The Great-Westl, ife Assurance

Company. Winnipeg. annonce la

nomination de quatre nouveaux
membres à son Cunseil d’'Adminis-

tration: Victor Sifton. directeur

propriétaire de “The Winnipeg
Free Press”. Winnipeg; Philip A

Chester, Administrateur délégué

pour le Canada de la Compagnie
de la Baie d'Hudson, Winnipez.
Manitoba: Rhys M. Sale, préui-

dent, Ford MotorCompany of Ca-

nada, Windsor, Ontario; et W. I’
Walker, vice-président et directeur

général des York Knitting Mills,

Limited, Toronto. Ontario.
Ces nominations qui agrandis

sent le Conseil] et élargissent les

intérêts représentés, vont de pair
j avec l'expanzlon prise par la Great-

| West Life depuis quelques années.
L'actif de la Compagnie s'élève

| maintenant à $375000.000 tandis
! que ses affaires encours au Cana-

.da et aux Etats-Unis dépassent
| $1.620.000.000.
, Les nouveaux administrateurs
| représentent une grande diversité
: d'intérêts et d'expérience. Victor
| Sifton estu niverseliement connu
{dans le monde de la presse et dt
| fut président de la Canadian Press.
; II fut l’aide exécutif du Ministre
l de 1m Défense Nationale en 19:9-
1940 et Directeur généraj du Mz-

| tériez de guerre en 1940-1942. Por-
: tant un vif intérêt à la Croix-Rou-
| ge canadienne, #1 fut président de

‘la division manitobaine.
Philip A. Chester a l'unique dis-

tinction d'étre Le premier membre

ætif de l’exécutit de la Compa-
amie de la Bale dudson A étre
wembre du Comité de Londres.
I! fut ausai le premier civil qui oc-
cupa le poste de Directeur géné-
ral du Matériel de guerre dans la

‘deuxième guerre mondiale,
Rhys M. Sale, nommé tout der

niérement président de Ford du
Canada, a acquis une vaste expé-
rienre dans l'oiganisation mondia-
In des ventes de sa compagnie. II
«+t aussi membre du Conseil d'Ad-
ministration de la Canadian Bank
of Commerce et de la Toronto
Goneral Trusts Corporation.
M. P. Walker, un diplômé de

l'Université de Cambridge, est aus-
ai Vice-Président de l'umperial
Bank of Canada,

Canadian Viekers Lid.
La Bourse de Montréal a approu-

vé l'inscription des actions ordinai-
res de Canadian Vickers Limited,
celles—ci seront mises sur le marché
le lundi. 2 octobre 1950: dès Fou.
verture, Symbole sur téleseripteur:
CvK

   
 

  

 

 

 

  

lessiveuses

contre 202825 durant la!
1943.

an mm OBLIGATIONS

 

  

 

M Fucher LEFEBVRE, APA.
de Montréal. qui vient d'être clu
président de l'Institut Canadien

des Comptables Publics Accrédités.
tInt Newspaper Service Regd>

Emploi industriel

et rémunération

 

 

 

L'emploi industriel et tes sala.
res hebdomadares par emp.uyé

dans tout le Canada augmentent
«de nouveau au début du mois
d'août, d'après Jem chiffres pré-
liminaires publiés par le Bureau
fédéral de ia statistique. Ben
que le gain général à travers le
pays soit modéré. il établit l'em-
ploi à un nivrau plug élevé qu'au
ler août de toute autre année.
Il en est de même pour la ré
munération individuelle qui at-
tent également un sommet pour
cette date.
Le nombre-indice préliminaire

de l'emploi. sur la base de 100

en 1928, s'établit à 2041. contre
202.3 le ler juillet et 2005 le ler

août l'an dernier. Le sommet pré-
cédant pour Ia mi-êté est de 2009
le ler noût 1998. I} se produit
une augmentation de 11 p. 100

dans l‘'indce préliminaire de la
rémunération. en comparaison du
ler juillet, ce qui porte l'indice à
T2 p. 100 au-dessus du niveau il
y à un an. Les salaires hebdo-
madaires par employé dans les
principales ‘ndustries légères aug-
mentent i $4326 de 345.13 le lar
juillet et $4301 le ler août 1949

Ste-Agathe-des-Monts
empruntera $125,000

  SAINTE-AGATHF-DES-MONTS,|
2 — (D. } — Un projet de rè-
glement al'effet d'emprunter, paur |

!

 

  
une période de vingt ans, une soinr-
me de $125000 pour améliorer le

syatème de distribution de l'élre-
*ricité, à été approuvé par les pro-
priétaires, Gans un plebiscite tenu
en fin de semaine.
246 propriétaires, représentant :

une valeur globale de $3 460.000, sc
sont prononcés en faveur de l'em-
prunt. tandis que 24, représenant
une valeur de $450,600, se sont pro-
noncés contre le projet d'emprunt.
On croit qu'avec le améliora-

tions projetées, on pourra augmen-
ter la quaiité du courant électri-
ques, réduire le interruptions de
courant et, enfin, un bon jour, ré- |
duire les taux de l'électricité.

Valeur plus élevée des
contrats de construction

 

 

 

LONDRES. 2 — (Reuters) — Le
rapport existant aujourd'hui, à Lon-
dres, entre le dollar canadien et ia
live sterling varie entre 2.88 a
2.83. Avant que le ministre des Fi-
rance annonce la kbre convertibili-
té de notre monnale, samedi, la H-
vre sterling valait 3.08 dollars. 1a
parité entre notre dollar et Celui
des Etats-Unis équivaudrait à 280
dollars pour une livre sterling.
Depuis près d'un an, le gouverne-

ment canadien accordait une pri-
me de 10 pour cent au dofles amri-
cain en vue d'accroître nos réser-
ves d'or et de dallars américains,
elle vient d'être aboîte. La valeur
du dollar canadien sera maintenant
déterminée par la demande etl es  réserves de monnaies étrangères ici.

CANADIENNES
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North. Qrie Pw 44% 1987 994% 1014
Puwer Corp. 3.4% 1967.. 97 2
Queber Power 3% 1962... S4% 10046
Bt. Maurice Pw 34% 1970 100 102
dbawinigan W, P. 3% 1961 94% 101%

“ hd 3% 1971 08% 100%
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> - 3% % 1972 102 104

United Sec. Cor. 3% 1552 99% 101
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Abitibt P. & P. 294% 1967 107 104
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Victoriaville F. 4% 1957-66 93 -
IMMEUBLES
Alexander BMg 6% 1962 90 -—
Dern. Equare Corp 4% 1539 102 tué
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J.-D. HANNAFORD
vient de se voir assigner la gérane
ce de Photo Engravers & Electin-
typers Limited de Montréal selon
la nouvelle lancée par le président
de cette compagnie, H-B Kerniey-
side, 

 

Avez-vous deja entendu

PARLER du

maximum d'exploitation
Guoncz S.MarCompann

Organisation d'Attaites

Division Est
122 East, 42nd Street,

New York 17, KY. Fondée en 1925
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+4 DECES +
=a
BUTEAU—A Montréal, le 29 septem-

bre 1950, est décidee au Pavillon Ross

 

de imôpital Royil Victoria, Mine Amé- :
dée Buteau (Mila Guay) épouse de
Amédée Buteau, LC. ancien directeur
de l'Ecole Techrique de Bull. résident
au No 1545, rue McGregor, Montréal et
soeur de M. Alfred Guay, libraire de a
rue Notre-Dame ouest et de Mme RG
Hunte de la rie McGregor et de Mme
Arthur Héronv, de Yamachiche.
Les funératiles auront lien mardi le

3 octobre. Le convoi funébre partira des
saions mortuaires Feron, No 1346, rie
Dorchester cucs. À @ h. 45 pour se
rendre à la Cn‘hédrale où le service
era chanté & JU heures et de la au
cimetière de in Côte des Neiges, lieu
de la sépulture
Parents anis sont priés d'y as-

sister san tre invitation.

Deux élections par
acclamation le 16?
Cest aujourd'hui qua tieu la mi-

é on candidature dans les quatre
comiés féd-raux où ont feu dus

élections partielles, le lundi 16 cou-

rant. Jusqu'ici, du moins, 1) semble

que deux de crs quatre élections se

feront par acclamation,

Dans Welland, ou il s'agit de
remplacer le défunt ministre du
Travail, l'hon. Mumphrey Mitchell,

la lutte se fara à quatre: le Dr
Wiliam McMilland, Libéral; M. Sam

Hughes, conservateur; M. Mcivin
Swart, CC.F. et M. Md Doig. ou-
vrier-progressiste. Dans ESte-Marie,
on annonce une lutte à quatre:
deux libéraux: MM. Ignace Dee
lauriers (officiel) et Hector Du-
puis, et deux indépendants: MM,
Pierre Archambault et Emile Naud.
conseiller municipal.
Dans Joliette, seul Me Maurice

Breton, candidat libéral officiel,
est sur les rangs; dans Rimouski,

éxaiement, Je libéral, Me Maurice
Tessier, eat scul en lice.
La position actucile dea partis a

la Chambre est la suivante. Libé-
raux: 183 (le décès de M. Douglas,
député de l'Te du Prince Edouard.
diminue d'un autre siège la repré
sentation libérale); progressistes
conservateurs: 43: CCF.: 13; Cré-
dit soclaux: 10: Indépendants: 5,
libéraux - indépendants: 3; vacan-

ces: 5.

A la Semaine Sociale...
(Suite de ia page 6)

chez nous une avance sociale. par

jaquelle notre pays a brillé avec un
nouvel éclat”

l'our conclure tous les travaux
de la présente Semaine Sociale,
Son Exc. Mgr Roy a laissé deux
pensées :“voir dans nos foyers, no-

tre première richesse et nous achar-

ner à vouloir conserver cette ri-
chesse. “Un temps, disait-il, il était

facile de comprendre la fécondité
de cette richesse; mais, Alors notre
province était moins bien organi-
sée. Aujourd'hui, notre vie écono-
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Le Dr Arthur Rajotte
décédé à Drummondville

 

 

M. “teur Arthur RAJOTTEF,

æncien représentant du comté de
Drumenond à l'Assemblée Légis

Intive, est décédé hier à en rési-
dence de Drummondville, KL avait
58 ans. Maire de Drummondville,
de 1938 à 1962, il avait aussi été
le président des médecins et chi-
Turgiens du Québec, de 1938 à 1944
M laïuse dans le deuil ses parents,

un fils, une fille, cinq frères ot
quatre soeurs.

  

mique a progressé, d'autres problè
Mes se sont ajoutés, nos qualités

d'autrefois risquert de s'effacer.

Nous devons nous rappeler, nous
devons tâcher de comprendre que

notre grande richesse provient de

nos families chrétiennes nombreu-
ses. Le foyer est le fondement de
notre vie sociale et la première

pierre de tout notre édifice. la cel-
lule de notre société ei de nos pa-
roisses, ces families de familles”,

Le décès de M.
Raoul Clermont

M. Raoul Clermont est décédé
subitement, samedi midi, à l'âze de
76 ans. Il laisse dans le deuil son
épouse, née Agnès Hurtubise; deux
fils, MM. Paul et Jean; trois filles,
Irène (Mme Narcisse Venne). cé
cile et Marguerite; une soeur, Mlle
Jeanne Clermont: trois petits-en-
fants, Michel, Andrée et Nicole;
ses belies-filles, Mme Paul Cler-
mont (Germaine Roy) et Jean Cler-

mont (Raymonde Pinsonneauit);

son gendre. M, Narcisse Venne.
La dépouille mortelle est exposée

aux salons Georges Godin, 520 est,
rue Rachel. Les funérailles auront
lieu mardi matin, a 8 h. 45 en l'ég'i-
se Saint-Jean-Baptiste. L'inhuma- tion se fera à Ja Côte-des-Netges
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14 «suites

Si elle reste dans la neige, elle
sera tout à fait gelée dans une
heure. Tu vos bien. elle grelot-

te, elle pleure, elle est bien

malheureuse!
Puis, se penchant à son tour

vera la pauvre créature dont les
dents claqua'ent. le brave petit

Farçon Ini demanda doucement:

-- Estce que vous ne pouvez
pas vous lever!
— Je vais essayer. répondit la

fillette, en faisant de vains ef-
forts pour se remettre sur ses
jambes,

Non, non, je ne peux pas, jeta-
t-elle enfin d'un accent déchiré.
C'est fini, j'ai leg jambes brisées,
enfiées par ia marche et le froid.
Et puis je tomberais tout de

sue. toutes les choses tournent
sutour de mul...

— Bon dious, c'est pas de vel-
ne, tout de méme! sexclama
1'Ours. Mais quoi, on n'y peut
rien, ma pauvre fille, faut tà
cher de vous tirer d'affaire com-
me vous pourrez je vais vous

donner un trognon de pain.
— Oh! papa, je t'en supplie, ne

l'abandonne pas! s’écria Ton'o,

— Tiens, t'es bon, tol, le gosse.

avec tes sentiments, tu sais bicn
qu'on n'a pas de place.
—On se serrera un peu... fi

rai à p'ed.
— Non non. Je Roussiaud en

traine déjà bien assez.
— Mais puisque je te dis que

je marcherai, voyons, papa. Si
tu voulais, ça serait pes diffici-
le?
L'Ours, ébranié, me répondit

pas tout de suite. TI réfléchis- suit, Jeg sourcils fromcés, en  

 

Le coin des 

BRIDGEURS
(Chronique de E-A BRIEN)

 

les joueurs en Nord et Sud de
velte dunne nc manquerent pas

d'enthous.asme quand 115 eurent «à

la jouer au cours d'un, robre du-
puté entre amis. En effet, le con-

trat n'est réalisé que parce que

deux impasses sur Quatre reussi-

rent.

Donneur : Sud.
Nord et Sud vulnérables

Ouest éntama d'un atout, ce qui
aida au déclarant à prendre en
impasse le roi d'Est. Sud joua en-
suite la dame de pique et. évidem-
ment, la perdit au roi d'Est : celui-
cirenvoya trèfle. Sud devina la po-
sition des honneurs à cette couleur
et prit aussitôt la levée de l'as.
apres quoi il joua un petit carreau
de sa main et fit l'impasse du dix

du mort. Cette impasse réussit.

puis le roi de carreau fut encaissé.
Maintenant, Sud fit jouer l'as de

pique du mort. qu'il fit suivre du
vaiet. que Sud coura bien qu'af-

franchi. puis joua l'as et la dame
de carreau, sur lesquels il fit jeter

les deux petits trèfles de la table.
les deux dernières levées furent
prises par les deux atouts du mort.
Ainsi, Sud fit son contrat, car
il ne perdit qu'une levée au ro
de pique.
 

Un éminent médecin

français à Ste-Justine
 

Invitée de l'hôpital Ste-Justine,

le Dr Suzanne Lamotte-Barriilon,
ancien chef de clinique médicale

infantile à la Faculté de Médeci-
ne de Faris, prononçait recem-

ment une conférence sur une nou-
velle maladie du foie chez l'en-
fant.

A cette occasion, Madame La-
motte-Barrilion exposa le résul-
tat de ses recherches personnel-
les, avec le professeur Robert De-

bré, sur la polycerie
que, quelle a étudiée,

proie à une lutte intérieure, où
ses habitudes d'égoisme brutal.
combatta‘ent ses bons instincts,
réveillés par ie apectacle navrant

de cette misère atroce.
Vaincu, enfin, i se décida

brusquement.
—C'est bon, grommela-t-il de

son ton bourru, je vais vous em-
mener, puisque Tonio le veut.
En disant cela, il se pencha

tout à fait, saisit la fillette pres
que Inerte dans ses bras nrobus-
tes l'enleva comme Une plume,

et la porta jusqu'à la roulotte.
— Allez, Tonio, monte devant.

tll. tu vas nous sider, ai tu
peux mon gaillard.

Le petit gar¢on sauta
ment dans la voiture, prit

fillette sous les bras, pu's essaya

de l'attiree à lui.

leste-

 

glycogéni-
tant auprouvé

point de vue clinique que biolo-
gique, C'est véritablement un nou-
veau chapitre de la pathologie

infantile qu'elle a présenté, avec
une clarté, une simplicité et une

Erâce toute françaises.
Le Dr Lamotte-Barrillon a fait

oeuvre personnelle dans ce do-
maine et a contribué par ses tra-
vaux à édifier cette nouvelle en-
lité morbide, qui se traduit par
une Augmentation du volume du
foie, des troubles métaboliques et

girndulaires spéciaux et une évo-

lution chronique. La conférence
de cet éminent médecin français
était illustrée de nombreuses pro-

Nord jections lumineuses originales.
a AV2 jirs préparations histologiques du

V 10874 foie. à la suite de ponctions-biop-

ô R 10 stes, aitrrnaient avec les photo-
& B64 graphies de malades et les formu-

Ouest Est les chimiques, montrant l'orienta-

& vs763 R54 tion nettement biologique et phy-

v 2 RB 3 sivlogique de la pédiatrie fran-

% V9653 ë 42 çaise contemporaine. |

la KV & 0932 Présentée par le Dr J. A Lé-

Bud veillé, président du bureau me-

a D0 dical de l'hôpital Ste-Justine, la

ADDS conférencière fut remerciée par

5 ADST le Dr Paul Letondal, président de

& ADS l'Association des Pédiatres de la

Les déclarations : Province de Québec. le Dr L&-

s Quest Nord Est veillé mit en relief l'importance

1 Q 14 3 y - da fravaux de recherches de Ma-

* 5 passe 4 SA I ° dame Lamotte-Barrillon; le Dr

5 à passe 6 passe Lotondal souligna la valeur scien-

passe passe

|

tifique et littéraire de cette fem-
me médecin, qui représente avec
éclat la pédiatrie française, et il

exprima, en terminant, le vou

que Jes échanges entre pédiatres
canadiens et pédiatres français

soient plus fréquents, dans l'inté-

rét de ja pédiatrie.
 

Un avertissement

de Cordell Hull
WARHINGTON, ?.

 

(PLAY —

 

Cordell Hull. ancien secretaire
d'Etat des Etats-Unis, à averti le
monde non-communiste, aujour-

d'hui, de “se tenir sur ses gardes”

dans une “double alerte” contre les
dangers d'une agression de la part

de la Russie.
Dans une déclaration faite le

jour de son anniversaire, l'ancien

membre du cabinet a loué leffica-

cité de la conduite des Nations
Unies lors de l'agression communis-

te en Corée, mais i] à donné l'aver-
tissement que ‘de graves difficultés

et de grands dangers se présente-

ront à nous de tous côtés.”

Hull a 79 ans aujourd'hui. Ti y à

exactement six ans que la maladie

l'a obligé a se retirer. Depuis ce

temps, sa santé est revenue et, de-

puis plusieurs mois, il lai a êté

des amis.
Dans sa déclaration d'aujourd'hui.

Hull a dit que “tous les peuvles

de voir que les Nationa Unies ont
qu'etles étaient capables

terne, le gosse, que je voie clair

à mes Affaires
En une minute, la clarté rou-

ge d'une petite lampe à pétrole

s'épandit à l'intérieur du véhi-

cule.

L'ours débarrassa la fillette de

son capuchon, secoua la ne:ge

dont le lit était maculé. prit la

couverture du cheva] et l'étendit

avec soin sur la malheureuse en-

fant.

Après ecla. {1 vint fouiller dans

un coffre étroit placé soug le

siège.

Di en tira bientôt un litre plein

aux trois quarts d'une liqueur

incolore, en versa un peu dans

1a une tasse et la posa pres de lui.

Enauite. 11 coupa sur un reste

de pain bis une petite tartine.

Mais si maigre fit-elle, son — Tenez, essayez d'avaler une

poids était encore trop lourd bouchée, dit-il en présentant le

pour les forces du petit bon- pain à la f.lette qui se dressa

homme. I ne put que la trainer sur sen séant.

un peu à l'intérieur du véhicule, Elle porta la tsrtine à sa bou-

bien qu'elle s'aidôt de tout ce| che, et a'efforca de manger un

qui lui restait d'énergie. peu.
Heureusement, l'Ours la pous Maïs «lle laissa bientôt cet ati-

sait de son côté avec vigueur

|

Ment: ses Mmâchores «ngourdies

Tant bien que mal, elle finit par par le froid semblaient ne plus

se trouver étrudue sur le plan-| vouloir fonctionner, sa gurge ser-

cher de la roulotte.

Le vannier grimpa sur le brun-
card, de Ma dans le véhicule, et,
saisissant de nouveau la malheu-
reuse enfant dans ses bras fl la
déposa sur sa propre couchette.
— A présent, dit-ll en se tour.

nant vers son file, allume ja lan-

rée avalait avre difficuité.
—Ah! Ça ne passe pas?... 

 

 

possible de recevoir, régulièrement

devraient être hautement satisfaits.

 maugréa 1'Ours; alors un peu
d'alcool pour vous ouvrir l'es
tomac et les idées.
Puis 1 présenta Ia tasse À

moitié remplie de liqu de en,
ajoutant:

17

4 y t +.

Annonces ciasaifiées comprenant
toutes ies Fubriques autres que
célies mentionnées ui - dessous
seRtiNs par mot minimum ib mots
Sem:-displsy: sur semaine Sc ia

ligne; Le dimanche 18c ia tlgne. et
sumed. et dimanche 25c ls ligne
Les avis de naissance, décès. ma-

unéra iles. messe de requiem,
anniversaires cartes de

remerlements et avis In Memoriam
chargés au taux uniforme: aur se-
maine 75e"te Aimanche 31 00

MEDECINS

A BRINELULS M. Médecin, Chirurs
rien sradué de l'Univeraité de Pas
sie M:lad:es du coeur omac foie
reins, peau. sang tmpulssañnce. até-
ritité. maladies urinaires. vénériens
nes rlabête, routte ohfsiré, 816
Sherbrooke ent près St-Hubert FR,
5252 _ _
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COURN Commercial special pur co

 

 

  

 

 

   respon jance Demandez prospect
gratuit’. Adresses: Caster b. St-Hy
“inthe Qué

 

ASSOC'E DEMANDE
DE L'ARGENTpour tout le mondel
Laims-; nous vous prouver que $50.
par semaine à plein temps ou 325
dans vw tolsire. est fac'le à réaliser
ou Hl ne vous en coûtera rien Produits
PRIMEY, CP. 30 Magog «P) Qué.
d'agir ffectivement pour s'upponer
a lagrission.”
“De graves difficultés et de

frands dangers sé présenten* encore
à nous de tous côtés. Mais je suis
certain qu'avec du temps et de la

patiencs, avec du dévouement et
des sarrifices de la part des na

tions ibres. lee Nations Unies
grandiront constamment en force
et dans leur capacité d'accomplir
leur tâche essentielle, la sauvegar-
de de la paix et de la aécurité inter-

nationa es.”

 

M, Gus
ficio de la Chambre de Commerce
des Jeunes du district de Montreal,
qui vient d'être mumé president
de ia canpagne de recrutemert de
cette association.

FORGET, président ex-of-

— Avalez-moi ça, la gosse, c'est

du vulnéraire. Ÿ a rien de pa-
rei] pour vous secouer le tem-

pérament.

Elle prit la tasse, but le liquide
jentemert. et laissa rttomber sa
tête sur le haut de la couchette.
Une grimace contracta ses

trata (maciés, ses Darines se
pincéren’.
— C'est fort. murmura-t-elle a

moitié suffoquée.
—Sûr, mais c'est fameux pour

vous re'aper: Ça ferait revenir
un mort!
Y a cuclqu'un dei

Lien. allez.
Ça l'a tiré d'affaire un soir, a

Ormesson, et il état temps!

Depuis, j'en ai toujours,

les granles occasions.
putt a Tonio.
= Tonin? s'écria la fillette en

jetant un regard indéfinissat'e
sur le ptit garçon demeuré’ près
d'ehe.
Tonio? répéta-t-elle plus das...

Oh! ce rom!...
L/Ours, frappé de cctte excla-

mation et de l'expression étrane

ge de la phys'opomie de l'enfant,
la regarlait. intrigué. lui aussi.
— Ben qual, est-ce que vous le

connaissez? drmanda-l-l en fron-
cant lag sourcils

— Non... non... monsieur!
Et. comme terrassé tout & Ia

fols par ta crainte, 12 souffran-
ce et unr émotion subite, le fil
Jette fermua les yeux.

(A suivre)

qui le sait

pour

Demand:z

n
i
n
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Cest le jardinier officiel
dus grand domaine et À
tient À ce que tout soit

 
  

 
Mais chez lui, f aime

moins la propreté. 

  

      

       

    

    

 

   

—Ereillez-les avant leur sorti... c'est wa mauvaise

publicité pour le film  
 

 

 

  

Je lui dirai de voles om
dessus de mous ot de Loisser lows
ber des livres de ‘’comques”.

He: quel est ce bruit?

    

 

 

  

Rambul saisit Fesciave. —Ou est Tarzan? demanse-
t-il. Comment s'est-il évade?

 

Tachant l'esciave, Rambul fance: —Fouillez Je palais
* et la cour, que notre prisonnier ne sorte pas d'ici,   

Question de choix

 

 



cre

ARMANDETLES PIRATES|

Cet homme gril me faut chercher. . .
Si tui et sa femme étaient dans un villa-

ge malais lors de l'invasion rebelle,

croyez-vous qu'ils soient encore...

LA PATRIE, LUND! 2 OCTOBRE 1950

La seule chance de succes

 

Mais it faut que nous le sachions. Janus
Janes n'est pas seulement wn officier du
service secret américain, mais aussi un
expert en certaines matières politiques
asiatiques. Ses connaissances sont sans

prix à Washington.

Vivants? C'est
difficile

re

Noire seule chance de succés dépend des rebelles

Di ne faut pas qu'ils connaissent leur bonheur.

 

Le fermier aime beaucoup Etran-
et H la traite

  
 

 

Êtes-vous fou? Que vois-Je
Nous n'avons pas 1à-bas?
un singe blanc.

NT ee

 

   

 

 
  
  

   
        

= na 4 parties
mo ) roi de Longo.

 
 

  

  

      

 
   

   

Après être sorti du dépotoir municipal,
T.V. entre dans la sal'e des cases d'un
club de golf afin d'y voler des vêtements

 

  

  

L6 74 LA EASY
Oo ne lui accorde mène pas be Vb

  

Trop de vols

#est à 4 Non. car R appartient à un
petit garçon qu: est Je fils du

; si vous ae’, vous

 

  

 

 

me remet- —* voulez
tez pas le rire. Je garde
singe,u À sde
y aura
une guerre
dans la jua-

gle.

_— == 4 \

=

1 N =

ei,  

 

 

prisilége d'un avorst. Les rouges ="
oat In evufession. mais is delvest ï

svalr torturé Henri pear l'obteedr,
comme Hs l'ent fait A sombre

d'uatres.

-

Nous ferions peut-
être mieux d'appe-

ler le gardien.

ft y a eu trop de
vois deraière-

ment

KZAJA
oy
RECRS

 

Fal use Mic Je Cage
petirrai ples tard.

Impatience

pr

Ne me Sah pas
trop mitendre
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Décès du sergent
Joseph Arteau

Le sergent Jos Arteau, de La

police de Montréal. em décédé
samedi sox a l'hôpital, après

trols semaines de maladie. Ar
teau est avantageusement connu
dans les cercles sportifs, ayant
remporté d'éc'atants -uccka dans

 

 

 

LE SERGENT JUS ARTEAU

les épreuves de piste et pelouse,
Pprinc.palement dans le tournoi de
a pulice. Ii laisse dans ie deuil
tros frères. une soeur et ma
mère. La dépourile mortelle est
exprsée aux salons funerares
Bougie. 088, rue St Hubert. Les
funérailles auront liu mercredi
matin. à neuf D-ures. en "églie

S:-Mare Le ralliement se fera à
Yangie des rues Beaubien et
Tb-rville à 845 heures. Nous nous
Jo.gnons à tous les sportifs pour

offrir nos pius vives condoléan-

ces à la fimiile cprouvée.
 

Les Rangers gagnent
 

LAKE PLACID, N-Y, 2 —Les
Rangers de New-York ont défait
les Saints de st-Paul au compte

de 8 à 4 samedi soir. Jackie Mec-
Leod et Penttt Lund ont dirigé
Foffensive dss vainqueurs avec
chacun deux buts

 

 

"LE TOUR DU MONDE.
 

SANDUSKY, 2 (PV) — L'avion
de Joneph-IL McCutehron n frappe
ume antenne de télevision d'um édi-
fice de ? étages hier. L'avion, qu'il

loué, n'écrass ensuite sur um
terrain de jeux. MrCutcheon, hgé

de 78 ans, souffre de fractures au
crime et au bassin

s =#

THIBODEAUX, 2 (PA) — Qua-
tre personnes ont perdu la vie.
bier, quand l'automobile dans la-

quelle ils voyageaient tourna deux

fois sur elle-même, pour alier s'é-
eraser dans un cana} et prendre
few Les victimes sont Thomas-G.
Bigelow, 62 ans, son épouse âgée
de 57 ans, et leur deux filles, To-
Yeda, 36 ans, et Mildred, 25 ans Is
étaient tous de Miami, Floride.

* 3
DETROIT, 2. (P.A). — La Ford

: &

Foundation, je plus riche organi.

me philanthrope du monde. à nn
moncé samedi qu'elle accordait un
don de 53.080.400 pour des recher-
ches nur le hicnétre humain,

+ =» #*
UNION, Virginie de "Ouest, 2

— Un homnie, âge de 27 ana, at-
teint d'une crise hystérie Après que
l'automabiie. qu'il conduisait, eut

frappé et blessé un piéton, s'est tué

 

 

 

hier La po’ <e rapporte que Ralph:
Humphrey se rendit à la d“meure
de son beau-père, à qui apnartenait
Iantomobile et se tira une Malle
dans la tête.

>> =s+#=

NEW-YORK. & (PA) — Cinq
perananes ont été tuées, hier. dans
V'expänsion d'um bateau de 24 pieds
à um qual de City fdand. L'explo-
sion se produisit alors que Fos
tentait de mrtire jes moteurs en
marche. Le batrau fut coup en
quatre partics of coula ienmedinte-

mont

i
+

 
 

AU SERVICE DE LA LIBERTÉ AVEC LES NATIONS UNIES

 
dans te C.A.R.C.

Des avions du C.A.R.C., aux couleurs © PILOTES

des Nations Unies, volent vers l'Ex-

trême-Orient. Ils sont au service de la

liberté du Canada, des Canadiens—

votre liberté.

Le Canada a immédiatement besoin

de

© OFFICIERS SANS-FILISTES

© OFFICIERS NAVIGATEURS

Cet appel s'adresse à vous et à tous les Cana- liberté vons sauront gré ae vorre dévouement.

diens physiquement aptes, âgés de 18 à 24 ans, et Tout en recevant u::e formation de chef qui
qui répondent aux exigences essentielles des équi- vous sera très utile dans l'avenir, vous serez

pages volants du CARC a juste titre fier de la considération dont vous

Votre pays et tous les autres pays épris de serez entouré.

Corps d'Aviation Royal Canadien
 

POSTEZ CE COUPON AUJOURD'HUI

ou

Consultez personnellement le conseiller du C.A.R.C. au
centre de recrutement le plus rapproché pour savoir si

vous êtes qualifié. Obtenez tous les détails sus votreadmis-

sion daas un équipage.

te|

M coutrus de rocntemeut du CA, RC. 470 res Mambilé, MONTRÉAL, P.0.F
24 von soiamiens QUÉBEC, PQ 49 ree Metcalfe, OTIAWA, Outre
Veuillez m'envoyer, sans obligation de ma part, tous renseignements’

Niu te condisons &cnitement emplois ctuellmens soca dons

J
ie C.ARC.
NOM à oa, 1

barres. 4

Dourerovinem__ I

INSTRUCTION (degre ot province...

o_oACR._ __carM 1

 

 
 

 

 



 

Les Aloue
Wagner.

 

LA FAIRIE, LUNDI 2 OCTOBRE 1950

ttes gagnent, 31-18:
Manastersky brillent
 

Virgil Wagner est encore un des coureurs les plus décevants du football canadien; Frankie Fitchock

est toujours un maître passeur; Tommy Manastersky s'est développé en une gronde étoile. Ces trois
joveurs, bien secondés par une ligne de bloqueurs en grande condition, ont unis leurs efforts pour
donner aux Alouettes leur deuxième victoire de la saison: un triomphe de 31 à 18 sur les Tiger-Cats
de Hamilton. Les Alouettes n'ont pas gagné sans batailler cependant ils ont dû exécuter un ralliement
dans le troisième quart pour surmonter un déficit de 12 à 7.

Les Alouettes sont toujours en

deinière place dans le Big Four,

mais ils Ont amélioré leurs chan-
cvs de partic'per Au détail ils

ne sont plus qua deux points de
la deuxiéme place qui est détenue

conjointement par les Rough RI.
ders d'Ottawa et Hamilton.

WAGNER EN VEDETTE

Virgil Wagner à été superbe.
I: a fait de- Ruins énormes au-
tour de la ligne. à travers la
Mgne et il à attrapé au vol plu-

sieurs longues passes de Frankie

Filrhoek, Le meilleur compieur

du Big Four durant les quatre
d'rnières saisons a croisé la ligne
des buts adversaires pour deux
touchés et ses autres courses ont
valu de bcaux gains aux Alruet-
tes où loe ont d'embar

 

sorti ns.

    

  
Manas.ersky a été plus spec- |

ire. rérxeamant le plus bot |
oit individuel de la journée‘

 

un gain total de 72 verges,
#ur une passe de Fiichock suivie

 

d'une longu course
Keith English a réusel l'autre

tourhé des Alouettes sur une
passe de Frankie Filchock, qui

éait en grande condition et qui

A gagné sen “duel de lan-eurs”
contre Stan Hrath. Bruce Coul-
ter a ansst fait ma part avec une

passe à Manastersky pour un
touché, tandis que Rod Pantares
et Joey Pa! ont fait de belies
courses. Pantages s'«xt amélioré
comme butteur et 1 a réusi
deux ainmplee
Tes Aloucties ont encarr commis

des erreurs, mais Moins que dans
les dernières partirs. Deux fois, In
ligne à failli e+ des hottés de Pan-

ent été bloqués; une autre
. Manasterky a échappé le bal-

Irn à sA propre ligne de 15 verges
les Tiger-Cats ont compté le

du match peu après
1 le club a bien

 

   
joue,

T1 faut également mentionner le

travail des Herb Trawyck, Ray Ci-

cia, Chuck Andrrenn Newman, qui

en plus de présenter un mur rolide

à la ligne mclée, ont porté des
“blocs” qui ont ouvert des trouées
Four les Wagner et Manastersky.
læ& Alouettes ont fonctionné com-
me une machine bien régiée et la
f…ule de 160500 n apprécié le rpec-

tacle.

HAMILTON PREND }
L'AVANCE

Tes Tigers-Cats ont pris l'avance;
dès le début de la partie après l'er-
Teur de Manaxtersky à la ligne de

13 verges. Une course de Bifl Gre-
gus, qui a joué une partie formi-
dable pour les visiteurs, a porté le
ballon jusqu'à la lizne de trois
verges, d'où Jackie Stewart a
compté peu après.

Les Alouvttes sont cependant re-

venu à la charge pour égaler le
compte sur le touché de Virgil Wa-
gner, qui transporta le ballon par
courses ot passes 52 verges en cinq

Jeux pour finalement croiser la li-
Ene des buts.

De nouveau Hamilton pris Ta-
vance au deuxième quart sur le
touché de Gregus et la première
demie prit fin avec un score de 10
à 7 pour les Tiger-Cats,

a

LE RALLIEMENT

Tes Alouettes, acculés au mur.
Aicienchérent alors leur rallie-

ment victorieux, inspirés par les
cuiles passes de Filchock à Wagner,
Manastersky, Toohy et Pantages et

par trois fois, les Alouette” réusei-
jent des touchés pour s'assurer la
virtoire.

Bill Gregus redonna un léger
espoir au Hamilton en obtenant
son deuxième touché vers la fin du
“toislème quart, mais une passe de
Filchock à English dans la sone
des buts au quatrième quart scella
Tissue de la partie   

 

Troisième quart
8 — Alouettes : touché (Wagner).
9 — Alouetles : converti (Scollard).
10 — Alouettes : touché (Manastersky).
11 Alouettes : converti (Scollard'.
12 Alouettes : touché (Manastersky).
13 — Alouettes : TOURe (Ambrose sur

botté de Pantuges i Toms.
14 — Hamliton touché (Gregus).

Quatrième quart
18 — Alouettes : touché (English).
17 — Alouettes convert (McCuance:

 

POSITION DES CLUBS

G. i N.P. C Ps
Torunto 4 2 0164 60 8

Ottawa 3 3 01911) 6
Hamilton 3 3 0 98137 6
Alouettes 2 4 0 50 154 4

 

i Battlefield gagne
i le “Futurity”

—_—

 

NEW-YORK, 2 —
appartenant à George D. Wide-
ner a de nouveau démontré sa-

Vili WAGNER

 

  

 

Premier quart "medi après-midi qu'il était Je
Er tamiron . touché Siw: {meilleur pur sang de deux ans
— Hamt'ton : converti « . ë3 Alpuettes tone ow alors qu'il a gagné le Futurity

4 — Alouettes : converti 1Scol'ard). Stakes à la piste de Belmont.

Deuxième quart Battlef

 

5 — Alouettes : rouge (Tayior rouge de
sur botté de Fantares a Tomas

6 — Hamilton : Louché (Ciregush.
7 — Hamilton : convert Jones)

rapidité pour

Stretch

Battiefleld.! mos d'Edmonton en

jdes Stampeders de’ Cauury 22 a
0, pendant quEdmonton porter | Frame 25-14.

l'emporter par d'Ohio Sate, 14 a 7,

ja faible marge d'un nez sur Big subi la défaite dans ses 39 der-

d'admettre im défaite, ont csueé

Le puissant champ arrière de
Frank Clair — Ulysses Curtis,
Biliy Bass, Al Dekdebrun, ies deux

Smyiie — a éte tenu pratique
ment à l'impuissance par la Ligne

des Riders et leur défense secon-

daire contre les passes et les lon-

ques courses. Seul Billy Bass a

réussi un touché sur une magnifi-

que course de 80 verges.
Andy Gordon et Frank Dunlap.

les deux quarts-arrières de Frank

Dunlap, ont dirigé l'offensive des

vainqueurs. Benny MacDonnell et

Pete Karpuk ont auesi joué de
façon inspirée.

Premier quart
Aucun petnt.

Deuxième quart

1— Ottawa : simple (Cummibes)

Troisième quart
2 — Toronto : tourhé Bass).
3— Ottawn : simple (Cuminings).

touché (Gordon).
convert: (Chipper).
simple (Toogood rouge

sur botté de Cummings).

Quatrième quart
: Ottawa : touché (Dunlapi.

8 — Ottawa : convertl (Chipper).

  

Dans l'Ouest, ka Blue Bombers
de Winnipeg ont rejoint les Eski-

triomphant

contre Bégina, © à 6.
Aux Etats-Unis, la fameuse

équipe de Notre-Dame a réussi
 
jun touché deux minutes savant is

id a affiché beaucoup; fin de la partie pour triompher

niéres parties. Okiahoma a gagné
 

Le dur cogneur Savoie opposé

qui n'a pas

 

z1

Les Rough Riders triomphent
des Argonauts de Toronto, 15-5

OTTAWA. — Les Rough Riders d'Ottawn ue club qui refuse

 

une certiine wurprise, samedi, en
tromphant ansez facilement des Argonauts de Toronto par le more
de 15 à 5. Iles Riders ont noe seulement atts bes Argos. mals is
les ont déciassés dans tose bes départements
 + - oe

sa 22¢ partie consécutive contre
Bosion College, 280. tandis que
l'Arniee a Jousa Ze partic suns
défaite, bl'anchiseant Culgate, 28-G.

Sammy Baugh blessé

au bras
ee

WASHINGTON, — Le quut-
arrière tammy Baugh, un des plus

fameux passeurs dans histoire du

football, a été biessé au bras
droit dans ia partie contre Pitts

burgh. hier, et un examen aux
1ayons-X déterminera 31 a subi
une fracture.
Les Gants de New-York sont le

seul clu” de la ligue de footial!

Nationale à ne pas avoir été défait
cette saison. lis ont supris, hier en
tianchis ant les Browns de Cleve-

land, €. C'était In première ‘os
:que jes 3rowns étaient blanchis en
cinq ans. >

Green Bay a battu les Bears de

Chicago 31-21 et les Bears comme 

 

les Broans n'avaient pas encore

connu le défiite.
Dans les autres parties: Purs-

burgh a battu Washington 26.7 et
Los Angeles Un emporté sur Son

 

Mivwaukee : lke Williams v. Joe
Miceli spas de utre:; Providence,
R.-I.: Joe Rundone ys Ralph Za-

Miami, Flo.: Tuy Mar .a-
relli vs Chico Pacheco. Helyoke,

| Mass. : Sammy vs Al Wilson : Chi-
cage: Tony Lacassa vs Tony Spunu:

Montréal : Danny Webb vs Armand

Savoie.

 

au vétéran Danny Webb ce soir«.ionmc «+

 

! y Webb, ancien rhamplon poids-léger du Canada et conquérant
de Dave Castilloux et Jean Richard, fera face au «spectaculaire Armand
Savoie dans la finale de 10 rondes, ce soir, au Forum. Les deux hoxeurs
ont complété leur entrainement par de légers exercices, hier, et
ils semblent être en excellente condition. Les experts les favorisent

à peu près à chances égales pour triompher.

 Savoie est le favori de phusieursx
à cause de son terrible coup de je l'attraperail”, & ajouté Savoie
poing. mais ses partisans cral- Quant 4 Webb, il dit qu’il n'a ja-

gnent qu'il goit défait par décision | mais été en aussi bonne condition
sl le combat se rend à la limite de ‘depuis son retour de l'Angleterre.

dix rondes,
Savoie, incidemment, ent complé-

tement rétabli des blessures qu'il

& rubies aux mains dans ses com- ! tre de ce soir. Je suis maintenant
bats contre Jean Richard et son
seul plan de bataille est de tenter que je duis gagner si je veux obte-

de Knockouter l'agreseif et rapide nir d'autres importants combats”,
nègre.
“Webb est peut-être un rapide

| Après m'être entrainé durant en-
viron trote mois. j'ai livré deux com-

bats et je suis prêt pour la rencon-

‘âgé de trente ans et je réalls-

à dit Webb. Raoul Godbout & lais-
sé entendre la semaine dernière

boxeur, mais je suis persuadé que| qu'il tentera d'organiser Un combat
de dix rofides entre Ray Fame-
chon et le boxeur de couleur, si ce
dernier remporte Ja décision ce
soir au Forum. Webb à donc rai-
son lorsqu'il dit qu'il a tout à ga-

combat de ce soir.
Armand Savoie, qui ira se bat-

tre à New-York après la rencontre
de ce soir. en sera à son premier

match depuis qu'il a annu:é avec

Jean Richard au atade de la rue
Délorimier le 16 août dernier.
Savoie prédit un dur combat, mais
il prétend qu'il recommencera une

autre série de victoires, ce scir, Ses
admirateurs prétendent aussi qu'il
a de belles chances de triompher
par K.O.

WOUTERS VS ZASTRE

Un autre combat qui devrait
fournir beaucoup d'action sera

celui qui opposera le champion

poids-moyen du Canada, Roy Wou-
ters à Ed. Zastre, aspirant au
championnat mi-lourd du pays
Wouters et Zsustre sont considérés
comme de solides cogneurs et l’on

prévoit que leur combat de ce soir

se terminera par un K.O. Wouters

est légèrement favori pour l'empor-
ter, mais Zastre pourrait bien dé-
jouer les calouls des experts.

Marcel Lachagelle, qui à affiché

   
gner et tout à perdre durant lex

 

ARMAND SAVOIE

june tenue remarquable depuis son

retour dans ia boxe. n'aura pas Is

tache facile alors qu'ii rencontrerr

le dur Dave Mitchell de Toronto.
Mitchell est reconnn comme un so
‘ie encaisseur. Il l'a déjà prouvé,
Jersqu'it à rencontré Armand Savale
au Forum. Lachapelle et Mitche)!

ent déjà annulé deux fois, Ls se

sont Lvré un furieux combat à To

ronto il y à deux semaines et al se,

pourrait bien qu'il en soit de même
ce soir. |
Le apectaculaire Rocky Arme ndo|

livrera un autre important combat |

contre l'exprérimente Jerry Lali
berté. Ce dernier est recoanu
comme un boxeur scientifiq «e et 1!

causera de nombreux ennuis à
Rocky. L'Italien du nord de ja,
ville n'est crpentant pas inquiet |
parce qu'il est en parfaite condition.|

Des combats de quatre rondent

entre Noel Gagnon et Mannie Spi-

vak. et Roger Bergeron et Richard;

Chabot compléterunt !e programme $12,000.
On prévoit une recette d'environ |

relié au réseau francais

LA SARRE, 2 «(NE »- L'inau-
guration officielle du poste CKLS.

de La barre. en Abitibi, s'est dérou-
ve officiellement hir Bprès-midi,
en présence de dicnitaires religieux

ste et de représentants de la

Société Radio-Canada.
CKLS devient le 17e poste à on-

des meyennes du réseau français

qui en compte également Un à fré-

quence modulée et deux à ondes
‘eourter. De plus, certaines de wes
énussions sont enregistrées et dif-
fu-ées par cinq portes d Ontario du
Manitoba, du Sarkatchewan et de
l'Aiber a.

Le poste CKIS diffuse à ia fré-
quence de 1240 Ke et à une puis-
sance de 250 watts. 1! appartient

à Radio La Sasre Incorpourée.

La ,ournée à également marqué

l'inaueuration officielle du poste
(HBE de Radio Canada a Wind or,

CBE lesservira la population du
sud-ouest de l'Unibiio et 4 6
Taltac1é wux trois réseaux de Ma-
dio-Canada : Frangais, Dominion et

Trans Canada.

Le club d'eriies de Ville Emaré le
onpur par 5 a 3 sur le Vide las
le. ch upton Interméataire de Mon
ren. ‘et étolics: Lacumer, suquet et
Kroun
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SAPINIÈRE
vai DavID PQ

 

Brochurettes et listes de prix
sur demande.

Frontouis DUFRESNE, qéreut 
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Le circuit de Sisler donne
le championnat eux Phillies

BROOKLYN, 2 (PA) — Pick Sister, Le fis d Immerirl du
baseball, a awwre Je champisnnat de la ligue Natienale aux Philues de
Philadelphie ici hier apres-midi lorsqu'il à frappé un coup de cireuit avec !
deux coureurs sur les bats à Ia dixirme manche, dennant une victoire 4-1
au club d'Eddie Nawyer sur les Dedgers de Brooklyn, dans la derniere
partie de la saison. 1

 

Grace » cette victoire, les Phillies
ont termine la salon avec une
Avance de deux perdes completes

sur les Deisers et commenceront la
see mond.sle contre js Yankees
d+ Nex-Yort mercreii à Philadr}-
phie Si le Dodgers avaient trioim-

pie hier. les deux clubs airs
drmune sur un pied d'ecalite et ld
art fallu jorer une serie de de sx

d° trous pose decider du champion-

au
Robin Roberts, l'as droitier des
des, à partage les honneurs cu

ta Journer avec Siler. Roberts a

tent les Dadgers A cing Coups sur.

el tire habilement Jd ane
On critique à la neuvieme Mmanc.l».

ca que les Doduvrs ont rempir le-

b..ts av nn seul frapgeur recire
Cet ia 20eme victoire de Roberus.

et le premier championnat pour les

Phillies depeils 1915.
S. ler a (rappe quatre des onze

cous ours des Phillies contre Dorn
Newcombe, et 4 copuns ont fall
lui dechirer son uiuforme lorsqu'il
Et retourn® au banc des joueurs,
derriere Eduse Waitkus et Richieombe dans les estrades du champ
Ashburn. Apres avoir cogne son gauche.
co dcuif à la dxieme manrhe | Suler avait aussi compté le pre-

e fut la partie la plus drama- | meer A resN ter point des Phillies A La sixième.
tiqué dep'iis la joute de la serte : après ir frappé un simple. Dex

mondiale de 1947, lorsque le seui , " ,
8 cops simples par Ennis et Willie

coup sur de. Dodgers. un deux-buts jones l'ont envoyé au marbre.
par Cook: Liwvaxetto apres deux" Ainsi lee phillies ont evite la plus
retraits à La neuvieme. à privé Bill, grande déroute dans l'histoire du
Bovens des Yankees d “ne VICLOIFE paseball. Its avaient perdu cing par-et d'une partie sans coup sur. 1 ties de suite et huit de leurs 10 der-

Occasion manquée | nieres, et leur avarice. qui était de
Brooklyn a manque a chance de 7'. parties le 21 septembre. était

Raguer La partie à la nerivieme LA presque complètement disparue.
manche a commence» par un but, PHILADELPHIE 4)
sur balles 4 Cal Abrams. Per Wee

   

    
Dick SISLER

 

 

 

  
 

 

 

    
   

  

. aApsrae
Rome, Qui avait fra pe un deux- Waitkous : 5 T : 18 0 DO.
buts à la Quatrieme et un circuit ™ - 3 i ? 3 ; >
Pprir exaler les chances à 1-1 à la : »antoo
siximme, 8 SUIVI avec an simple à 5022009
gauche. sn 19139

Drike Snider s'est alors amené au : 3 3 9 i 1 ol
marbre el 11 à chgne un -nple à. . 00000 5]

champ centre La parte parausai co. 02 81 0 0
terminer, mais A.hburn a fait un . 1 . i ! : $
lancer parfait at marbre poyr ret:- —_— -

Ter Abrams. qi tentait de compter TY 3 4113016 0
du second. BROOKLYN 11)

Ruberts n'etait pas encore ‘sort. ae 5 à of
du bois”. to! fous. Reese à Coturu 413330
au troueme et Snider au second 4091300

sur le lancer d'A:hbum. et Sawyer 3 004379,
& ordonne un but our balles intru- . 488525 se
tinnne! & Jake Robinson pour . 4011240
remplir les buts - 1096017260
Carl Fu:iikbb 8 de appoints la 3 ® 5 3 2 3!

foule en frappant <m “feu” aux 106000
mains de ‘kms, alors qu'un lone’ mn 15% +
cop au champ ext Er RTI si Lu °

suifs pour prolonger la cour r a en Tin 19e   

 

Championnat La manshs Se - our Kew.oombe à la Île

site termince par le retrait de “pgp an ukGMI— 4
Hosdres lonz voup aux main- BROOK? + € ___ 00000 16000 8
de Ie} Er pre. de la clôture du Som ire Ponts produits par Jones,
champ droet Rerse ct Siaer 12) Cuvip de dent bats

Ene marares Heese 0. .20 de cirit: Escse et Sa-

 

 

par cette tourtare
les Phillies en

la manche

  

voi
Wot
Fo  

  

Ahb: fn. apr

moan roa Noa pers nt

 

 LES YANKEES "7 "ion

 

SONT FAVORIS |7.7.
NEW vor. 2 A

      
   
  

  

Von
tour p'u ‘ puis ar. EN bat et BE Ford tans qe
Se et a Tr SLE augers ay de ; sw nt des Ph.

 

Doses Lanes foe Yana: 8 . r qu sur Hobin Mo-
York sont “avori4 2 contre un parus “tet am lire oar

battre Da Pubes de Phibutelphi Jim Konstoncy, Teg auto

dans la ærie mondiaie. qui com- de bho: ment rien fait qui
mencera mercradi A Shthe Parke vaiile dora 4 deix semaines La
Tout le mond: plant bes Phities peria de Curt Simmons. qui eat

qui ont gaime le championnat de | dans l'Arnes depuis Le 9 september.
la Nationale “n ba:ztant Brooklyn à e‘é an rude coup pour lee cham-
4-1 en 10 manches hier. apeès avoir pions de la Nationale,
vu Jeur avance réduite de 7 1-2 à Au bâton, les Yankees sont fort
une partie seulement en une semai- supérisurrs, avec des frappeurs
ne. mals les Phillies causeront| tels que Jo- TiMagxio. Yogi Barra.

pout-être use surprise. Phil Risauto Juhay Muse ot Hank

  

 x
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Colombus, Baltimore se partagent
les honneurs dans la Petite Série

BALTIMORE, ? — (PV) — L'Armée américaine n donné une

“passe” speciale a Harvey Haddis, un jeune lanceur de Columbus, afin

de lui permettre de participer à la Petite Série Mondiale, et les Orioles

de Baltimore lui ont donné une passe spéciale pour les douches à In

aixième manche de la deuxième joute de la série, après avoir frappé
trois coups de circuit à ses dépens, hier après-midi.

 

Les Orioles ont gagné la jout-

8-1, égalant les chances de la série d'une attaque de 12 coups con
tre Bill Kennedy «€ Joe Payne.

 

de quatre de svpt, après avoir poec-
du la premére partie LI samedi

soir.

Goorge Pyam a frappé deux

 

La troisième partie de la série
sera disptue ici ce soir, et les

deux clubs iront ensuite à Colum-

lee Nort = Roberts Doubies-teue ; :

 

HIER
Petite Série Mondiale :

Eiitimore 8, Columbus 1.

Les deux clube sont sur un
pr d'esalbité, 1 à 1, dans eotle

avrie d- 4 de Tr.

* * *

Ligue NATIONALE :
Philuleiphe 4 Brooklyn 1.

Now York 5 Boston 1.
Cincinnati 3, 1. Pit=hureh 2, 2
Chicag 4 3, St-Lemsis 3, 2.

* * *

Ligne AMÉRICAINE:
Boston ©T. Ni

  

   
Phil “phic 5, Wasbir ton 3.
sSt-Louis 19, Chicago &

 

Cilumbus 5, Baltimore
(lore partie d'une serie 4 de 7).

* * *
Ligue NATIONALE

Bronkliyan 7. Philadelphiec 2.
Now York 5, Boston 3.

Cin~innati 3. Pittsburgh 2.
St-Louis 2 4, Chicago 0. 0.

* * *
ligue AMERICAINE :

New York 8, Boston 5,
Détroit 3, Clev-land 1
Chicazo & Storms 2
(Soulms joutes cédulées

* * *

AUJOURD'HUI
Petite Série Mondiale :

Columbus a Baltimore.
(3e partie d'une sire de § deT).

* * *

CLASSEMENTS
Ligue NATIONALE:

G. P. Ma.
Phitad ‘phir, , 91 63 581 --
Brooklyn . % 83 5m 2
New York . . 86 6 58 5
Hoston . . . 8 71 530
St-Louis . . . 73 15 S10
(Yneinnati , , . 66 87 431 24°.
Chicago . , . . 684 89 418 28"

  

Pattsbur ho, 5 »6 .37

Ligue AMERICAINE :
GP. Ma Dit.

Now York . . . 98 56 636 —
Détroit . 2. 2 15 5 AIT 3
Eston . . . . M 6 6106 4

velant LoL, 97 62 597 6
Washington . . 67 87 21
Chisago , +... FA 94 38

St TOUS 2 2 2 2 8 08 +n

Philadelmhie, 52 102 5
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Bauer, Les Yankees ont conservé
une moyenne d'équipe de 282 au

cours de la saison régulière, en
comparaison avec .265 pour les

Phillies,

  

  

roups de circuit, Austin Knicker- bus pour terminer le série, Tommy

hocker et Butch Wuyt Un chacun

|

Fine lanocra pour les Orioles ce

pour lea Orinles hier, Le sul point

|

Soir contre Kurt Kriszvr, ui a

des Red Birds a été un circuit par

|

axne 17 parties, contre 5 défaites,

Larey Miggins à la quatrième man-

|

pour Columbus au cours de la aai-

che. son terutiste.

Karl Drews a tenu les Fed Birds

|

Columbus . 2. OM 00 0036 12 2

Baltimorr . . , Mvomous--1 5 2
à six Coups sûrs ¢t n'a jamais ête ne et
menacé sérivusement. Dent 4 saurai; Kenredy, Fr

Samadi soir, Cot Deal, un drai-

|

Klutz.

tier qui à déjà lancé dans l'Inter- Culuvrbus . + +

 

0100 (0-1 8 2

nationale avee lea Lenfs de Toron-

|

Paitimor, . . - 02) 00204x--B 13 L

to, n'a alloué que cing coups aux| Halls
Orioles ~t acs comins l'ont

Habenicht (7) # Sarni:

alé Kart Dr >. ot (vie Kivutiz

LIGUE “x

 

  
   
  

   

  

 

    

SAMFOE

Boston . 000 00000m1—3 3 1

New-York 200 190 2

 

  
 

Bat eres: Antonelh, i
Crardur Jansen (16-13) et We

1 : Artoneill 12-3). Cire
Gordon (27e:

    Coe Meter Tr Fox vat-8Br

D Jours A Framess. Lanceur perdant. Werle (8-
Ninh 161.
Parte as Première partie»

see Chimes 77 006 0 0000 3 O
Fr-Louts 101 000 07x—26 0
“Batteries”Schmit, Vandermeer 8)

#t Saw .tskl: Staley (12-131 et D Mca,
Lanceur perdant- Schmitz 110-16). Cire
eit: Musial Xe
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. 13015

PEL POCCR
Ko Pate et Reaar

100 010 0.) om 7

 

   

    

ene - purras «Deuxièmepartie)ue Mu ; PS
Iei Chtaue 7 77 © oi 000-0 8 1

Stefan Ctx 200 02x—4 80
nier 4° 3 I/T Rian3-20) et Walker;

[EE 1 et Bucka. Circuit: H.

 

ur

 

Artie: -
seret - Jeans , 061 360 257
Chicago GTI ver nie — à ‘4
Overm
vus 8

00 10300073 7ŸI'hilndelphie
Erookl. i 00 040 03x -T 10 1

Mutter, Konstanty et seminick, Lo-
pata; Falica et Cumpanchas.

HIER
Philadelphie 4
Brookivn 1.

x
shine ts
ude he

Has e 4
fer, Uhre; Om One Os 2 8d

Cinemoo tt 09 00 C21—3 20
Bat 7Mtekaon «10-15; et Murie

Bishop passeaaux Giants +7 Mein à Ranare
antl (3) et Pramas 173 Lane

Ermuzt (4-25, Circuit:

Pitsouren 7
  

 

 

 

 

  

 

  

    

  

NBW-YORK,22 — La Gants

de New-York ont fait l'achat du
lanceur Charley B.shop, qui a

remporté size Vivto contre |
neuf défaites avec le Sioux Coy

von 120 B137 8
000 100 000. 16 1

12-15) et Me-

 

    

  Lance  

 

Jo la Western league celle cai- FAN
son. Les Gianty ont au si an! ESSaAS
nonce la vente du promuier-bit,i i. “006 jw d01 ON 2 81  
Juk Harshman. aux Giants de Battre Miles, Miuner 6, Leos
JrrseyC ly de \a ique Tulerna-! nurd 9, Haoter (111 et Chil, Wire

tionae, Harshman a conimencé i Fer 9. Oven «117 Poh. Dunk

la dernière saison avec le club Re > Fetemn! PE
dé Léa Durocher, mas | na pu

frire le aut,

Sorel remporte le championnat
de la ligue Laurentienne Senior

     

   

 

  

 

 
Chir, par 20-16 « 11-2 pour rempo

Sorel est le nosseau champion de la ligne de baseball Lauréntionns
Indépendante Senior, JI a defait les Chics de Valley field, deus foie

les honneurs de la série

. à un, Les Chiefs avaient
1t jar 17 à 6

 

‘finale de trois dans cing par trois g

pris une avance, samedi, en Femport

  

  

    
Les nouveaux charipions an ,

frappé aver force dans leg deny d
parties d'hier, obt-nant 24 conps2 5 FRS
as dans la prem.ere «t 11 dans

ia deuvième Fred Hourbeau » lancé

quelques manches dans la pr-m
partie et il à été Le lanceur vie
rieux dans la deuvième. |

red rencontrera maintenant le
aint-Césaire, champion de ja ligue
icheliru, dans Une sé ie pour le

‘hampionnat senior pros incial.

 

 Jackie Leclair de retour

avec Ottawa
OTTAWA, 2. — Jackie Leclair,

choila meilleure rerrue de la Lucas
Quebec Semor lan dernier, retour-
nera avec les Senateurs d'Ottawa

HIER cette année. Leclair s'est entrainé
Sortfera . CRs25 un 4 avec les Maple Leafs de Toronto.

Batteries: Bourbesu, Lalande et Cor-| Ted Hocigson, anciennement du Ca-
betl: Lecompte, Robitaille rt Notte. , nadien Junior, ne retourners pas
Sorel Lo . 000240140—-11 If ! avec les Sénateurs, et il sera proba-
Valteyfielé . 011000000— 2 9 4 plement envoyd au club Pittsburgh
DEcordeUs ot Corbell; St- de ia L
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Béliveau passerait au Canadien
en échange pour Geoffrion et
Burchell: Les Etoiles gagnent :
 

(par JEAN-PAUL SARAULT)
Rill

frère Frank, était à Montréal, hier, et il a assisté à la partie d'étoiles

[Navarre élimine
| Canadair et gagne
ile championnat

 

  Le Restaurant Navarre de la M-
Rue Senior de st. a remporte le

rhampionnat senior de la ville de
| Montréal. en élminant te elub Ca

 

Piyrne, co-penpriétaire den Cltadellen de Québec avec son  Nadair. champion de la ligue Snow-
don par 3 victoires contre une dé-

de In ligue Québre Jumior, hier, au Forum. alors que les étoiles ont | !*ite dans une série de 3 de 5. Les
triemphé du Canadien par 5 à 2. devant environ 4.000 personnes.

Questionné an sujet de l'affaire
ihiveau, Biil Byrne a déclaré que
ven frère Frink n'avait pas lin-
tention d'emjtcher Jean Beliveau

de devenir professionnel avec le

Canadien. et qu'il voulait simple
ment s’asstirer si le jourur de Vic-
turiaville dés.rait réellement jouer
pour le Canadien, avant d'accepter
Toffre faite rar le gérant général

Frank Selke du Tricolore.
Bill Byrac a a,outé qu'il à profité

de son voyaze à Montréal, hier.
pour demander à Bernard G-offrinn

21 serait int« re A jouer pour les
Citadelles de Québec. Geoffrion wc”
Tien intéresse à cvoluer pour Les
trdedles, pour ainsi aider à 13é
veau à faire le saut avec le Cant
den Cependant Evrne exigeraut un
autre jowœur en plus de Guoffrmun
+“ on croit qu'il s'agirait de Skippy

Lurchell, qui évoh.ait sur une n.

nie ligne que Genffrion avec le Na-
tinal l'hiver dernier.

Sa Geoffrion et Burchell p

sx Citadniles, Péliveau dev: .
Jrofessionn-l avec le Canadyn et]
Jouerait entr: Maurice Richard ot
Normand Du-sault. A Quéhec Grof-
frion récevrni be même snia:re que

Peliveau dessit recevoir de lixrne,

suit $4.500, pour la saison.
Beliveau et ut absent hier et à

ne vst pas aligné pour les etoiles
qui l'ont empr 7té facKement sur les
détenteurs de 1a coupe Memonal

dans une jou'e remplie d'action at

marque de plus de 25 pun:‘iens.

Jelveau était chez lui à Victoria
ville, at-On rapporté.
Bernard Cicoffrion à dirigé l'atta-

que des étou-s avec dvux buts st
une assistance. Réal Jarques. du
Royal. Hayes du Trois-Rivières rt
Burchell du National ont compte

les autres buti des vainqueurs. pen-

dant que Bill Sinnétt comptait les
deux points des perdants.

Une bagarre générale a éclaté

dans la dernière miaute entre Divi-

 

  

 

Qui7g
   

  BERNARD GEOFFRION

Derby Day bat

Highland Frisco

Derby Day, appartenant à A-
bet Toutant, de \Watton-sie, @
Affiche beaucuup de rapidité. hier
aprésm.di au parc Richelieu,
pour gugmer le match contre
H.ghland Frisco. Duiby Day a

Ragne ies d x épreuves et après

le match. Albert Toutant a lancé
un deiit A Alec Parson, proprié-

taire du <kumpion du Canada,

The Ihp.omat. On ne seit pas
enrore s ce match sera bic.
mis stl est disputé, U devrait
être Lrés excitant. Près de 10.000
personnes ont assisté aux courses
d'h'er, Gabe Abbe et My Partner

ont gagné chacun une rpreuve

dans le free for all jumor; Ritz

 

neuvéaux champions rencontreront
puintenant Je champion de la ville
dr Québec, dans la grande finale

pour le championnat senior de la
province. [

Les étoiles du Navarre hier fu-

rent le lanceur Willie Houle qui a
triomphé dans la Ze juute. après
avoir lancé en relève dans la pre-
miére joute. ainsi que Corrivean

Michaud, Magnan et Racicot, qui
ont frappé avec puissance et on
temps opportun. Corriveau et Mi-

houd ont frappé chacun pour je cir
feat,

   

} Heron, Pélnquin et Barrette fu-
tent …s mail -u1s du Canadau.

SAMEDI
| 1ère joute
Navarre 7 ; 5 2
Candair Omlee4o- 5 9 1

Batteries Gam une, Bourassa 18) el
Rizamo, Halve eb Gray.

Zère Joute

Canadair 00450007012 110
Navarre 100021010 — 5 14 6

 

 
Hat ries

a, Gam
fupotnée e Gray, Bouras-

wae AIT et Higamo,

  

HIER

Navarte TTL anime81
Cupar FUT 5 7 2
Batteris Botirusss, Howie 1b. et Ri-

£200; Balland et Gray.
2ème joute:

Canacair
Navarre

Buttsries. Lit
Riu

 Dontonmma— 183
Mai— 3 B

te et Grey. Boa «1

  

Victoire des membres
du club Canadien
SAINT-SULPICE. 2. — Hier

ap-es-mudi, les membres du club
Canadien de Ja rue Sherbrooke
ont battu je personnel du même
dub à (a baile moile, par le score
de 27 à 23 dons un duel de neuf
manch.s comp.etes, Une alblemen:

10y des étuiles et D.ckie Moore. du Evans et Benny Grattan ent fait {a tinse une égalité deme la der-
Canadien. Mcore a aussi livré un|

combat de boxe A MeAvey du Na-
tional. La luute a été très inter
-nte

 

Premsêre période
i nadie no Ennett,

|

 

ue

Ie eludb Polie Commando Per Wee
6 Touporté le championnat 6 :
real elundhent l'immecuier
<option pr 8 7. Les étoiles PuG
Jodein ef Clatrnney, Le Foisee Com-
hallo a remporte lea honneurs ce
crite série de 2 de 3 en deux parties

Conséeutives.
Lr club Bedford a pris une avanc”

de 2 à 1 dans sm série avec Ineshal:
en l'emportant par 5 à 4 en Ji man-
«lira, Denis à accordé quatre Coups
sure, pour recrvotr le crédit du gain
Bert. Demers «tL Bédard se sont aussi
Micnalé. La quatrième partie aurs let

à Inesburg dimanche prochain.

   

 

en
  

 

Ritoute Joannette

encore à Valleyfield

VALLEYFIELD. -- Rosario “Ki-
toute” Joannette, vétéran ailier
droit, & accepté les conditions des
Braves de Valleyfield de la ligue de

hockey Québec Senior. La direction
du club à également annoncé que
leur as compteur, André Corriveau,

un Compagnon de ligne de Joannet-

de méme dans la classe Riche-
leu. Martha Spencer Fa emporté
dare la classe A: Calumet Abbe
dale a été victorieux dans la
classe “B” tandis que Cale The

 

| Kid a triomphé dans la classe C
Léo Done

    

 

 

u<erétisire des cour-

ses x us harnais au puce Riche.
Leu. annoncé, hier so.r, que"

liattr n principale de diman-
che pr ‘Lun sera un cing milice

jouvert À teus es chevaux de lal
province de Q ve Cotte relax.

> sers pour une bouts de
§1.000

BalleOmolle
I» club Canada Car a défait Je

a She deux fois par Su 30 9 a
ir ais remporter le champion-

« Indistriesle T8 étoi-
cnsuav, Cretier. Giroux, Per-

ron et Boyer. Le club Duvai Motor a
remporté te championnat de la lue

 

    

| da Loisirs St-Enfant-Jéwus. en triom-
phant du Marché Arcand, dans une
serie de 2 de 2 Duval 8 gagne la pre-
miere joute 15 à 4 Arcand In derixié-
me 14 à 13 et Je Duval ln Lroisième et
derisive paride. 8 à 5. Les vedettes
Guy Latonr, René Renault, Normand
Lateur et Robert Alarie

Les Facteurs triomphent

du Rosemont Junior

 

 

Au Jardin Botanique, les Fac-

teurs dy la ligue du pare Atwater.

se sont rallies pour l'emporter sur

Je Rosemont de la ligue Royale

Junior. par À à 6 dans une partie

d'exhihition. Vananse a été le lan-

ceur gagnant et Audet le perdant.

Vérills avec ua coup de circuit qui

a produit troie points a été le meil-

leur pour les facteurs. Tous les

joueurs du Rosemont ont frappé
une fols au moina en Hen sûr.

ee

—

deny avaient refusé des te avail signe son contrat. Les offres anterieures de l'équape

,nière manche. Pour le club de
lierre S-moneau et Roger Mes

Isler, le receveur Gingras s'est gran-

drunt signalé sur la acfensive,
ten plus de fraprer plusieurs coupe
jepportuns Les lanceurs de relève

zur Bertrand et Gérard Pomix-

«one à bnié, tandis que
terue des Caron. Dumour, Ca

nu Dufour. Albert Braulieu

{Fson Mereure. Maree” Garenu, Ro

t Pau Bertrand. Paul
Reiland DeVautreuil et
fut axe à ».gmaler.
perdants, ‘es lanceurs

 

  
  

 

 

 

  
Four

|gean-Paui Giguere ey Camille Per-

en

Erauit ont également hrillé Rene
Havhey s'est surpessé au premier-
tut, Albert Bédard, Roméo Lacoe-
te, [+ sardines, Sylvestre, Leprohen.
Gauthor à que. pour le camp

d Jeun Nob:lard

nsure FonneLe
pcs à lInCé a prem ère Balle qu.

rose Jar Le maire de La
Aptis Lu joute, les priieurs

 

    

  
   

 

 

des doux €

ont te poyaiez
Commudore du sportsman Joe

| Atandemtto. Les membres du
club Canadien ont ainel décroché

lle trophée du bijoutier Julien
: Betk-mare.

Casey Stengel
i serail réengagé

NEW-YORK, 30. (PA) — Ca

sey Stengel serail révngagé com

me gérant dee Yankees de New
York pour la prochaine saison

Stenge] recevrait un enlaire re

vord de 375000 en 191. Stengel a

déclaré qu'il n'avait pes l'intention

de se retirer, pour le moment du

moins, et qu'il serait intéressé à
piloter les Yankees de nouveau

I'an prochain. Stengel a conduit

les Yankees au championnat deux

années consécutives l'an dernier
e cite Annee

 

 

personnes samedi soir au Forum.

Luts pour les (Canadiens samedi,

et Léo Gravelle et Culum Mackay
ont obtenu les autres. Les comp

teurs pour Buffalo ont été Paul

wick ep Walter Atanas.
Le Canadien a presen

fense plutôt faible, of taque.
personne ne s'est particulier ment

d.stingué. a l'excertion de Richard.
Aucune dus recrues n'a fait sen-
sation, et s'il n°3
amélioration d'ici l'ouverture de ‘a
saison. lc 12 octobre prochain.
Camad:ens seront destines à du
cinquieme où In sixième place

Ix jeu à été made prone une par-
d'eshibition. les joueurs des

leux cotes n'ont pas ménagé les
voups d'épaule Ray G y. pune
fr ur de défense des Bisons, à

|

  
6 ufe dé
  

 

     

  
pan

À
    

 

1 nti plusieurs dia Canad:ens

uriace à de solides coups d'épaules.

L'arbitre BE Chadwick a impose
13 punitions, dent scpt aux Cuns-
diens

Hier a Chicoutimi. Richard +
de nouveau distingué en ad at

Elmer Lach à compter ce qui du

 

 
 

 

Maurice Richard à compté deuxæ

Mezer, avec deux buts, Grant War- i

a pas une grande !

Canadien et Buffalo annulent:
Richard compte deux points

Les Canadiens ne «ont ruliés
44 avec les Bisons de Buffalo, de la ligue Américaine, devant 6.000

pour venir de l'arrière et annuler

irr apreentidi a Chicowtimsl. Je

Tricolore à dispuné dex Naguenéens de la ligue Senlor 6-2,

  

  

vuit ens oe but de -cif, moins de

quatre m.tu avant la fin de la

partie Une mrnute plus tard, Ri-

 

te

 

rd A compté À san tour pour

tendre la victime plus certaine.

 

 

      
     

 

   

Glen Mirman ‘+ Kenny Mos
sde one compté les autres pointa

, tandis que Bally
aux Napuenéens pour
D k Crawford ont

sbtenu les buts du (= cout.ani

| Première période .
; . 2.7

} 3
(3 Bof. Wars ox

FATED am bnTeMare) na
4 Nuffale Atanas 1Wlemmo 1488
s- Crnadiers: Gras. + Harvey 13

Punitior a. Finkbel D .
Reny, Bouchard, CG
King.

Teusidme période
¢ Cnnadtens: Richard

‘Lach-Duesaults .
Tunitotrs: King. McNabnes
<hard, Mcintyre.

Troistème persode
7-Puftslo: Mecer

  

Warvick-DeMarco) . 1:5
| 3—~Canadie .s Richard (larch: So
| Punitiors’ Lach, King, Merino,

Harveiy
 

Yvon Robert

 

Roston ont anmonce,
qu'ils avairnt fait
trois joneurs dont ! droitier Jim

Wilson, des Rainirrs de Seattle
de la ligue de la Côte du Pacifi-
que, Les Iraves emverront trois

joueurs au Seattle en echange
pour Wilson et ils devront
débourser une somme d'argent
Wilson & affiché une tenue ex-

ceptionnelle cite année, avant

remporté 24 vicures eontre neuf
défaites, Il a a
peurs au bé:un.
Les Braves ont

bir soir,

KEEL

 

aussi acheté le
   receveur Fthha. Si, Cla et le

voitigrur In Thorpe des Crack-
ers d'Atlanta. St. Qlaire « frappe
pour unr m-venne de 279 cette

année et 1: a réu-si 198 © aps de
circuit, Quant à Thorpe 1! n enn-
serve Un pourcentage «à 124

Deux victoires pour

les Little Giants

ST JEROME, 2 - Ie cinb Lat

fants de Montréal de In! Lau-
|rentienne Indépendante

triemphé du Et. Ann's

de la ‘igue semi08 du l'atc Atwater

par les scores de 14 ñ 1 «t 6 à 0
hier aprèéemidi à St-Irome pour
prendre les devants dans ceve 6&-

rie de 4 de 7 pour le chamnpinnnat
senior de Monti 1+ lanceur
Richard Jack Fest grandement

gnalé en lançant une partie sa
gnalé en lanant une partie <an-

point ai coup sûr. Dans la prem.

partie, Fernand Thibeault a allow.

seulement deux coups sûrs, pour

avoir raison de Dard ag monaticule
Bo. Craig a frappe un circuit poi

les vainqueurs,

 

    

    

Lalorest gagneg
TROIS-RIVIERES, 2 Jean-Iou-

Laforest du club Baggio Torpedo

a ragné l'épreuve cyciiste de 5C
milles pour le championnat de ti
province. hier après-midi aux Trois
Rivières, Ffany Goodchild s'est
classé deuxième et Bill Robert tro:
nième. Le temps da vainqueur fut
de deux heures et 11 minutes. 

Fädie Anger ot Orila Asselin ont
voudrait rencentrer luute bonne opposition que le promoteur Eddie

Quimna pourrait leur affric. En effet depuis plusieurs semaines, Sager
et Asvelim ne cont entraînés rnsemble ot

leur théorie em pratique dans l'arène.

l'acquisition de’

i retire 228 frap-!

A,champ on!

est confiant

de battre Thesz mercredi
fornw: un pouvean due qui

voudraient pousoir mettre

  
 

x On se « vient des combats épt-
; + ques par le duo Mogu.n-Jim Wilson est vendu Pésert 2h en, À membte qu Au

(her et Asselin révent dimiter Les
aux Bra: es exploits de leurs ainés et de former
—_ une nouselle équ.pe de canadiens-

BOSTON. 2. — les Braves dc [TANGA qui pourrait, elie Aus,
faire horneur à la métropole,
Le promoteur Fddie Qu-nn leur

a promis de tenter de leur trouver

deux adverauires convennbles pour
figurer Gans l’une des préliminaues
au grand combat de champ:
mond.! dez chûtes de trois à finir

entire lu Thesz et Yvon Robert,
Mercredi soir prochain au Forum.

 

1 On sait en effet qu'Yvon Aura la

    
 

shance .e reconquérir la ceuron
Mordale, du moins ©ile gue parte
The-z € qui est 1reonnue par la
puissant organisation de Ia Nat,o-

  

   

   

  

   
   

 

  

 

  

 

  

   

ral Wie thine Asse on dans qua
runte Eat de : A que. En fn
ide semaine. le C'anidien-fratsn =
‘pet dit confistt de peouvnr oan ee
ment tronph - Th». "Je ut
æ1 !vTré p'usceuts vo yoo
quelque. années »t moe

eu ‘e + ir a.
Rotir* =. comme 1

-emher € . ins tte me
remonts la ci no

+ que
on di .-

 

adore.
tiques a

teur de Si.
| Dans a serm-fit.'e
pramtne, Bobby Ma
champion, sera oppoe à :

lortez, æ acientifique Mexnn far

a toujours fait belle fizutée a tou

‘ses apperitions locales En p.u-
match par équipe une autre pre -
minaire complétera rn mac, so

progran me pour I-
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Daverts de 9h. 30 à 5 h. 30 samedi compris

—Ouverts jusqu'à 9 h. le vendredi sou.

a ‘ on

ed ;

COMMANDES TELEPHONIQUES REMP

DUPUIS — deuxième

 

LIES AVEC SOIN

Chemises de nuit
NOUVEAUX MODELES

CONFORTABLES ...

POUR COMPLETER

VOTRE TROUSSEAU

Jersey rayonne
Belle qualité... modele à
encolure ronde, bout de

manches, garniture contrus-
tante,

Bleu ou rose.
Petites, moyen- 2-49

nes et grandes

Jersey rayonne
Une qualité lavable. ea-

coiure ronde avec empiece-

ment brodé, petites manchs

cape, ceinture =Blanr

bleu, rose. Tres
grandes toiles Bos

seulement

 

Jersey rayonne
Encolure er pointe a dou-
bie bord festonné. taille a
empiécement corselte, épay-
lettes larges, jupe ample.
Bleu ou rose.

Petites, moyen 2.08

nes et grandes

Modele juvénile. encolu:æ
ronde plissée, garniture de
dentelle, petites monches.
Pise, bleu Pe
tres, movennes 2.98

et grandes

Plateau 5151 — local 300

  

 


